
Les millions
se font rares...

A Confédération n'a jamais manqué

L 
d'argent au cours de ces dernières
années. Elle en a si peu manqué

'elle réalise chaque année des centai-
qU
, de millions d'excédents de recettes...

Comme cela n'est un secret pour per-

onne et que la tentation est grande,
S

n a un peu trop tendance à en prô-
ner | Et quand nous écrivons « on »,

nous pensons à divers milieux.

Tout d'abord à ceux qui ne manquent

lamais de solliciter de nouvelles sub-
' ti0ns de la Confédération. A ceux

lurlout, qui, se montrant plus royalistes

nue le roi, n'hésitent pas, chaque fois

au'ils en ont l'occasion, à demander
L crédits plus élevés que ceux qui

on) été fixés par le Conseil fédéral.

C'est là un phénomène auquel nous

wmrnes habitués...
Ainsi, pour ne prendre qu un exemple

récent , celui des subventions aux caisses

de maladie reconnues. Le Conseil fédé-

ral avait f ixé à Fr. 4.50 le taux de la
îubvention pour enfants ; le Conseil

les Etats l'a portée à Fr. 6.— en même

temps qu'il a augmenté de Fr. 5.50 à
Fr, 7.50 le taux de la subvention pour
femmes. Ce qui représentera pour la
Confédération une dépense supplémen-
taire de 4 millions et fera passer le total
des subventions comp lémentaires à la
charge de la Confédération à 9,8 mil-
lions de francs , soit une augmentation

générale de 120 %.

UN autre exemp le récent que Ion peut
citer dans le même domaine : celui

des allocations fam iliales qui sont ver-
sées aux paysans de la montagne ainsi
qu'aux ouvriers agricoles. Les dépenses
qui en résultent pour la Confédération
vont passer de 11,5 à 19,2 millions de
francs, soit une augmentation de 7,7
millions de francs. Le Conseil des Etats
propose ici d'augmenter la part de la
Confédération de 3,86 à 8,43 millions
de francs.

Le même Conseil des Etats , soucieux
d'alléger la charge des cantons , a dé-
cidé d'imposer à la Confédération de
nouvelles charges financières — en aug-
mentant la contribution de cette der-
nière de 2 à 32 millions de francs —
destinées à « encourager la construction
de logements ».

Deux millions ici, cinq millions là,
huit millions ailleurs, qu'à cela ne tien-
ne I Et la valse des millions continue.

UN tonneau sans fond, c'est bien
celui des chemins de fer privés.

On s'apprête à y verser de nouveaux
millions.

Lors de la revision de la loi sur les
chemins de fer , le Conseil des Etats
avait décidé de répartir de manière
égale entre la Confédération ef les
cantons les charges nouvelles qui résul-
teraient de l'introduction de cette loi.

Ici, c'est le Conseil national qui a
lédé à ta démagogie en fixant ce
rapport à deux tiers pour la Confédéra-
tion et un tiers pour les cantons. Ces
dépenses nouvelles s 'élèveraient à 26
millions. Comme il y a divergence
tntre les deux Chambres, ce projet
risque d'être modifié.

Quoi qu'il en soit, si nous nous
permettons d'insister sur ces dernières
décisions des Chambres, c 'est pour
lignaler un danger qui n'échappera à
personne.

La Confédération a pu disposer, au
Murs de ces dernières années, de som-
"les considérables . Elle a relâché les
brides , car les tentations étaient trop
grandes ici comme ailleurs...

Mais nous entrons dans une phase
nouvelle où il sera peut-être plus dif-
ficile de valser avec les millions. On
forait bien de s'en souvenir en haut
lieu...

A. D.

ELECTIONS
PRÉSIDENTIELLES

ANNULÉES

La succession du colonel Armas

Le colonel Avendano
président provisoire

GUATEMALA, 27 (Reuter]. — La
junte militaire qui, la semaine der-
nière, s'est emparée du pouvoir, a
déclaré, samedi, que les élections à
'a présidence de dimanche dernier
Paient annulées et a ordonné un
nouveau tour de scrutin.

Président provisoire
CIUDAD GUATEMALA , 27 (A.F.P.). —

Jj Ç colonel Gui l le rmo Flores Avendano ,Désigné par le Parlement comme prési-
"ent provisoire de la Républia ue du
^Uate maln , a prête serment samedi soir«ev-ant le congrès national , réuni à laPrésidence de la République.Le colonel Avendano remplace M. Luis•"turo Gonzalez , qui  a quit té  le paysPrès avoir démissionné mercredi der-nier.

Café et politique
A . """veau président  provisoire est
r-in . i ''' a"S - *' a al) an<lonn é 'es
n'."

Ss 9e l'armée , il y a quelques an-
.„„' nour se consacrer notamment aucommerce du café et à la politique.

UN JEUNE BUCHERON NEUCHATELOIS
APPORTE UN PRÉCIEUX TÉMOIGNAGE

Autour de la disparition de Peter Stadelmann

(D' un de nos correspondants) '
Il y a dix jours que le jeune marchand d'autos et de machines agricoles

argovien Peter Stadelmann a disparu et ni son corps, ni ses assassins présu-
més, no'nt encore été découverts. Pour tenter de voir plus clair dans cette
ténébreuse affaire, nous avons pris dimanche le chemin de Baden et avons
poussé, par des chemins forestiers où traînait un brouillard poisseux, jus-
qu 'au petit restaurant de Baldegg où semble s'être joué l'avant-dernier acte
du drame.

La sommelière qui avait reconnu Sta-
delmann en compagnie d'un inconnu
aux cheveux roux , le soir fatal , était
absente , et la patronne n'avait aucun
fai t  nouveau à offrir  à notre curiosité.
La brave dame aux cheveux gris n'est
d'ailleurs pas encore revenue de la po-
pularité subite qui déferle sur elle et
son modeste établissement... Samedi , son
portrait  f igura i t  en bonne place dans
le journal du chef-lieu !

Nous sommes alors partis a la re-
cherche du bûcheron romand dont un
confrère bàlois avait recueilli le témoi-
gnage vendredi dernier , dans l'espoir
qu 'il t rouverai t  un détail  oublié à con-
fier à un compatriote... Après avoir fai t
du slalom dans des chemins forestiers
impossibles , nous avons trouvé Maurice
N,, la serpe en main , occupé à ébran-
cher un arbre abattu. Voici ce que nous
a dit le jeune Bnudrysan : le samedi
du crime présumé , il s'est arrêté au
restaurant ,  où il a chambre et pension ,
de 18 h. 30 à 19 heures. C'est là qu 'il
a remarqué , à une table voisine , un
couple dont l'originalité a attiré d'em-
blée son at tention.

L.

(Lira  la suite en l ime  page)

Ei-jfii Sr CPAaOGIH£ VlîÇlJE
Au pays des cercles vicieux et des pots-de-vin

Conséquences tragiques du marxisme à outrance
Les récents troubles et manifes-

tations de Varsovie — fort dange-
reux, car ils risquèrent de provo-
quer une intervention armée des So-
viets -— confi rment  qu 'un malaise
profond existe en Pologne. Des élé-
ments irresponsables — sinon des
provocateurs cherchèrent à en pro-
fiter. Néanmoins, ce malaise est un
fa i t  réel. Une seule raison le déter-
mine : la déception.

Arrivé au pouvoir , M. Gomulka
avait  averti , il est vrai , ses compa-
triotes que l'avenir  demeurait  som-
bre , que la s i tuat ion économique
surtout , mais politi que également ,
resterai t  mauva ise  et comp lexe pen-
dant au moins deux années encore.
On l'écouta , on apprécia sa sincé-
rité, mais, en fait , on ne le crut
point.  L'espoir dominai t .  On était
persuadé que l' exp lo i t a t ion  de la
Pologne par l'U.R.S.S. ayan t  pris
fin — l'amél iora t ion  économi que ,
donc le relèvement du niveau de
vie de la population , serait rap ide
et notable.

Cela donna lieu à une  désillusion
amère. La disette , voire la misère ,
continuèrent à oppresser l'homme
de la rue. La popularité de M. Go-
mulka ne d iminua i t  que lentement ,
mais on lui en voulait de ne pas
avoir  su rendre plus facile l'exis-
tence des masses. Evidemment, les

milieux plus évolués, se rendent
compte des difficultés énormes af-
frontées par le régime d'octobre.
Même les ant icommunistes  les plus
acharnés admettent  qu 'il était vir-
tuellement impossible de réparer en

quelques mois et sans aide exté-
rieure adé quate , les dommages cau-
sés par douze années de marxisme
à outrance.

M. I. CORY.
(Lire la suite en l i m e  page)

L 'évolution de la situation au Moyen -Orient

L'Arabie maintient son offre de médiation
BEYROUTH, 27 (A.F.P.). — Une attaque personnelle contre

le roi Séoud paraît en première page du journal officieux égyp-
tien « Al Goiimhourriya » sous forme d'une caricature représen-
tant le souverain séoudien entre une colombe, à sa droite, et un
serpent, à sa gauche. Sur la colombe, on lit le mot « Syrie » , et
sur le serpent, <* Complot américano-turc ». Le roi porte des
lunettes noires. La légende dit : « Il est si myope qu'il ne dis-
tingue pas une colombe d'un serpent. »

Une violente campagne contre le
roi Séoud se déclenche dans l'en-
semble des journaux égyptiens.
Ceux-ci attr ibuent à un porte-paro-
le officiel une déclaration quali-
fiant le monarque d'« agent améri-
cain ». Le porte-parole aurait ajou-
té : « Le refus de retirer son offre
de médiation marquera la fin de
Séoud. »

VIVE RÉACTION SÉOVD1TE
Devront oetite campagne , lia radio de

lia Mecque a réagi avec vivacité en diif-
fusamt uih long et énergique communi-
qué. Ce convmuiniiqué di t  notamment :

« La politique séoudiienu.e n 'est inspi-
rée que pa.r l'intérêt des ' Arabes endielionis de toute influence étramigère. La

conidiuiite du roi Ions des derniers évé-
nements n'a été tracée qu'en tentant
compte de l'intérêt général arabe et de
celui rie son propre pays. Aucune inspi-
ration ou ingérence étrangère n'aurait
été acceptée. Bn ce qui oomoerne sa
médiation , le roi n 'a pris sa décision
qu 'après avoir coinistiaté la gnavi-té de la
crise et après avoir comsuilté ie gouver-
nement syrien et avoir obtenu son
approbation verbaile et écrite par l'in-
termédiiiaiire die son ambassaidieuir à Da-
mais. Le roi a même disouité avec lies
responsables syriens de l'envol d'un ou
d>e plusieurs délégués à Amman. Du
côté syrien , on suggéra l'envoi du mi-
niistire des affaires étrangères pair inté-
rim. »

{Lire la suite en II me page)

Une campagne contre le roi Séoud
se déclenche dans la presse d'Egypte

«La situation économique
ne s'est pas améliorée»

Dans un discours de M. Gomulka :

Vers une épuration dans le PC polonais
VARSOVIE, 26 (A.F.P.). — Dans le discours qu 'il a prononcé vendredi

devant le lOme Plénum du parti ouvrier unifié polonais, M. W. Gomulka ,
premier secrétaire, a no tamment  mis en relief , en matière de politi que
internationale , « la solidarité inébranlable du camp socialiste ».

M. Gomulka  a ensuite  rendu hom-
mage « aux succès grandioses » obte-
nus en U.R.S.S. depuis 1917 et vive-
ment criti qué la doctrine Eisenhower
et la politi que « des cercles agressifs »,
qui , a-t-il a f f i r m é , sont à l'origine
du conflit syrien.

Itonn - Itclgradc
En ce qui concern e le problème s-i-

Iemand , M. Gomulka a précisé notam-
ment : « Notre méfiance envers la po-
liti que du gouvernement de Bonn s'est
encore accrue en raison de la rupture
des relations di plomati ques do l'Al-
lemagne de l'Ouest avec la Yougosla-
vie. »

(Lire la suite en l ime  p age)

M. Guy Mollet a établi la liste
des membres de son gouvernement

Alors que surgissent des difficultés

Les indépendants roteront contre l'investiture

PARIS, 27 (A.F.P.). — M. Guy Mollet a définitivement constitué son
gouvernement. Celui-ci comprend 22 ministres, dont un vice-président du
Conseil et cinq ministres d'Etat. Les attributions de ces derniers, à l'excep-
tion de celles de M. Pierre Pflimlin, n'ont pas encore été complètement
déterminées.

La liste des secrétaires d'Etat a
été également établie, mais celle-ci
est encore susceptible de quelques
modifications.

Voici la liste officieuse , mais qui
peut être considérée comme définitive ,
du nouveau cabinet : "

Président du Conseil : M. Guy Mol-
let (S.F.I.O.).

Vice-président du Conseil : M. Ro-
bert Schuman (M.R.P.).

Ministres d'Etat : MM. Henri Queuil-
le (rad.) ; René Pleven (U.D.S.R.) ;
Edouard Daladier (rad. soc.) ; Félix
Houphouet-Boigny (R.D.A.) ;

Ministre d'Etat chargé des finances
et de l'économie nationale : M. Pier-
re Pflimlin (M.R.P.) ;

Affaires étrangères : M. Christian
Pineau (S.F.I.O.) ;

Justice : M. François Mitterrand
(U.D.S.R.) ;

Finances extérieures : M. Jean Filip-
pi (rad. soc.) ;

Industrie et commerce : M. Félix
Gaillard (rad. soc.) ;

Intérieur : M. Robert Lecourt
(M.R.P.) ;

Défense nationale : M. Jacques Cha-
ban-Delmas (rep. soc.) ;

Algérie : M. Robert Lacoste (S.F.I.O.) ;
Sahara : M. Max Lejeune (S.F.I.O.). ;
France d'outre-mer : M. Gérard Ja-

quet (S.F.I.O.) ;
Travaux publics : M. Elouard Cor-

niglion-Molinier (R.G.R.). ;

Anciens combattants : M. André Co-
lin (M.R.P.). ;

Education nationale : M. René Bil-
lères (rad. soc.) ;

Construction et logements : M. Ber-
nard Chuchoy (S.F.I.O.) ;

Agriculture : M. René Charpentier
(M.R.P.) ;

Affaires sociales : M. Albert Ga-
zier (S.F.I.O.).

Les indépendants
contre l'investiture

AMIENS , 26 (A.F.P.). — Le groupe
des indépendants votera contre l'inves-
titure de M. Guy Mollet , ont annoncé
MM. Roger Duchet , secrétaire général
du groupement , et Barrachin , chef du
groupe parlementaire , au cours d'une
réunion des indépendants et paysans
de la Somme.

M. Barrachin a demandé d'autre part ,
« au nom de son parti , la dissolution
le plus rapidement possible , de l'As-
semblée nationale , assortie préalable-
ment d' une loi électorale fondée sur
le scrutin majoritaire à deux tours ».

Les prix vont
augmenter

L' < Opération 20 %
généralisée >

Par son « opération 20 % », M. Fé-
lix Gaillard n'avait remédié que par-
tiellement aux causes de l'inflation
et des difficultés économiques. Il
avait en effet exempté une fraction
importante des importations de ma-
tières premières de la taxe de 20 %
et créé du même coup des taux de
change différents  et des distorsions
de prix. Il fallait aller jusqu 'au bout
de la logique. C'est ce qu 'a compris
le gouvernement français qui a déci-
dé hier d'étendre à toutes les impor-
tations sans exception le prélève-
ment de 20 % institué par le décret
du 10 août dernier et de faire béné-
ficier toutes les exportations d'un
versement de 20 %.

Ainsi, les importations de matiè-
res premières comme l'acier, le
charbon , le pétrole, etc., vont voir
leurs prix augmenter immédiate-
ment, et il est à prévoir que le gou-
vernement ne saurait dans ces con-
ditions tenir la ligne prix-salaires
qui avait été fixée au mois d'août.

Paris se refuse « pour le moment »
à considérer ces mesures de réfor-
me monétaire comme une dévalua-
tion officielle. C'est jouer sur les
mots. J. H.

Dru n bout à l'a utre...
L'Italie approche des 50 millions

d'habitants
ROME (ANSA).  — La population

i ta l ienne s'approche des 50 mil-
lions , ch i f f r e  qui sera at te int  fort
probablement avant la fin de cette
année. Au 31 décembre 1956, la po-
pulation était de 49.600.000 ànies,
ce qui cons t i tue  une augmentation
d'environ 356.000 par rapport à
1955. Les ef fec t i f s  des forces de
travail dépassent les 20 millions ,
dont  5 mill ions de femmes. Les
chômeurs sont au nombre de
1.080.000 et ceux qui at tendent
d'être embauchés a t te ignent  600.000.

La populat ion de la capitale a
passé de 213.000 habitants  à
1.615.000 de 1870 h 1956.

Diplôme nécessaire
ROME — Pour ensei gner le cha-

cha-cha , la rumlia ou le tango ,
il f a u t , en Italie , être titulaire
d' un di p lôme. C' est ce que vient
d' apprendre , à ses dé pens , la si-
gnera Ada Sillani , gui  donnait des
cours au « Salon Margherita »,
dancing de Viaregg io.

Dé pourvue de di plôme , la mai-
tresse à danser vient d'être con-
damnée , en vertu de l' article 33
de la constitution italienne.

Une fédération nationale
des romanichels hongrois

BUDAPEST (Reuter) .  — Le
« Nepakarat », organe des syndicats
hongrois , rapporte qu 'une Fédéra-
tion na t i ona l e  des romanichels de
Hongrie vient d'être créée. Sa se-
crétaire, Maria Laszlo, croit qu 'el-
le est uni que en son genre en
Europe.

Selon Mlle Laszlo, le but de
cette fédération est d'améliorer
les cond i t io ns  de vie . la santé ,
l ' instruction , et en général d'éle-
ver le nivea u moral des romani-
chels hongrois — que l'on estime
être 200,000 — et de mettre  fin à
leu r isolement à l'égard des au-
tres parties de la popula t ion .

... de la planète -&

LIRE AUJOURD 'HUI :
Pages 6 et 8 :

TOUS LES SPORTS
¦ Cantonal résiste à Zurich au cours

d'un match houleux

¦ Chaux-de-Fonds obfienl une nou-
velle victoire à l'arraché

¦ Granges malchanceux contre
Young Boys

¦ Lausanne n'a pas eu une tâche
très facile

3 Surprenant succès de Bienne
¦ Dans les séries inférieures

Le maréchal Georges Joukov est libéré
de ses fonctions de ministre de la défense

Le maréchal Malinovski lui succède

Arrivant à Moscou, retour de Yougoslavie

// ne p araît p as s agir d'un nouvea u limogeage
MOSCOU, 27 (A.F.P.). — «Le Praesidium du Soviet

suprême de l'U.R.S.S. a nommé le maréchal Rodion Mali-
novski ministre de la défense de l'U.R.S.S. », annonce
l'agence Tass. L'agence ajoute que « le Praesidium a libéré
le maréchal Joukov de ses fonctions de ministre de la
défense », sans donner d'autre précision.

PARIS, 27 (A.F.P.). — Une im-
portante réunion se serait tenue au
Kremlin samedi après-midi , avant
que le remplacement du maréchal
Joukov n'eût été annoncé, dans la
soirée.

De sources diplomatiques, on ap-
prend qu 'aucun dirigeant du parti

ou du gouvernement n'est venu sa-
luer le maréchal Joukov à l'aéro-
drome moscovite de Vnoukovo à son
arrivée, vers midi. Quelques officiers
supérieurs et représentants du mi-
nistère des affaires étrangères de
l'U.R.S.S. étaient seuls présents.
(Lire In suite en l ime  page)

Une photo prise il y a un mois et demi du maréchal Joukov , lors d une
réception au Kremlin , entre MM. Khrouchtchev et Boulganine.

Le maréchal Malinovski,



Nous cherchons

j eune homme
pai-lant le français et l'allemand,
comme aide dans notre bureau de
fabrication. Faire offres ou se pré-
senter avec copies de certificats à
Métaux Précieux S. A.

»

Secrétaire de direction
qualifiée, présentant bien , sténodactylographe habile, de
langue maternelle française, possédant à fond la langue
anglaise et éventuellement l'italien ou l'allemand, serait
engagée pour date à convenir par entreprise horlogère de
premier ordre.

Situation stable et intéressante.
j Discrétion assurée.

Prière de faire offres sous chiffres P. 11519 N. à Publicitas,
la Chaux-de-Fonds.

â -\
Toujours très appréciées

nos excellentes !|

POULES
fraîches du pays

pour bouillir ou pour ragoût ,
à Fr. 2.50 et 3— le K kg.

LEHNHE RR
FRÈRES jj

SaSn COMMERCE DE VOLAILLES N£g ĵ |
Tél. 5 30 92 - Trésor 4 I

gjg VILLE DE LA CHAUX-DE FONDS

RECRUTEMENT
pour le Corps de police

La Direction de police met au concours
plusieurs places d'agents de la police locale.
Les candidats doivent satisfaire aux condi-
tions suivantes :
a) être citoyen suisse, âgé de 20 ans au

moins et de 25 ans au plus,
b) avoir une constitution robuste, mesurer

174 cm. sans chaussures et jouir d'une
bonne vue et d'une ouïe suffisante,

c) être incorporé en élite de l'armée suisse,
d) jouir d'une bonne réputation ; un certi-

ficat de bonnes moeurs et les extraits
des casiers judiciaires fédéral et cantonal
sont exigés,

e) avoir une bonne culture générale, parler
et écrire couramment le français, ainsi
qu'une autre langue (allemand, italien ou
anglais).

TRAITEMENT ANNUEL : après la nomi-
nation, Fr. 8600.— à 10,700.— (classes 11
et 10 de l'échelle), plus indemnité pour
service de nuit  et allocation de renchérisse-
ment dès le 1er janvier 1958.

L'entrée en service est prévue pour le
1er mars 1958.

Les candidats sont priés d'envoyer leurs
offres manuscrites, accompagnées des pièces
demandées sous lettre d , d'un curriculum
vitae sans lacunes et du livret de service
militaire, à la Direction de police, rue du
Marché 18, à la Chaux-de-Fonds, jusqu 'au
15 novembre 1957.

Le Chaux-de-Fonds, le 17 octobre 1957.
DIRECTION DE POLICE.

L&&.&-I VILLE

fflW Neuchâtel
Permis de construction
Demande de la S. I.

« La Pépinière-Bellevue »
S. A. de construire trois
malsons d'habitation, un
bureau de poste et un
kiosque sur les articles
8065 et 8298 du cadas-
tre , sis entre les rues de
Pain-Blanc , des Battleux
et du Clos-de-Serrières.

Les plans sont déposés
à la police des construc-
tions, hôtel communal,
Jusqu 'au 4 novembre
1957.

Police
des constructions.

Fabrique d'horlogerie de la place
! cherche, pour emtrée immédiate

ou à convenir,

horloger complet
visiteur-décotteur

ainsi que

remonteur (se)
de finissages

Personn es ayan t pratique du métier
sont priées de faire offres sous chiffres

P 7106 N à Publicitas, Neuchâtel.

Personne expérimentée
et de toute confiance est
demandée pour diriger et
tenir un

ménage
soigné de deux personnes
âgées, habitan t le vigno-
ble. — Faire offres, si
possible avec référence et
prétention de salaire
sous chiffres A. N. 4643
au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune fille
quittant l'école au prin-
temps, cherche place
dans famille avec des en-
fants, pour apprendre le
français. M. Ernest Ger-
ber , Frommgutweg 21,
Bcrthoud (Berne).

Jeune
couturière

cherche place dans un
bon atelier ou dans ma-
gasin. — Adresser les of-
fres avec Indication du
salaire à BethU Krenger,
Grundbach , Wattenwil ,
près Thoune.

Profondément touchés par les nombreuses
marques (le sympathie et d'affection reçues
tors de leur grand deuil , et dans l'impos-
slblllté de répondre à chacun

Madame veuve Armand BRANDT,
ses enfants et familles,

remercient sincèrement toutes les personnes
qui y ont pris part. Un merci particulier
à Mlle Buttlcaz, aux sœurs du dispensaire
et à Monsieur le pasteur Roulln.

Neuchâtel, te 28 octobre 1957.

¦*gMlgM***lJMBM^

A vendre (entrée est de
la ville) petit

immeuble
de 2 appartements de 3
chambres. Jardin et dé-
pendances. 1 apparte-
ment libre tout de suite.
Prix avantageux.

Adresser offres écrites
à R. B. 4581 au bureau
de la Feuille d'avis.

Dame Cherche heures
de

ménage
et des

nettoyages
île bureau

Adresser offres écrites
à W. I. 4639 au bureau
de la Feuille d'avis.

On cherche à acheter
d'occasion , un

TAPIS
de milieu. Tél . 7 22 43.

Jeune nurse
diplômée est cherchée
pour bébé de 5 mois.

Ecrire en Indiquant
tous renseignements et
prétentions de salaire
sous chiffres P. 79616 X.,
Publicitas, Genève.

A vendre, à Peseux,

MAISON
d'ancienne construction,
2 logements sans confort,
remise, jardin , verger.

Adresser offres écrites
à J. V. 4626 au bureau
de la Feuille d'avis.

Nous cherchons pour tout die suite
ou date à convenir

bonne repasseuse
à la journée ou à la demi-journée.

Faire offres à l'institution
La Châtelain ie, Saint-Biais*.
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PhQrnantaria Ne faites plus d'expérience, profitez de celle acquise y:_ _ ¦¦s
UBi di UDlBIcs Ic n j . K A  „ , mÙMMÊËÊlm. . .  . L. Pomey RadlO-Melody Neuchâtel %r^̂ f^̂

IVICHUIuCl IC Toi R 07 90 SE REND TOUJOURS {. .  p n x n i n i T rI b l .  Ô L l L l  DANS VOTRE RÉGION ELECTRICITE
«T!™1 Serrurerie Cari Donner & Fils s is 36

Tôl "ï 12 tVI E •»<• *% •» Bellevaux 8 - Tous travaux de c„ ,„t XI„„„-A Rtel . o 1- 1,7 5 31 23 serrurerie et réparations - Vo- Salnt-Honoré 5
lets à rouleau , sangle, corde

Entreprise G. Rupp, Colombier SS: 6R3°^
INE 3

Béton armé - Maçonnerie - Carrelages - Bâtiments à forfaits - Travaux publics

AUTO-ÉCOLE - A. ENGGIST
THÉORIE ET PRATIQUE HAUTERIVE Tél. 7 53 12

MAÇONNERIE-BÉTON ARMÉ J. ZWAHLEN
Carrelage et toutes réparations - Devis sans engagement - Avenue des Alpes 88 - Tél. 5 33 36

¦TAPISSIER-DÉCORA TEUR JEANNET HENRI
MEUBLES STYLE ET MODERNE Prébarreau 7, Neuchâtel Tél. IX C I  O O
LITERIE - RIDEAUX ou 5 78 67 après le h. O Oi *ûj

Garage de la Balance ..... Yoils SCTCZ satisfait V F I O ÇBas de la rue du Pommier K / J / I I K  „. ,. Y U fu *W O
|Jt J.i l J TL UU 6n confiant votre bnge au

A. LUGON .^g. neufs et 
d'occasion
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Tous 
prix

«SKODâ» %mfMSSï M. Bornant!
5 29 89 ™̂* *̂  i E U C H A T - Î L «f^T Poteaux 4 - Tél. 5 1617
Domicile : 5 77 27 * ^""̂

Nous cherchons, pour
tout de suite ou date à
convenir,

employée
de maison

dans ménage de commer-
çant avec trois enfan ts.

Offres à Mme Willl-
mann, Centrale laitière,
Rlehen.

HOTEL DE LA GARE
Corcelles

On cherche une

sommelière
connaissant les deux ser-
vices Bon gain assuré.

Prière de se présenter.

RIVÎERA NEUCHÂ TELOISE
La corniche de Bevaix se construit... On serait disposé à
vendre, déjà sur plans, deux villas habitables au printemps
1958.
Prix : Fr. 75,000.— et 125,000.—.
Surfaces respectives : 1500 et 1700 m2.
Garage, eau, électricité, chauffage.
SITUATION VÉRITABLEMENT EXCEPTIONNELLE.

Adresser offres écrites à X. J. 4640 au bureau de la Feuille
d'avis.

COUTURIÈRES
Importante maison de la « place cherche

pour son département machines à coudre
(instructions à la clientèle), deux personnes,
dames ou demoiselles, parlant le français,
l'allemand et si possible l'italien. Nous of-
frons frais de déplacement, indemnités pour
repas à l'extérieur et fixe par instructions.
Faire offres sous chiffres V. H. 4638 au bu-
reau de la Feuille d'avis. Joindre photo qui
sera rendue et bref curriculum vitae.

On demande

sommelière extra
connaissant les deux
services, pour 3-4 Jours
par semaine et soirées ;
dame acceptée. — Tél .
5 24 77.

Maison d'horlogerie cherche pour les mois
de novembre et décembre

auxiliaire de bureau
ayant de bonnes connaissances de l'allemand.
Sur demande, horaire spécial. Offres à case
postale 1177, Neuchâtel.

A vendre, à Yvonand ,
Jolie

MAISON
familiale, 4 pièces, hall,
confort, 900 m2 de ter-
rain, dépendances, situa-
tion tranquille. — Ecrire
sous chiffres P. 2419 E.,
à PnbUcltas, Yverdon .

A vendre, aux environs
de Neuchâtel , Jolie

maison familiale
4 chambres, chauffage
central , atelier, garage
et dépendances.

Adresser offres écrites
à Y. K. 4641 au bureau
de la Feuille d'avis.

Bébé
serait pris en pension.
Soins maternels assurés.

Téléphoner au (039)
2 90 48 .

Cabinet dentaire de la
ville cherche .

DEMOISELLE
DE RÉCEPTION

éventuellement débutan-
te . — Adresser offres
écrites sous chiffres Z . J.
4589 au bureau de la
Feuille d'avis.

Importante maison de commerce de
Neuchâtel engagerait pour le 1er dé-
cembre prochain ou pour époque à
convenir, une habile et consciencieuse

sténodactylographe
i

de langue maternelle française. La titu-
laire doit être h même d'enregistrer la
correspondance sous dictée et doit
avoir déjà occupé avec succès un em-
ploi similaire. Place stable et bon sa-
laire à personne capable. Adresser of-
fres, avec photo, curriculum vitae et
références sous chiffres L. V. 4576 au
bureau de la Feuille d'avis.

OFFRE A VENDRE

Beaux terrains
à bâtir

A la Coudre
A Hanterive

A Saint-Biaise
A Marin

A Cornanx
A Peseux

A Corcelles
A Aavernier
A Colombier

A Bôle
A Cortaillod

Possibilités
de lotissements
S'adresser à :

Télétransaction 8. à.
16, rue de l'Hôpital

Les Hauts-Geneveys
A louer appartement

de deux chambres, cui-
sine et dépendances. Ma-
gnifique situation. —
Adresser offres écrites à
F. M. 4484 au bureau de
la Feuille d'avis.

É T U D I A N T
sérieux, Suisse allemand
cherche chambre tran-
quille, pour le 1er no-
vembre. Quartier de l'é-
cole préféré. Adresser of-
fres à H. P. Jàggl , Prébar-
reau 1, Neuchâtel. Tel
5 51 74.

On cherche pour le 1er
novembre, Jeune homme
propre comme

commissionnaire
et comme aide au labo-
ratoire. Bonne occasion
d'apprendre la langue
allemande.

Offres à Boulangerie-
pâtisserie J. Breltensteln,
Wabern , près Berne.

A louer chambre, con-
fort. Orangerie 4, 2oie
étage à droite.

Pied-à-terre
ou chambre meublée à
5 minutes de la gare.
Tél. 5 67 59 après 18 heu-
res 30.

Etudiant
cherche chambre indé-
pendante. — Adresser of-
fres écrites à O. A. 4632
au bureau de la Feuille
d'avis.

Nous cherchons pour
tout de suite,

JEUNE FILLE
pour la cuisine.

Demander l'adresse du
No 4631 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche pour date
à convenir

magasin
au centre. — Adresseï
offres écrites à P. R
3622 au bureau de ls

1 Feuille d'avis.

Quartier de l'est, cham-
bre meublée à louer.

Tél. 5 38 02.
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Couple retraité P.T.T. cherche à louer ou
à acheter, pour avril-juillet 1958,

petite villa
avec ou sans confort , éventuellement achal
de terrain. Région Saint-Biaise - Colombier -
Bôle - la Coudre - Peseux.

Adresser offres écrites à H. S. 4596 au
bureau de la Feuille d'avis.

:; A ma M. H»j A A ::: " A '¦"¦" A ::::: A "'•"• A

Jeune Suisse allemand
possédant diplôme de
l'Ecole de commerce,
connaissant tous les tra-
vaux de bureau , cherche,
à Neuchâtel , place

d'employé
de bureau

pour se perfectionner
dans la langue française.
Entrée Immédiate. — M.
Hans-Peter Millier, Dorf-
steasse 20, Lucerne.

Jeune empl oyé
connaissant le français et l'allemand
est demandé par bureau de la ville.
Situation d'avenir pour employé ca- !
pable. — Faire offres sous chiffres ¦

G. S. 4623 au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre

TEBBAIK
bien situé, près de centre
de la ville, pour cons-
truction de villa familia-
le. Tranquillité, soleil,
verdure.

Faire offres sous chif-
fres D. 15796 Y., à Pu-
blicitas, Neuchâtel .

P
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Laquelle des jumelles utilise Toni-
laquelle a la coûteuse permanente ?

(Voir réponse ci-dessous *)

BfÊ&l ttFJtSKj fi^^SsssMrr^  ̂ a .̂v^Hj- » ! MBS* ̂ SVBSSS%HÉŜ S5 BH^̂ *̂ ^
*̂ aj^> V ^̂ ^B
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1̂ 
JH 

P ^^_^J<«*Sffl||||llll"' une coûteuse permanente! Chaque emballage contient un
B̂y —̂ mode d'emploi précis , facile à comprendre.

^"̂ "̂  
$̂0$:i\% Fr .8.25 seulement + luxe

- Ŝ î̂ H^̂ ^̂  ês&k * Valda et Pauline sont jumelles. Pauline (à droite) utilise
•.sMmmw l«*̂ Ti» V  ̂ Toni , permanente que vous pouvez vous accorder autant
(BaSS*^  ̂ JÏ qu 'il vous p laira.

ÊÊtfÀS -LA PERMANENTE PARFAITE
B \jffr ™ En vente clans les maisons spécialisées

T4F Toni-Division de la Gillette (Svvitzerland) Limited, Neuchâtel

HH FEUILLE D'AVIS DE NEUCHAT

Une invitation?

Alors, prenez garde à l'air ambiant
trop sec. Rien n'est plus sensible
que les muqueuses irritées ! Vous
devriez prévenir en installant les
excellents saturateurs

Coâona
En vente dans les magasins de quin-
caillerie et d'articles de ménage de-
puis Fr. 9.80. N'ou bliez pas de renou-
veler la feuille d'évaporation de vos
humidificateurs CASANA. Fabricant :
Alfred Stockli Sbhne , Net s tal /GL ,
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K̂'̂ KtBsmÊÊ^Si Bte; JS| l'homme de notre é poque de grands

j83g|£| P̂ jJÉJBSaBBCJUto^Qirkis  ̂ Ja l 'arôme naturel et racé. Ce plaisir , les

^S^̂m A É ĵ Ê^t^fm^s^^fÇ^K  , 'ïÂmW cigarettes ne coûtent que 75 cen-

^É̂  -̂̂ ^, , y  ̂ les AMAZONA 
et les adopter défini-

*""- ^ f̂ tivement.
"̂̂ "̂ sssî ^̂  \y

tm**m\W{WTWy if tWTVw\'IrVWÊ\sTw\Tii3Hws9»issii * * fllBHWBMi^B

|f|P 3 - * i\ I ^*̂ ^̂ X ¦**&"• * isiP§IÉ " | 20 cigarettes

ïp - -jj L°;M.*1 L* L̂ ^̂ ^î jrJL̂ ^â iJijijij^É̂  ̂ avec et sans filtre

Bff^Ĥ ^W^̂ ^SB 75 cts.
^̂ Ĵ HM-JBBIMHPMBI seulement

Le plus grand choix
de meubles modernes

Wï gO ,>

Meubles en frêne clair, nombreuses nou-
veautés , studios comp lets, armoires i 1, 2
et 3 portes , commodes, divans, étagères à
livres, petits meubles combis, etc.

a Visitez notre grande exposition spéciale

I / é ' f 'j  1^1 ̂A. "j* .̂ BKvwMtësHii!

Faubourg de l'Hôp ital 11 — Tél. 5 75 05

Sur simple demande, nous vous enverrons

I 

notre catalogue spécial en couleurs de
meubles clairs , avec indications des di-
mensions et des prix.
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La bonne àélÊMÈ  ̂ Pour le bon
enseigne r^^ ~̂ commer çant

Enseignes sous verre ïtSBffi»! ̂ r Enseignes sur pavatex
et inscriptions sur vitrines ^̂ fe tiËr

^ e* inscriptions aux vernis
^̂ mm  ̂ luminescents

Peinture M .  THO^SET FUS Ecluse 15* . •

_ POUR VOTRE
[ ROBE DE CHAMBRE I
|| 'kâp*̂  i

 ̂
Choisissez nos

S ;â-<2, f c %  /*% magnif iques double-f ace ,
m (*2&- J&Ï U j j  satin douillette, etc.

pQ l̂jjySplJlHi ffl tissé d e s s i n s  &T fi*s(g  ̂ \
m@ma/m\wBE ûvËB& fleurs , coloris de «  ̂̂ SQ

«i j l̂ Slë^"̂  rnel, gris, bleu ou m MBQ A A
H - vin i - ShHtfl Pi
i| Largeur MO cm. I f̂fl ïlW
aj Seulement & Çg7

 ̂
Les beaux tissus s'achètent j

maître opticien
ne pas le perdre de vue !

Hôpital 17

f  Schabzleger extra l
l M. Maire, Fleury 16 J
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Bur roughs  ignore le mot « im poss i b l e» ! ! !
*

L'efficacité inégalée de sa nouvelle ma- r» /"-̂ ^ ^̂chine Sensimatic permet à Burroughs OL/̂ ËH*— -̂J^T "—"~?n—
d'ignorer le mot « impossible ». j t fS &SS^  {U ~^SS=sST -̂~̂ Z.—rw-^Tlh
La Burroughs-Sensimatic est un véritable ifl > t̂  an ^̂ a^̂ jT^ -̂ïB̂ ^̂ aay aiS
« cerveau » mécanique assimilant et exé- f̂ rô»jjh« -̂ 88 // t̂Ss\\&6'3S?7/&-^>~-s*'f̂ ~ ~:l Ë3̂
cutant en un temps record TOUS les ¦j.'..! A JW /<̂

===a:^^̂ ^ /̂ M̂ MHW^̂
triivaux de comp tabilité , des plus sim- f̂âwm ŝsW 

'̂ ~
^Pfâr  ̂ ~ *' / jétti ^

pies aux plus comp lexes. ^mm**̂  yj~~~~" -iS~̂ S''f</ ~~~~~/ y JK '~M
Simp licité d'utilisation, automatisme , ro- —s. ^\/Jj %a&̂
bustesse , prix modique, amortissement —-̂ _^ 

1 B0^
rapide, telles sont les qualités majeures ^ ĴtĴ

de la nouvelle Sensimatic , source d'éco-
nomie, de temps et d'argent pour votre K£__ «— »»-»._ _  JÎ ï_.n .p .« NOUVE4U , curroughs
Renseignements (form. TS 76-3), docu- Maintenant avec la machine à écrire MACHINES À CALCULER S. A.

mentation, démonstration auprès de électrique la plus moderne. Bâle Berne Zurich
„. n , ^———_^____ Lausanne i Gai. Benj. -Constant 1
Agence Burroughs. ^———-—^—^^———^-^— „,. ,-,..,«a 3 Téléphone 021 / 23 68 66



Le nouveau
pavillon-jardin d'enfants

de Serrières
Le 12 octobre a été inauguré à Ser-
rières le pavillon que représente
notre photographie et qui abrite une
société enfantine très attentive com-
me le montre notre second cliché.
Ce pavillon a été construit selon une
formule  tout nouvelle chez nous et
très économique. Le toit est en alu-
min ium, les façades sont faites de
panneaux préfabriqués à base de
ciment, le chauffage est au gaz. Le
premier coup de pioche a été donné
le 5 septembre et le 1er octobre, le

le jardin d'enfants commençait
son activité.
(Press Photo Actualité.)

Un Romand nommé
vice-directeur à la division

de l'agriculture
Notre correspondant de Berne nous

écrit :
Lorsque M. Landis fit connaître sa

décision de qui t ter  ses fonctions à la
tète de la d iv is ion  de l'agriculture,
le Conseil fédéral estima que son suc-
cesseur devra i t  être assisté non p lus
d'un seul , mais de deux vice-direc-
teurs. En effet , l'app l ica t ion  de la loi
sur l'agr icu l ture, des arrêtés, des or-
donnances , des règlements qui en sont
issus, exige un état-major plus nom-
breux.

On a exprimé le vœu alors que le
nouveau poste fût  confié à un Romand
et ce désir était d' a u t a n t  p lus j u s t i f i é
du moment  où le Conseil fédéral alla
chercher en Suisse or ientale  le suc-
cesseur de M. Landis .

On a donc été heureux d'apprendre,
vendredi  m a t i n , que le second vice-
directeur a été choisi en la personne
de M. Alber t  Kiener , né en 1910 à
ChiHeau-d'Oex, où il a gardé de solides
attaches familiales.

M. Kiener  est ingénieur  agronome
de l'Ecole pol y techni que fédérale, doc-
teur es sciences et , depuis 1935, au
service du département  de l'économie
publi que. Dès 1940 , il dir igea la sec-
tion de l'élevage.

Une longue exp érience dans  un do-
m a i n e  où il s'ag i t  de coordonner les
effor ts  dies fédérat ions agricoles , des
can tons  et de la Confédéra t ion , lui
permet t ra  de seconder e f f icacement  le
nouveau directeur de la division, M.
Clavadetscher, dont l'entrée en charge
est i m m i n e n t e .

A propos de l'affaire
des blindés

BERNE , 25. — A la suite d'informa-
tions publiées par différents  journaux
sur la visi te  en Ajoie de la commis-
sion militaire du Conseil des Etats, le
dépar tement  m i l i t a i r e  fédéral t ient à
préciser . que c'est la commission elle-
même qui , avant  de se rendre sur pla-
ce, décida de n'entendre ni les adver-
saires, ni les partisans de la place
d'armes pour blindés.  La commission
a voulu se l'aire une opinion en toute
indépendance sans prendre contact avec
les différents  milieux de la région.
C'est pour cette raison qu 'elle se ren-
dit directement  de Delémont sur le
lieux, sans passer par Porrentruy.

Une mise au point
du département militaire

fédéral

Les relations ferroviaires
franco-suisses perturbées

BERNE, 25. — La situation se pré-
sentait dé la façon suivante aux di-
vers points frontière, vendredi en fin
de soirée, à la suite de la grève de
vingt-quatre heures déclenchée par les
cheminots français :

Genève : Les rap ides de nui t  en
provenance de Paris et d'Irun-Cerbère
sont arrivés. En revanche, le « Riviera-
Genève » (Vin t imi l l e  - Marsei l le  - Paris)
n'a pas circulé. L'express Lyon-Genève,
qui devait  arriver à Cornavin à
12 h. 38 n'a pas circulé. L'express de
19 h. 51 pour Iran et Cerbère a qui t té
Genève. Aucun train de marchandises
n'a circulé.

Vallorbe : Tous les t ra ins  ont cir-
culé, à part le « Paris-Eclair », c'est-
à-dire l'autorai l  Lausanne-Dijon, qui
n'a pas circulé hier matin.

Les Verrières: Les trains ont circulé.
Délie : Aucun train , à des t ina t ion

ou en provenance de la France n ' é t a i t
accepté à la gare-frontière de Dette.

Bâle .: Les rap ides de Paris et les
t ra ins  express p rovenan t  de la Belgi-
que ont circulé. Les trains à des t ina -
t ion de la Belgi que sont également
partis.  Le rap ide de Calais  est par t i
à minui t  selon l'horaire, de même
que l'express No. 36 à 4 h. 30 pour
Bruxelles. Par contre, le t r a in  de mi-
nu i t  à des t ina t ion  de Bruxel les  n 'est
pas par t i .  Le t rans  - Europe - express
Zurich - Paris ( « l ' A r b a l è t e» )  n 'a pas
circulé. Il en a été de même pour le
Paris - Zurich.

La grève des douaniers
dans la région bâloisc

BALE, 25. — A l'exception de ceux
de l'aéroport et de la gare d'Alsace,
les douaniers  français de la région de
Râle se sont mis en grève. Aux points
de passage de la frontière de Lys-
bùchel , de la route de Huningue  et de
la route de Burgfelden , la grève était
totale. A ces passages, les pr inc i pales
formalités douanières ont été assurées
par le receveur et le contrôle des
passeports par les fonc t ionna i r e s  C.R.S.
(compagnies républicaines de sécuri té) .
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Au Conseil de ville
(c) Le Conseil de ville a siégé Jeudi soir
sous la présidence de M. W. Tuscher.

Motions. — Il a accepté quatre mo-
tions concernant : l'aménagement des
installations générales des quais , l'élar-
gissement du pont du Crèt des Fleurs,
la révision totale du règlement de
construction, l'établissement d'un che-
min de Jonction entre la route d'Aeger-
ten et le chemin Gangulllet.

Admission à l'indigénat commu-
nal. — Le Conseil de ville a accordé
garantie d'admission à. l'indigénat de la
commune municipale de Bienne à M.
Claude-Michel -Pierre Picard , né en 1940 ,
ressortissant français, apprenti de com-
merce.
. Introduction de la semaine de 5 jours.
— Le 6 décembre 1956, l'Alliance des
Indépendants déposait une initiative en
vue d'Introduire la semaine de 5 jours
et de 44 heures à l'administration muni-
cipale . Cette initiative recueillant 1961
signatures, aboutit .

Le Conseil municipal établit un contre-
projet échelonnant la réduction des
heures sur 2 ans, que le Conseil de
ville accepta à l'unanimité.

C'est ainsi que la durée du travail
hebdomadaire des ouvriers de la com-
mune est fixée à 46 heures à partir
du 1er janvier 1958, moyennant l'oc-
troi d'un samedi libre (au besoin d'une
autre demi-journée) tous les 14 Jours.
Cette mesure sera suivie d'une nou-
velle réduction de 2 heures (semaine
de 44 heures) dès le 1er janvier 1959,
avec tous les samedis de congé.

La durée du travail hebdomadaire des
employés est fixée à. 42 heures à partir
du 1er janvier 1958, moyennant l'oc-
troi d'un samedi libre (au besoin d'une
autre demi-journée) tous les 14 jour s.

Le Conseil municipal est autorisé à
appliquer une réglementation correspon-
dante à l'intention du personnel muni-
cipal des asiles et homes.

Cette mesure provoquera pour environ
650.000 fr. de dépenses supplémentaires.

La situation du marché
du travail reste très bonne

(c) La demande de main-d'œuvre qua-
lifiée, mi-qualifiée et non qual i f iée  est
restée vive au cours du 3me trimestre
de cette année. Dans tous les groupes
professionnels la situation fut  ti-ès
bonne. Le service public de placement
enregistra en ju i l le t  442 places vacan-
tes, 43K en août et 403 en septembre
bien que pendant cette période 450
places fu ren t  repourvues par de la
main-d'œuvre indigène, à l'aide du dit
off ice .  C'est pourquoi le personnel
étranger a été très recherché. Au
jour de pointage, soit le 15 août 1957,
on enregistra à Bienne un nombre de
main-d'œuvre étrangère encore jamais
a t te in t .  En e f f e t  4594 personnes y tra-
vai l la ient .  Soit : 1358 dans le bâ t iment ,
1500 dans l ' industrie et 1080 dans l'hô-
tellerie et le service de maison.

Comme la pol i t ique restrictive des
crédits dans l ' indus t r ie  du bât iment
n'a pas encore eu de répercussions sur
la place de Bienne pendant cette pé-
riode , il n 'y a eu ni chômage parmi la
main-d'œuvre indigène , ni obligat ion de
renvoyer des ouvriers étrangers dans
leur pays. Partout  le nombre des per-
mis de travail  pour ces derniers, en
part icul ier  dans l ' industr ie  du bâtiment ,
a sensiblement d iminué .

Pour les prochains mois la situation
est considérée comme favorable.

Au contrôle du chômage, 4 personnes
se sont présentées en juillet , 5 en août
et aucune en septembre contre 6, 6 et
0 pour les mois correspondants de
l'année dernière.

Rotonde : 20 h. 30, Revue Roger Eton.
CINÉMAS

Apollo : 15 h. et 20 h. 30, Ombres sous
la mer. 17 h. 30, Un de la Légion .

Palace : 20 h. 30 , Les violents.
Arcades ; 20 h. 30, Lee 3 font la paire.

17 h. 15, Romance inachevée.
Rex : 20 h. 15, Le fleuve de sang.
Studio (Théâtre) : 20 h. 30, Enigme

policière .
Cinéac : 14 h. 30 - 21 h. 30, Quartier

latin.

PHARMACIE D'OFFICE :
Pharmacie Coopérative, Grand-Rue 6

Rajeunir son intérieur
c'est embellir sa vie !
VOS MEUBLES NE VOUS PLAISENT PLUS )
ils sont trop « lourds », peu prati ques ou
démodés... Qu'à cela ne tienne I
Notre service d'échange, parfaitement or-
ganisé, reprendra vos anciens meubles el
vous en livrera des neufs, modernes , qui
rajeuniront voire intérieur et sèmeront la
joie de vivre dans votre foyer... de p|us
sur désir, le solde pourra fort bien s'ac-
quitter par petits versements mensuels.
Téléphonez ou écrivez aujourd'hui encora
à MEUBLES G. MEYER , Neuchâtel , Fau-
bourg de l'Hôpital 11 (service échange,
tél. 5 75 05), qui vous donnera volontiers
tous les rensei gnements désirés et se fera
un plaisir de vous conseiller , cela sans
aucun engagement de voire par).
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RECORDS DU MONDE

100.000 km à 113 de moyenne avec une Aronde comme la vôtre ont apporté
une nouvelle preuve de la robustesse des Arondes 1300
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WTnmjpr ^ Agents  of f ic ie l s  : Francis Rochat , automobiles,

Jamais aucune voiture n'a été à la fois aussi vite, aussi loin, hSJ Gara
s
g
ajn

Goma?d 'F'IWIW 
44'

-r̂  v • j RnElILlEnnl I Garaqe  Syd le r , A u v e r n i c r .
Des maintenant , chez votre agent Égl Garage Ritter , i e L-mderon.

Garage Devenoges, Cernier.
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MagniJUfjiucs résultats
de nos coureurs en cross

(c) Dimanche 20 octobre, lors de la
course fribourgeolse d'orientation , com-
prenant 400 coureurs, plusieurs équipes
du Val-de-Ruz se sont présentées aux
différentes compétitions.

Chaque équipe comprenait un moni-
teur et 3 coureurs.

En catégorie C, l'équipe « Oncle Emi-
le » Cernier , moniteur Georges Schaller,
se classe première ; l'équipe « La Flèche »,
C'offrane, moniteur Michel Thoml, ob-
tient la deuxième place , et l'équipe « Les
Caballéros » Boudevllllers, moniteur Jean-
François Matthey, la quatrième place .

En catégorie B 2, l'équipe « La Flè-
che », Coffrahe, moniteur Michel Olau-
ser , se classe première.

LA CHAUX-DE-FONDS
Tribunal fie police

(c) Le tribunal de police qui a tenu une
audience vendredi, sous la présidence
de M. André Gutnand, président, assisté
du greffier M. J.-C. Hess, a condamné
C. S., né en 1925, électricien, actuelle-
ment détenu, à deux mois d'emprisonne-
ment, moins 49 Jours de détention pré-
ventive, pour vol et abus de confiance,

P. C, né en. 1901, maréchal, a été
condamné à un an d'emprisonnement
au sursis pendant trois ans, h une
amende de 500 fr. pour escroquerie et
avoir fait du commerce de bétail sans
être au bénéfice d'une autorisation.

TRAVERS

Au Groupe d'hommes
(c) Le pasteur Boulet, qui vien t de ren-
trer des Etats-Unis, a vivement intéressé
son nombreux auditoire en donnant
mard i, à bâtons rompus, un captivant
récit de son voyage aux Etats-Unis.

M. Roulet , qui avait un nom dans la
« résistance française » , organisa, à So-
chaux des rencontres culturelles avec
des Américains dont l'un fit à Wash-
ington des rapports élogieux. Sa qualité
de pasteur augmenta aussi son prestige
auprès de ses hôtes : M. Roulet reçut
la clef d'or de la ville de Clarksvtlie,
un diplôme d'honneur lui donnant la
citoyenneté américaine et , pour lui fa-
ciliter les déplacements, l'insigne de
métal et la carte de la police.

M. Roulet a pénétré dans des mil ieux
de hauts fonctionnaires, de gens aisés et
d'autres très modestes. Il fut  reçut dans
un camp d'entraînement de 350 jeunes
parachutistes auxquels il s'adressa après
leurs descente inaugurale.

M. Roulet , qui fut présenté et remer-
cié par le président du groupement M.
J.-P. Jornod , termina sa causerie en
parlant de l'immense gratte-ciel de
l'O.N.U. qu'il visita, puis fit passer des
photos et des images de son voyage.
En partageant le verre de l'amitié, l'au-
ditoire posa de nombreuses questions
au citoyen américain qui est et reste
Suisse et le remercia de son exposé de
qualité.

HAIJTEIUVE
Rentrée des classes

(c) Depuis Jeudi matin, les écoliers
d'Hauterive ont repris le chemin de
l'école après deux semaines de vacances
de vendanges. La grippe ayant sévi du-
rant cette période, les effectifs des clas-
ses sont presque au complet.

CORMOrVDES
Les causes d'un incendie

(sp) La police a établi les causes de
l'incendie de Cormondes d'avant-hier,
qui a fai t  pour 20,000 fr. de dégâts.

La locataire, Mme Rosa Rappo , avait
placé dans un seau en fer percé des
cendres encore chaudes qui tombèrent
sur le plancher en bois de la cuisine.
C'est là que le feu débuta et se com-
muniqua avec rapidité aux parois.

BARBERÈCRE
Auto contre moto

(sp) M. Joseph Schaller, commerçant,
à Fribourg, né en 1914, se rendait en
auto dans le district  du Lac, lorsque,
au village de Breilles, à un virage
masqué, il entra en collision avec la
motocyclette dé M. Pierre Schmutz,
chauffeur à Barberêche. Ce dernier a
été transporté à l'hôpital des Bour-
geois avec une forte commotion céré-
brale. Les dégâts sont évalués à 2500
francs.
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Rejet des mesures
conservatoires

demandées par la Suisse

COiVFÉDÉRATIOiV

L'affaire Interhandei
devant la Cour de justice

LA HAYE, 25 (A.N.P.). — La Suisse
avait proposé, dans l'affaire de l'In-
terhandel, soumise à la Cour interna-
tionale de justice de la Haye , des me-
sures conservatoires, afin d'empêcher
la vente des obligations de la « Ge-
neral Anil ine and Film Corporation »
(succursale américaine de l'Interhandel)
par le gouvernement américain, jusqu 'à
ce que l'on connaisse la décision de
la cour sur la question de savoir si
le gouvernement de Washington devra
se soumettre à une procédure d'arbi-
trage clans le différend de l 'Interhan-
del. La cour a décidé vendredi de ne
pas admettre les mesures conservatoi-
res demandées par la Suisse.

La -cour a également pris position à
l'égard de l'a f f i rmat ion  américaine se-
lon laquelle il s'agit d'une affaire  in-
terne des Etats-Unis et que la Cour
internationale de justice de la Haye
n'est pas compétente. Selon la cour ,
cette question n 'est pas encore tran-
chée et les représentants des Etats-
Unis peuvent continuer de formuler
leurs objections.

Les experts en matière de droit In-
ternational soulignent que pour l'ins-
tant , la vente publique des obligations
de la G.A.F. aux Etats-Unis ne peut
avoir lieu , d'abord en raison du préa-
vis de la cour et ensuite parce que
l'affaire Interhandei  est encore en sus-
pens devant la Cour suprême des Etats-
Unis.

ASSURANCE PLUIE VILLÉGIATURE

Toute sécurité
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ESTAVAYER

(sp) Le tribunal pénal d Estavayer a
procédé à une vision locale au village
de Fétlgny, pour la reconstitution d'un
accident survenu le 9 Juin . Mme Cécile
Pillonel , âgée de 71 ans , qui rentrait
à vélo à son domicile , venant de Ville-
neuve (Broyé), fut  happée par une moto
conduite par G. C, de Villeneuve. Elle
décéda dans la soirée .

Après Intervention du procureur gé-
néral , M. Murith , et plaidoiries du dé-
fenseur, M. René Ducry, le Jugement
suivant a té rendu :

G. C. a été condamné à quatre mois
de prison , avec sursis pendant trois ans
et aux frais de la cause. Les questions
civiles seront réglées par les assurances.

Suites judiciaires
d'un accident mortel
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PONT ARMER
Un ouvrier tombe d'un camion

et se tue
(c) Un ouvrier tenraisistor, M. Lazare
Zabrdiac, 57 amis , est tombé d"Uu camion
en marche appartenant à unie entreprise
die travaux publics . Atteint d'urne frac-
ture du orànie, le malheureux devait dé-
céder peu après soin arrivée à l'hôpital .
L'accidienit s'est produit alors que l'ou-
wiier tienita'iit imprudemment d'ouvrir la
portière afin de mieux la venrouilleir.

Les montres saisies
à Pontarlier

seront vendues à Paris
(c) Le 26 mairs dernier, au poste des
Ve.rrièras-de-Joux, Les douaniers amrê-
taient une voiture et trouvaient à bord
des montres en or die fabrication suisse.

H fallut démonter complètement cette
bijouterie ambulante pour trouver tou-
tes les montras qu 'elle 'recelait : il y en
avait pairtouf , dams lies coussins, dans
les phaires, dnmis le volant , aux endroits
les pluis inattendus. Au total : 7053
montres en or, qui représentent h peu
près 25 miMlion's de francs français.

Trois cent uoniain te-quatre de ces mon-
tres seiromit vendues aux enchères à l'bo-
it ai Droii'ot , à Paris , tes 28 et 29 octobre.
Les autres seront vendues par lots, au
coums de l'hiver et du primitemips.

En maire du Raut-Doubs
impliqué de délit de fuite

(c) Des quotidiens régionaux ont relaté
un accidient survenu dimanche, non loin
d'e Besançon , et dams lequel se trouve-
rait impliqué M. Fuilbat, maire de Gel-
lin, qui avait participé dans la jounnée
à l'élection sénatoiniaile.

La voiture die ce damier «nuirait accro-
ché urne autre voiituine an dioublanit , cau-
sant dies dégâts matériels. M. Fulbat ,
qui me se serait pais airrèté , auiraiiit a.loirs
été pourchassé et finalement appré-
hendé pair la gendan-marie à Ornans.
Hamené h Besançon où il passa la nuit
à lia police, il aurait avoué au matin
être Fauteur de l'accident qui s'aggra-
verait ainsi simiguliièiiement du délit de
fuite.

Salon dies ranseignemeinits diign.es de
foi , M. Fulbat aurait remis sa démis-
sion die maiire de Gellin au sous-pré fet
de Ponitnmlier.

Une hécatombe de chevreuils
(c) La saison d'ouverture die la chasse
au chevreuil , pour brève qu'elle soit,
n 'en aura pas été moins meurtrière. En
effet,  dams tous les villages du Haut-
Douibs, tes exploits dies chass'eurs se
traduis ont pair dies chiffres  impi-iession-
niauts. Ici , on a tiré dix bêtes, là une
vii ' j ïtniue , plus loin trente, ou q uaramite,
etc. Il est évidemment difficile d'avan-
cer un chiffre précis, mais d'a.près tes
.estimations die plusieurs chasseurs, on
peut sans crainte d'exagérer parler de
trois cents à quatre cents chevreuils
qui amraitent trouvé la mort au carre-
four des fourrés, cet automne, dams le
Haut-Doubs.

HORIZONTALEMENT

1. Quatre ans chez les Grecs.
2. Se dit de la vie familière. — Rend

solides des nappes.
3. Démonstratif. — II oblige à ren.

dre ce qu 'on a pris.
4. Baudets. — Sur ta grande route.
5. Forme d'avoir. — Femelle d'un poj>

leur de bois.
6. Chanteur. — Lettre grecque.
7. Forme de pouvoir. — Immondicei,
8. Docteur de la loi chez les musul-

mans. — Participe.
9. Place. — Vieux navigateurs.

10. Incliner aux mortifications.

VERTICALEMENT

1. On y reste grâce à une corne. —
Carnassier d'Amérique.

2. Métal . — Ancien peuple du Latium,
3. Permis par la loi. — Pour n'en pal

dire davantage.
4. Prénom masculin. — Il y en a un

pour chaque chose.
5. Pronom. — Qui fleure bon,
6. Tranquille. — Paresseux.
7. Lettre grecque. — Aurochs.
8. Procure parfois certain bénéfice. -

Gastéropode des mers chaudes.
9. Décidé par un acte de l'exécutif,

— Fin d' infinit if.
10. Pris pour un saut. — Dieux de la

mythologie Scandinave.

Solution du problème No 559
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Lundi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h., opéras sans paroles, 7.15, taform.
7.20, bonjour en musique. Il h., émis-
sion d'ensemble : musiques et refrainl
de partout. 11.25, vies Intimes, vies ro-
manesques. 11.35, œuvres de composi-
teurs suisses. 12 h., au carillon de midi,
12.45, lniform. 12.55, que vlva el corts-
gas ! 13.05, et en avant ' la musiqua l
13.35, ensemble C. Dumont. 13.55. fem-
mes chez elles. 16 h., opéras Italiens,

16.20, orchestre de Beromunster. 16.56,
le disque des enfants sages. 17 h., musi-
que populaire andalouse. 17.20, solistes,
17.50, image à deux sous. 18 h., rendez-
vous à Genève. 18.25, micro-partout,
19.15, lnform. 19.25, instants diu monde.
19.45. divertissement musical 20 a..
« Jtmmy, chien loup » , pièce policière,
d'A. Gehri. 21.20, Jazz aux Champs-
Elysées. 22.30, lnform. 22.35, causerie.
22.40, poésie à quatre voix . 23.10, ber-
ceuses. 23.12 , une chanson de l'abbé
Bovet.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, lnform. 6.20, gymnastique. 6.30,

musique légère. 7 h., lnform. 7.05, val-
ses et mélodies d'opérettes. 10.15, un
disque. 10.20 , émission nadipscolaira.
10.50, musique de chambre. Il h., émis-
sion d'ensemble (voir Sortons). 12 ri-.
Caprice espagnol , de Rimsky-Korsakov.
12.20, wir gratulleren . 12.30, lnform.
12.40, fanfare et Jodels. 13.15, piano. 13.45,
solistes. 14 h ., recettes et conseils.

16 h., concert religieux. 16.30, orchestre
récréatif bâlois. 16.50, Ans der Montags-
mappe. 17 h ., piano. 17.30, « La Iampo
merveilleuse » , de M. Vôgeli (3) .  18 h.,
le radio-orchestre. 18.30. reportage. 18.45,
disques. 18.50. notre cours du lundi.
19.20. communiqués. 19.30, lnform., écho
du temps. 20 h., concert demandé (!)•
20.30, notre boite aux lettres. 20.45,
concert demandé ( 2 ) .  21 h., «Le der-
nier passager », de Joh. Mark Elslng
(4) .  21.55, musique anglaise. 22.15, ln-
form. 22.20, chronique hebdomadaire
pour les Suisses à l'étranger. 22.30, œu-
vres de P. Racine Fricker. 23 h., orches-
tre Ray Martin.

TÉLÉVISION
20.15, téléjournal. 20.30. magasins

sportif suisse. 20.45, music-hall. 21.40.
lnform.

Emetteur de Zurich : 20.15. téléjour-
nal. 20.30, magazine sportif suisse. 20.45.
music-hall. 21.40, dernière heure et tJÔ-
léjournai.



les sentiers de l'amour
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FEUILLETON
ne la « Feu ille d'avis de Neuchâtel »

par y
MARIE LYÏV'E

Et ils demeurèrent immobiles, la
main dans la main , bercés par ils ne
savaient quel chant mystérieux qui
nais sait au fond d'eux-mêmes et
emplissait la tonnelle , abolissant du
même coup la vulgarité des accor-
déons et des chants d'alentour.

Quelques minutes passèrent dansle silence.
Autour d'eux , le soir tombait , les

bruyants canotiers étaient rentrés
depuis longtemps. Des couples attar-des quit tai ent  la guinguette et s'éloi-
gnai ent enlacés le long de la rivière
déserte dont les eaux assombries
frissonnaient au premier souffle dela nuit .

— Mon Dieu ! fit Jacqueline en se
secouant comme si elle se fût ré-
siliée d' un long sommeil ; il estwen tard , je crois , Jean.

— Rassurez-vous , à peine septheures.
— Si nous partions !
—- A vos ordres !Ils se levèrent en silence et tan-

[ lK que Jean réglait la dépense , laJeune fille se dirigea vers la voiture
°u elle s'instal la , toujours perdue

dans ses pensées, avec des gestes de
somnambule.

Lorsqu'il la rejoignit, aucune pa-
role ne fut prononcée, et le voyage
de retour s'accomplit sans que ni
l'un ni l'autre n 'eût tenté de dissiper
le rêve qui les enveloppait encore
de ses voiles impalpables.

Boulevard Haussmann , ce fut lui
qui prononça , tandis qu 'elle sautait
sur le trottoir :

— A demain , n 'est-ce pas ?
— Oui , répondit-elle simplement

en lui tendant la main , à demain et
merci.

Puis elle disparut sous le porche
de l'hôtel , furtive comme une avare
qui rapporte chez elle un trésor
qu 'elle veut cacher à tous les yeux.

CHAPITRE V
Pendant les jou rs qui suivirent,

Jean et Jacqueline vécurent avec le
seul souci de se revoir le lendemain.

La promenade en voiture ne s'était
pas renouvelée , car la jeune fille
estimait que l'auto est une compa-
gne encombrante dont les exigences
importunes ne permetten t pas les
conversations suivies.

Et d'ailleurs , qu 'avaient-ils besoin
d'aller si loin , alors que le Bois était
proche et qu 'il est si facile de s'isoler
à deux dans les rues de Pari s, au
milieu de la foule indifférente des
passants toujours pressés ?

Et ce furent pour les jeu nes gens
de délicieuses promenades à pied ,
faites côte à côte , au cours desquel-

les ils échangeaient ces paroles
ailées, aussi vieilles que le monde,
mais éternelles, comme lui , et qui
refleurissent touj ours plus belles
dans les cœurs touchés par l'amour.

Pourtant , aucun mot décisif n 'avait
été prononcé. Une étrange pudeur
retenait sur leurs lèvres l'aveu que
chacun attendait et qu'ils savaient
être l'inéluctable aboutissement de
leur tendre camaraderie.

Loin de les séparer, ce silence les
rapprochait encore plus l'un de l'au-
tre.

A quoi bon parler d'amour lors-
que l'on se comprend à demi-mot et
que les regards , les gestes , la voix,
les moindres intonations disent plu s
de choses que les quelques syllabes
indigentes dont la précision éveille
trop souvent moins de résonance
qu'une simple pression de main ?

Jean n 'avait encore jamais dit :
« Je vous aime. ¦»

Et Jacqueline lui savait gré de cette
discrétion qui lui permettait de sa-
vourer les délices d'une attente dont
elle connaissait la douceur.

Tantôt ils s'en allaient vers le bois ,
où les derniers beaux jours de l'ar-
rière - saison accrochaient leurs re-
flets de cuivre aux boucles blondes
de la j eune fille. Et tantôt ils s'enfon-
çaient dans Paris, au hasard des rues
et des boulevards , ne voyant rien
qu'eux-mêmes, oubliant tout pour
mieux écouter leurs propres paroles.

Que disaient-ils ?
Eux-mêmes ne le savaient qu 'à

peine , mais celui qui parlait le fai-
sait avec son cœur et lorsque Jea n
annonçait « Il va pleuvoir », Jacque-
line devinait sous cette phrase ba-
nale le regret qu 'il éprouvait de la
voir se mouiller les pieds.

— Etes-vous retourné chez Mme
Delbéchard 1 demanda un jour la
jeune fille.

— Non , répondit - il avec insou-
ciance.

— Chère vieille amie, qui doit se
croire abandonnée !

— Croyez-vous qu'elle pense à
nous ?

— J'en suis certaine. Elle est si
bonne. Notre ingratitu de envers elle
est impardonnable.

— Vous avez raison. J'irai la voir
un de ces jours.

— Moi aussi.
Ils n 'ajoutèrent pas autre chose et

se hâtèrent d'effacer ce qui venait
d'être dit 'et qui n 'était pour eux
qu'un intermède insignifiant , simple
rappel du monde extérieur, oublié
par l'auteur dans le magnifique
poème qu 'ils vivaient.

Cet égoï sme si naturel aux amou-
reux n 'était que la conséquence de
la fréquence de leurs rendez-vous.

Et cette perspective attristai t les
derniers instants de leur rendez-
vous , au point qu 'ils n 'échangeaient
plus que des paroles insignifiantes
jusqu 'au moment de la séparation.

Cependant, nul n 'eût pu deviner
lequel des deux souffrait le plus de
ces contretemps tant ils s'efforçaient

de vivre intensément les heures qui
précédaient le lendemain.

Or, un jou r, le j eune homme appa-
rut transfiguré.

— Victoi re ! Jacqueline ! cria-t-il ,
en apercevant la jeune fille.

— Que se passe-t-il ? fit-elle hale-
tante.

Tout frémissant , il la prit par le
bras et l'entraîna vers le Bois en
répétant :

— Victoire I Victoire ! Ah ! que je
suis heureux chère petite amie ,
Ecoutez la nouvelle.

— Je vous en prie, de quoi s'agit-
ii ?

— Voici , mardi prochain , à la salle
Debussy, à dix-sept heures , j ' aurai
l 'honneur et l'immense j oie de jouer
ma « sonate », notre sonate , Jacque-
line , devant l'auditoire d'élite ries
grands jours, et surtout devant vous ,
car vous serez là , n'est-ce pas ?

— Oh ! fit-elle , en joignant lesmains , quel bonheur ! La locationdes places est-elle ouverte ?
— Rassurez - vous, expli qua Jean

en souriant , vous n 'avez à vous occu-per de rien. Une place vous est réser-vée dans la meilleure des loges. Ah !
Jacqueline , si vous saviez tout ceque représente pour moi cette audi-tion dans une salle célèbre que fré-quentent les plus grands musiciensdu moment . Je dois cela à mon maî-tre vénéré , le professeur Bellangerqui conduit l'orchestre et qui a con-senti à ce que j e figure au program-
me pour j ouer ma sonate qu 'il appré-

¦n,l,. l-,J. ' -.¦' . ' .- .' ¦. ¦.' . .¦ i . -̂ r

oie, et quelques pièces de Chopin.
Hui-rah ! Jacqueline. C'est pour vous
que je jouerai , pour vous seule !

— Mei-ci , Jean. Cependant...
— Cependant, quoi ?...
— Je présume que la place qui

m'est réservée se trouve dans une
loge officielle mise à la disposition
des invités et des parents d'artistes ?

— Sans doute. Ne serez-vous pas
mon invitée ?

— En aurez-vous d'autres ?
— Peut-être.
— En ce cas, je refuse d'aller dans

votre loge. Puisque la sonate m'est
dédiée, je veux être seule à l'enten-
dre , seule au milieu de la fouie ano-
nyme qui occupera le parterre. Trou-
vez-moi donc un fauteuil quelconque
dans la salie. Inconnue de mes voi-
sins , j'y serais bien mieux pour écou-
ter. Ainsi , vous seul saurez que je
suis là , ignorée , mais attentive et
l'âme rie votre « sonate » s'envolera
vers la mienne par-dessus toutes les
tètes , à l'insu des mélomanes et des
snobs plus ou moins indifférents ou
incompréhensifs.

— Vou s avez raison , murmura le
jeune homme qui l'avait écoutée avec
ravissement , dès demain j e vous en-
verrai votre, fauteuil.

— Merci !
Ce ne fut pas sans éprouver une

délicieuse et secrète émotion que, le
mardi  suivant , Jacqueline pénétra
dans la salle Debussy et gagna le
fauteuil  qui lui avait été réservé,

(A suivre)
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... demandez-nom notre Intéressante do-
eumentafion BN concernant les briquet
creuses BOREL / BANGERTER. Meilleure
isolation contre la chaleur et le son ;
plus grande résistance des façades contre
la pluie et l'humidité ; prix de cons-
truction plus avantageux ; délai de cons-
truction plus court ; rendement plut
immédiat. A. Bangerter & Cle S. A., Lysi
tél. (032) 8 5315. Fabrique de produit)
en ciment. Outillage pour la construction
ACROW.

A vendue tout de eudte
35 jeunes poules
bonnes pondeuses, 8 fr.
1» pièce, chez Paul Clerc,
à Coffrane.
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A VENDRE
1 dlvan-Ut à 1 place, 1
divan-couclie avec 2 fau-
teuils, le tout en bon
&at. — Téléphoner au
5 68 71, le matin ou le
«*• après 7 heures.
, 
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* La principale victime de la 9me
journée du championnat suisse de
football a été Granges, batt u de
justesse sur son terrain par un
Young Boys qui continue à être as-
sisté par la chance.
* Tous les autres clubs du peloton
de tête ont en effet gagné. Chiasso
a récolté deux points contre Young
Fellows ; Lausanne en a fait de mê-
me contre Urania ainsi que Grass-
hoppers contre Winterthour.
* Une surprise nous vient de Bel-
linzone où les footballeurs locaux
se sont inclinés devant Bienne qui
augmente ainsi son actif de façon
inespérée.
* Chaux-de-Fonds a obtenu une
nouvelle victoire à l'arraché alors
que Bâle tenait en échec Servette
sur le stade des Charmilles.
* En ligue B, Cantonal a mainte-
nu son avance sur Zurich qu'il a con-
traint au match nul sur les bords de
la Limmat.
* Les suivants immédiats de ces deux
clubs ont tous gagné. Longeau a
triomphé à Soleure ; Fribourg a pul-
vérisé Nordstern à Bâle ; dans la
même ville, Concordia a battu Mal-
ley ; Sion enfin a infligé trois buts
et n'en a concédé aucun à Schaff-
house qui évoluait pourtant sur son
terrain.
* Match serré entre Lucerne el
Yverdon que les Romands perdirent
de justesse. Quant à Berne, il a
battu Thoune, s'élolgnant ainsi de la
zone dangereuse.

YOUNG BOYS REMPORTE
UNE VICTOIRE CHANCEUSE

FACE A UN GRANGES EXC ELLENT

Granges - Young Boys 1-2 (0-1)
GRANGES : Campoléoni ; Raboud II,

Fankhauser ; Siiller , Mort , Facchinetti ;
Karrer , Hamel , Glisovic , Raboud I, Mo-
ser. Entraîneur  : Decker.

YOUNG BOYS : Eich ; Zahnd , Baris-
¦wil ; Hauptli , Steffen , Bigler ; Rey,
Mcier , Wechselberger , Schneiter, Grut-
ier. Entraîneur : Sing.

BUTS : Meier (38me). Deuxième mi-
temps : Facchinetti (7me) , Rey (30me) .

NOTES : Stade du Bruhl ; temps en-
soleillé ; terrain en bon état ; 13.500
spectateurs ont été dénombrés , dont
un fort  contingent de Bernois. Bon
arbitrage de M. Buchmuller (Zurich) .
Young Boys remplace Fliickigcr par
Zahnd , alors que Rey fait sa rentrée
à l'aile droite , Wechselberger passant
centre-avant. Granges , de son côté, in-
troduit à nouveau l'ex-Cantonalien Fac-
chinetti. A la 17me minute , une pre-
mière chance s'o f f r e  à Rey qui tarde
à tirer et le danger peut être écarté.
Entre la 18me et la 2Gmc minute,
Granges connaîtra une malchance in-
croyable ; tour à tour , Glisovic , Ra-
boud et Hamel voient leurs tirs remis
en jeu par les défenseurs , le gardien
et... la barre transversale. A la 34mc
minute , Raboud I envoie un tir qui
frappe une nouvelle fois la transversale.
Schneiter et Bigler permutent chez
les Bernois dès la 27me minute. Gran-
ges obtiendra le but égalisateur sur
coup franc , tiré remarquablement par
Facchinetti. Dix minutes  plus tard , Gli-
sovic est blessé au visage par Steffen ,
mais peut reprendre sa place. Enfin ,
huit  minutes avant la fin , sur corner ,
Karrer reprend nettement de la main
et Glisovic prolonge victorieusement le
ballon de la tête. M. Buchmuller ac-
corde le but , mais les joueurs bernois
réclament véhémentement  et l'arbitre
annule  le point. Cet incident nous vau-
dra une fin de match assez houleuse.
Griitter , puis Campoléoni énant tour à
tour blessé. Corners : Granges - Young
Boys 10-19 (6-7).

X X X
Granges , 27 octobre.

Young Boys a obtenu , à Granges,
une victoire très chanceuse face à
une équi pe qui lui fu t  supérieure
dans l' occupation du terrain et qui
ne dut qu 'à un invraisemblable con-
cours de c i rconstances  de n'avoir
Eas réussi à arracher le match nul.

a foule record qui entourait  les
barrières du Briihl a assisté à une
par t ie  variée , colorée et menée à un
rythme qui attestait chez l'un com-
me chez l'autre des antagonistes
une condition physique parfai te.  En
fait , Granges eut dû, dans la pre-

mière demi-heure s'assurer un avan-
tage définitif ; mais les Bernois
eurent, durant ce laps de temps
une chance considérable , car bien
que leur comportement dans le sec-
teur offensif eût été irrégulier , les
défenseurs, le gardien et les mon-
tants  refusèrent aux Grangeois au
moins deux buts qui paraissaient
acquis. Young Boys laissa passer
l'orage et , une fois encore favorisé
de façon excessive, réussit à ou vril-
la marque par l' entremise d' un
Meier tantôt  excellent , tantôt  lym-
phatique et baissant la tète, comme
s'il paraissait parfois rési gné.

Granges égalisa bien sitôt la re-
prise entamée, mais rien ne pou-
vait lui laisser entrevoir un succès
possible, les avants , visiblement fa-
tigués , baissant pied au fil des mi-
nutes. Une faute de position du gar-
dien Campoléoni, sur corner, lui
enleva l'espoir de sauver un point ,
qu 'il aurait tout de même récolté
sans l 'intervention de l'arbitre sur
le but de Glisovic, sept minutes
avant  la fin. Un résultat nul eut
incontes tablement  mieux reflété la
physionomie de ce match v i r i le -
ment disputé, mais sans méchan-
ceté et dans lequel les mérites du
vaincu sont aussi grands que ceux
du vainqueur.

G. O.

ZURICH. — Douze mille personnes
ont assisté au match Grasshoppers -
Winterthour que les « Sauterelles » ga-
gnèrent par 5-3 (2-1 ) . Grasshoppers
jouatt sans Koch , Robblanl et Scheller.
Les joueurs locaux marquèrent par Duret
(2),  Armbruster, Zurmuhle et... Wyler ,
auteur d'un autogoal alors que Winter-
thour marquait par Brlzzl , Schmal et
Brupbacher , lequel transformait un pe-
nalty.

Les deux buts de Fatton
n'ont pas suffi à Servette

MATCH HARGNEUX AUX CHARMILLES

Servette - Bâle 2-2 (1-1 )
SERVETTE : Stuber ; Kunz , Grobéty;

Muller , Gonin , Kaelin ; Maffiolo , Esch-
mann , Fatton , Pasteur, Pastega. Entraî-
neur : Vincze.

BALE : Stettler ; Bopp, Hiigl I ; Re-
dolfi , Bohrer , Thuler ; Klauser, Bur-
ger, Weber , Suter, Staiible. Entraîneur :
Strittich.

BUTS : Fatton (17me) , Hiigi I (45me).
Seconde mi-temps : Fatton (22me), Bur-
ger (34me).

NOTES : Rencontre disputée en pré-
sence de 6000 spectateurs, par un temps
superbe, sur un terrain bon mais légè-
rement glissant. A la 30me minute ,
Burger est averti pour brutalités ré-
pétées. Cinq minutes avant la fin , Bur-
ger reçoit un coup de pied volontaire
de Kaelin et doit quitter le terrain ,
mais pourra reprendre sa place. Cor-
ners : Servette - Bâle : 3-2 (1-2).

X X X
Genève, 27 octobre.

Nous attendions beaucoup de ce
match. Bâle a la réputation de possé-
der une véritable école de football.
Malheureusement , l'équipe bâloise , qui
s'est présentée hier à Genève, fut bien
loin de répondre à l'idée que nous
avions d'elle. Elle pratiqua un jeu dur ,
heurté , violent , émaillé de nombreux
coups défendus. Et dans cet ordre
d'idées , Burger se mit particulièrement
en évidence . Aussi , sans doute énervé
par cette suite ininterrompue de fouis,
de coups , de croc-en-jambes, Kaelin se
laissa-t-il aller à donner un violent
coup de pied dans les jambes de Bur-
ger. L'arbitre ne vit pas la faute et
c'est ce qui évita l'expulsion du ter-
rain à Kaelin. Si nous comprenons
fort bien que les Servettiens aient été
énervés par l'a t t i tude  vraiment peu
« fair-play > de leurs adversaires , il
n 'en subsiste pas moins que l'acte de
Kaelin nous surprend- d'autant; plus que
cet élément est toujours d'une correc-
tion exemplaire.

Ce match dégénéra donc bien vite en
une espèce de bataille de rues d'où
tout beau jeu fut banni. Fort heureu-
sement les esprits se calmèrent quel-

que peu durant le repos et c'est ce qui
nous valut une seconde mi-temps re-
lativement bonne. Le spectacle fut moins
bon que prévu. La faute initiale en re-
vint aux Bâlois qui , d'emblée, adoptè-
rent une attitude défensive , laissant
leurs avants opérer seuls contre la dé-
fense genevoise alors que leurs trois
demis se cantonnèrent prudemment en
retrait de la ligne médiane qu 'ils ne
franchirent que bien rarement. C'est
dire que Bâle s'appliqua beaucoup plus
à détruire qu 'à construire et ses offen-
sives se résumèrent à de vives contre-
attaques conduites le plus souvent par
Staiible. Quant au Servette , il ne put
que rarement développer son je u et eut
le grand tort de vouloir répliquer au
jeu dur des Bâlois par un jeu égale-
ment dur. Il s'ensuivit une longu e sé-
rie de fouis qui nuisirent à la qualité
du jeu.

Bien qu'ayant dominé les quatre cin-
quièmes de la partie , les « grenat » ne
purent parvenir à arracher une victoire
que , pourtant , ils auraient mérité , car
si les deux buts marqués par Fatton
furent splendides , nous n 'en saurions
dire autant de ceux des Bâlois, le pre-
mier étant acquis sur un coup franc
tiré de la ligne des € seize mètres »
par Hiigi I alors que les Servettiens
discutaient inutilement avec l'arbitre ,
et le second sur un long tir de Burger
qui frappa le montant et rebondit dans
la cage de Stuber.

A.-E. O.

au genou . avant le repos, Laydevant sera
remplacé en deuxième mi-temps par
Franchino qui jouera inter-droit , tandis
que Prod'hom I recule en arrière. Un
quart d'heure avant la fin , Bernascont
quitte le terrain , souffrant d'une en-
torse. Corners : Lausanne - Urania 8-3.

X X X
Lausanne, 27 octobre.

Handicapé par le nombre de ses
malades, l'ent ra îneur  Wallachek a
eu de la peine à mettre sur pied
une ligne d'attaque solide et le ren-
dement de l'équipe genevoise en a
souffert .  En outre , Parlier , encore
incer ta in  de sa sélection pour
Ecosse-Suisse et passablement cris-
pé de ce fai t , a commis plusieurs
erreurs, d'au t an t  que ses arrières
manquèrent  parfois  de clairvoyance
et pra t iquèrent  alors un marquage
insuff isant  des avan t s  adverses.

La première demi-heure donna
lieu pour tan t  a un match bien par-
tagé, mais après le premier but  de
Bernasconi (qui t ira profit d' une
mêlée devant le but genevois) les
événements semblèrent tourner  en
catastrop he pour Urania.  Non pas
que Lausanne  fu t  t r anscendant  (oh ,
non !) mais parce que ses avants  se
montrèrent alors plus opportunistes

Chiasso a peiné
Ce n 'est que deux minutes avant

le coup de sifflet final que Chiasso
marqua l'unique but de la partie. Le
centre avant Boffi en fut  l'auteur.
Les Tessinois, il est vrai, étaient pri-
vés des services de Laurito et de
Binda , mais cela ne. suff i t  pas à
excuser leur médiocre partie. Et sans
une inattention de l'arbitre qui ne
concéda pas aux Zuricois , en seconde
mi-temps , un penalty flagrant pour
foui de Cavadini sur Schônmann , on
risquait d'enregistrer une surprise.
Trois mille personnes assistèrent à
cette partie dirigée par M. Guinnard
(Gletterens).

F R I B O U R G
a rarement
mieux j oué

Nordstern - Fribourg 0-7 (0-4)
NORDSTERN : Oeschger ; Brodmann

Morand ; Kanalz , Meyer , Kirchhofer ;
Jakobi , Ernst , Handschin , Menet , Datt
wiler. Entraîneur : Hufschmid.

FRIBOURG : Dougoud ; Zurcher , La
roche ; Gianoni , Poffet , Raetzo ; Briihl
mann , Edenhofer , Baertschy, Mauron
Roulin. Entraîneur : Sekulic.

BUTS : Mauron (9mc), Bacrtschj
(13me), Briihlmann (29me), Rouli i
(34me) . Deuxième mi-temps : Larochi
(7me) , Edenhofer , penalty (9me), Mail
ron (35me).

NOTES : Match joué an stade Saint-
Jacques avant la rencontre Concordia-
Màlley ; il s'est déroulé en présenct
de deux mille spectateurs et a été ar-
bitré de façon assez satisfaisante pai
M. Schorer (Berne). Le terrain était
en excellent état et le temps couvert
of f ra i t  une température idéale. Plu-
sieurs cas de grippe : Nordstern rem-
plaçait quatre de ses meilleurs joueur !
soit : Mogoy, Zingg, Kiefer et Fischler
Corners : Nordstern - Fribourg 5-7.

X X X
Bâle , 27 octobre.

Fribourg a remporté là une vic-
toire . aisée à laquelle il a tout de
même eut l'orgueil de donner beau-
coup de panache. En raison de la
faiblesse maladive  de son adversai-
re, il aura i t  pu se contenter  d'un e
p erformance économique et d'un
football à la peti te semaine. Mai 5
il a choisi de démontrer  que son
appar tenance  au groupe des as-
p i r a n t s  à l' ascension était justif iée .

Fin , inte l l igent  riche d ' inspira t io n
et de moyens, il a déployé un j eu
de très haute qualité qui .  par mo-
ments, enthousiasma le public. A
n 'en pas douter , son adap ta t ion  au
WM lui a été p ro f i t ab le  et nous
ne nous souvenons vra iment  pas
de l'avoir vu mieux jour .  Il fan'
dire que rien , ni personne ne l'ont
emp êché de prat i quer à sa guiS6.
Nords tern  n 'est pas une  équipe a
laquelle on peut enlever quatre ti-
tulaires sans la projeter dans lcs
bas-fonds de l ' incohérence. Ce
match se réduisit donc en une  len-
te mais régulière progression du ré-
su l ta t , Fribourg poursu ivan t  son
entreprise avec la régularité d' un
mécanisme. La seule occasion que
Nordstern aurait  eu de marquer
fu t  gâchée de façon lamentable par
l'a i l ier  gauche qui temporisa «
l'excès.

R. R.

% Match éliminatoire de coupe *>
monde, à San José : Costa Rica - Me!tl:
que 1-1. Le Mexique, qui avait giX*1»
à Mexico par 2-0, est qualifié pour «
tour final .

Cantonal résiste à Zurich
LE CHAMPIONNAT SUISSE DE FOOTBALL

Zurich - Cantonal 3-3 (1-3)
ZURICH : Marcolin ; Brizzi , Stahli ;

Kchl , Kohler , Marta ; Feller , Hagen ,
Schneider , Leimgruber , Bruppacher .

CANTONAL : Jaccottct ; Erni , Cheval-
ley ; Pégulron , Tacchella I, Gauthey ;
Tacchella II , Michaud , Blank , Béchcrraz ,
Weithoner. Entraîneur : Artimovicz.

BUTS : Schneider (9me), Michaud
(28me et 34me) , Weithoner (36me).
Deuxième mi-temps : Kohler , penalty
(4me) , Leimgruber (29me) .

NOTES : Stade du Hardtum. Pelouse
soignée mais très glissante. Le soleil
désavantage Cantonal en première mî-
temps et Zurich en seconde. Dix mille
spectateurs assistent à la partie. L'ar-
bitre , M. Schneuwly (Fribourg ), fut  ra-
pidement débordé par la hargne de
Zurich. Promu récemment en ligue na-
tionale, il avait dû au dernier mo-
ment remplacer un collègue grippé , mais
dans une telle rencontre , il aurait fallu
un arbitre plus chevronné. Le montant
gauche sauve Cantonal à la lime minu-
te et la latte tut vient en aide à la
l ime minute de la première mi-temps.
Le premier but marqué par Michaud
fut si bien dévié dans le but par Mar-
ta que nombre de nos confrères n 'ont
pas hésité à l'attribuer à ce dernier.
A la 26me minute de la reprise , l'ar-
bitre interrompt le jeu pour permettre
au soigneur de venir remettre sur pied
Kehl qui , d'ailleurs , reprend immédia-
tement la partie à tonte allure. Cor-
ners : Zurich - Cantonal 8-5 (5-0).

Les demis neuchâtelois Pégniron et Canthey interviennent
contre le Zuricois Leimgrnber.

Zurich, 27 octobre.
Pour la première fois , cette sai-

son , Zurich n 'a pas manqué l'oc-
casion qui lui était offerte de
témoigner d'un lamentable esprit
sportif.  Cette équipe n 'a jamais pu
admettre de perdre. On s'y montre
sportif tant  que l'adversaire, im-
pressionné, accepte qu 'on lui dicte
sa loi mais si par malheur quel-
qu'un fait mine de jouer à sa guise
et de vouloir gagner, aussitôt Koh-
ler et ses coéquip iers recourent à leur
force physique pour ne pas dire
à leur bruta l i té  comme s'ils ne dis-
posaient point d'autres ressources
pour rétablir l'équilibre. Ainsi pen-
dant les quarante-six minutes au
cours desquelles ils furent menés à
la marque, les Zuricois eurent une
conduite inqualifiable en termes
sportifs. Dans l'ensemble, Can-
tonal a fait  bonne impression. En
première mi-temps, on aurait pu
craindre le pire tant la défense fut
flottante.  Jaccottet , ébloui par le so-
leil , était hésitant. Il donnait des
frissons d'angoisse en déviant in
extremis en corners les essais ad-
verses. Mais , dès la reprise, la dé-
fense retrouva toute la sûreté qui
fait sa réputation. En ayant , Weit-
honer manqua au moins trois oc-
casions extrêmement favorables de
marquer (16me, 34me et 38me mi-
nute de la reprise) mais il signa
un but sans bavure sur passe de
Blank , toujours très actif. Les Neu-
châtelois furent nettement supé-

rieurs par leur intelligence du jeu
mais, il faut le dire , la méchanceté
de leurs adversaires et l 'impuissan-
ce de l'arbitre, qui ne pouvait  déci-
dément avoir les yeux partout , ani-
hilèrent la plupart de leurs actions.
A Zurich, Hagen est le cerveau de
l'équipe à condition d'avoir tou-
jours le temps de manœuvrer et
il lui en faut beaucoup pour cons-
truire son jeu. Mais les violents ne
savent que faire d'un cerveau. Ainsi
combien de fois ne vit-on pas le
pauvre Hagen lever les bras nu ciel
de dépit. On peut dire encore un
mot de l'arbitre qui accorda un
hands-pénalty (Gauthey fut  frappé
par le ballon alors qu 'il avait les
mains au corps) trop facilement à
Zurich mais en refusa un que tout
le monde sauf lui avait vu quand
Marta retint des deux mains un tir
de Bécherraz. Mais trois arbitres au-
raient-ils suffi pour surveiller dix
joueurs tous plus furieux les uns
que les autres de perdre. Les évé-
nements qui suivirent la fin de la
partie furent lamentables. Feller puis
Kohler se permirent des voies de
faits sur leurs adversaires. Pégui-
ron fut sauvagement fauché après le
temps réglementaire alors qu 'il s'ap-
prêtait a regagner les vestiaires.
Ce sont finalement les dirigeants
de Zurich qui vinrent  tenir les
mains de leurs joueurs pour les
faire sortir sous les huées du public
et la protection des agenls.

INTÉRIM. Le gardien Jaccottet se trouve ici dans une situation difficile,

IX me journée Résultats et classement de ligue A
_ „. -,. . „ Rangs ÉQUIPES MATCHES BUTS
Belhnzone - Bienne 0-2 , <-, », „

(12) (13) J' G' N* P* p* c* pts

Chaux-de-Fonds - Lugano 2-1 ** chiasso 9 8 — 1 21 13 16
(7) (9) 2. Youing Boys . . 9 6 3 — 22 13 15

r,, . v „ „ - „ 3. Grasshoppers . 9  6 1 2 32 18 13Chiasso - Youn-r Fellows 1-0 . T 0 . „ , ,_ ,; :„
/j )  , $} 4. Laaisamiiiie . . . .  8 5 2 1 18 11 12

Granges 9 5 2 2 19 12 12
Granges - Young Boys 1-2 g. Servette 9 3 3 3 17 15 9

(3) < 2' Chaux-die-Fonds 9 4 1 4 14 17 9
Lausanne - Urania 4-2 8. Bâle 8 2 2 4 19 11 6

(S) (10) Young Fellows . 9  2 2 5 14 16 6
Servette - Bâle 2-2 Lugaroo 9 2 2 5 15 18 6

(6) (11) Uramiia 9 2 2 5 12 20 6
«_«_ u w s. _*it r o Bien/ne 9 2 2 5 8 17 6Grasshoppers-Winterthour 5-3 ,0 0 11- „ ™(4) (14) 13- Bellmniz-otnie . . .  9 1 3 5 6 20 5

14. Winterthour . . 9 1 1 7 14 30 3

(Entre parenthèses, le rang *
qu 'occupaient les équipes avant Sport Toto - Colonne des gagnants

les matches de dimanche) 2 1 1  2 1 X  1 1 2  2 2 X
Loto-Tip : 6 - 19 - 35 - 45
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Dimanche

novembre

MOUTIER
COUPE SUISSE

Sur présentation d' une carte vala-
ble , les membres des 2 clubs

paient Fr. 1.20
Location chez Mme Betty Fallet,

cigares, Grand-Rue

0 Championnat suisse de première li-
gue. Résultats : Blenne-Boujenn - Lan-
genthal 2-1 ; Berthoud - Payerne 3-2 ;
Central - Slerre 4-1 ; Forward - Vevey
1-2 ; Martlgny - Monthey 1-1 ; la Tour-
de-Pellz - International 4-2 ; Basse-
court - Petlt-Huningue 3-2 ; Blrsfelden -
Delémont 1-5 ; Moutler - Aarau 1-1 ;
Old Boys - Porrentruy 1-1 ; Bodlo -
Satnt-Gal l 5-0 ; Brtthl - Pro Daro 0-1 ;
Rapld Lugano - Blue Stars 4-3 ;
Rorschach - Red Star 0-4 ; Uster -
Locarno 5-1 ; Wtl - Mendrlsio 0-3.

IX me jOliméS Résultats et classement de ligue B

B
M n*\

e " Tl
?i
0.)\ne 3_1 Rangs ÉQUIPES MATCHES BUTS

(1U) (1 *> J. G. N. P. p. c. Pts
Lucerne - Yverdon 3-2

(8) (9) 1. Cantonal . . . .  9 7 1 1 20 7 15
Nordstern - Fribourg 0-7 2. Zurich 8 5 2 1 26 16 12

(14) (4) 3. Longeau 8 5 1 2 21 13 11
Schaffhouse - Sion 0-3 Fribourg . . . .  9 S 1 3 18 fi 11

(13) (7) Concordia . . . .  9 5 1 3 22 23 11
Soleure - Longeau 0-1 6. Sion 9 S — 4 15 16 10

(6) (3) 7. Luceiine 8 4 1 3 21 12 9
Zurich - Cantonal 3-3 Bern e 9 3 3 3 15 18 9

(2) (1) Soleure 9 4 1 4 13 17 9
Concordia - Malley 3-2 10. Yverdum 8 3 1 4 16 18 7

(5) (11) 11. Mallliey 8 2 1 5 11 15 5
Thoumic 9 2 1 6 20 24 5

(Entre parenthèses, le rang Schaffholls,e .. 8 1 1 6 8 21 3
qu'occupaient les équipes avan, 

NorQ,tbrn . . . 9 j  j  7 8 28 g
les matches de dimanche)

Lausanne gagne sans panache
PARLIER ÉTAIT NERVEUX

Lausanne - Urania 4-2 (3-0)
LAUSANNE : Schneider ; Magada , Ma-

gnin ; Uldry, Fesselet, Rësch ; Klein ,
Stalder , Bernasconi , Vonlanden , Roth.
Entraîneur : Presch.

URANIA : Parlier ; Joye, Laydevant
(Franchino) ; Liechti , Prodhom II,
Schuwey ; Morier , Prod'hom I, Froi-
devaux , Linder, Kuenzli. Entraîneur :
Wallachek.

BUTS : Bernasconi (27me) , Roth
(35me), Stalder (14me). Deuxième mi-
temps : Bernasconi (17me) , Joye
(35me) , Linder (43me).

NOTES : 7500 spectateurs. Beau
temps et bon terrain. Arbitrage de M.
Rufl i  (Bremgarten). Quatre de ses
joueurs (Gerber , Kuster , Pillon et Vin-
cent) étant malades, Urania a dû re-
manier ses lignes de demis et d'avants.
Lausanne, qui avait fait jouer , mercre-
di, à Londres , Perruchoud à... l'aile gau-
che, confie cette fois ce poste à Roth ,
Coutaz étant en mauvaise forme . Klein
joue à l'aile droite à la place de Te-
deschi. Stalder dispute son dernier
match avant de partir pour son stage
en Angleterre. Zivanovic n 'est toujours
pas en état de jouer. Légèrement blessé

que ceux d'en face. Deux but ayant
été marqués par Roth (à la suite
d'un corner) et par Stalder (après
un coup franc)  on at teignit  le repos
sur un 3 à 0 trop lourd pour les
Genevois.

Mal gré une vive réaction d'Urania
au début de la seconde mi-temps,
l'écart s'aggrava encore à 4-0 sur
une échapp ée de Bernasconi con-
tre laquelle Parlier réagi t un peu
à contre-temps. Les Genevois par-
v inrent  à réduire enfin l'écart à
une proportion plus équitable grâ-
ce à Jp .ye (reprise d'un coup franc
de Liechti)  et à Linder  (sur coup
franc également).  Match assez con-
fus dans son ensemble, et où les
belles phrases furent  rares. Plus
robuste et plus sûre d'elle, l'équipe
lausannoise méritait de l'emporter
mais, une fois encore, on ne peut
que constater qu 'elle joue sans brio
contre ses plus faibles adversaires,

Sr.
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Echec à la maladie des managers • Annonce No. **, •

a-

Prenez garde
'* !

à la pression sanguine !
Si 

la maladie des managers n'atteignait vrai- • "" ¦'¦' T"*'̂ "?'̂ :"̂ ™;- 
¦ - ——¦ ies parties les plus reculées du corps. Une vraie

ment que les «managers», c'est-à-dire un . . ronde infernale, comme l'on voit , qui se con-
nombre restreint de directeurs généraux :ts,,,„ 1-v*S|̂ __ I tinue jus qu'à ce qu 'un des organes cesse de fonc-

et de grands industriels à la tête de très grosses ^^.. .. . . - ¦ gf*t# . |V.'̂ ^F'*̂ ^fete- , donner. Mais à l'origine de ce cercle vicieux,
affaires , il serait infiniment plus rationnel de - , , '"- * -'' '%L I~3&M nous trouvons la tension permanente et la sur-
Laisser à leurs médecins et à eux-mêmes le soin J3 /'' . '" ***%*$ & s$mg *)l^$*gÈ j m  excitation du système nerveux , conséquence de
de résoudre le problème. Mais plus la science f^' ' j L ?  ̂̂ j^l^ï j f^^^-BBI 'a ^te et c*es responsabilités trop lourdes.

fondissait les causes , plus il apparaissait avec W> * ' ^0^U SSllil 

Bien 
que 

seul
e 

une 
minorité d'entre nous échap-

évidence que cette «u^-r diseuse est en réalité j K 'jj r̂ àÈm HSPI I * Pent à ce"e cadence du travail ruineuse pour les
une maladie de notre civilisation menaçant tous [<¦ j^ T̂l I *\ '1CrfS °" Peuvent évitcr lc l1ûu

.
ls des res I10n"

Dans le langage médical , la manager disease : gg fi| j psychiques , nous est d' un grand secours. Ses
désigne une série de troubles organiques ayant -"¦̂ ¦̂^«¦¦¦¦ ¦¦¦̂ "̂^ ¦̂^ ¦¦̂ ¦¦ ¦̂̂ '¦R..- conseils feront ici l'objet d' une annonce spéciale,
leur origine commune dans le surmenage phy- Aspect caractéristique du cœur dans l'hypertension pour aujourd 'hui , nous ne mentionnerons que
sique et psychique de l'homme moderne. La (radiographie ) limites d'un cœur normal j eux mesures de précaution déterminées par la
tension artérielle tron élevée en est une des plus simple logique.
manifestations — en même temps qu 'elle repré- de gros efforts . La peur ou des émotions vio- Voici donc la première : Ne soyez plus autant en
sente pour le médecin un des premiers et des lentes peuvent même la faire subitement monter souci pour votre pression sanguine, mais faites-
plus sérieux avertissements. Quand donc la ten- de moitié. Toutefois , une tension artérielle la plutôt contrôler en temps opportun et régu-
sion artérielle est-elle normale, quand est-elle élevée n'est pas nécessairement un symptôme lièrement par votre médecin! Cela en vaut
trop haute et quelles sont les raisons d' une près- maladif. Souvent, la cause réside tout simp le- doublement la peine, car vous saurez qu 'elle est
sion sanguine anormale? men t . . .  dans la peur d'avoir une trop forte normale—et cette seule constatation vous aidera
Les nombreux milliards de cellules vivantes pression! Mais si des contrôles répétés dans des à la maintenir dans cet état. En second lieu: Ne
composant l'organisme humain tirent leur subs- conditions normales donnent régulièrement des surchargez plus votre cœur ( aux sens figuré et
tance du sang. Pour conduire la sève vitale au chiffres élevés, le médecin y voit là un signal médical du terme) avec des responsabilités que
travers des artères et artérioles jusque dans les d'alarme! Car il y a danger de surmenage du d'autres porteront plus facilement pour vous!
plus fins des vaisseaux cap illaires et assurer leur cœur et des vaisseaux sanguins, avec la crise car- Une assurance sur la vie conçue sur des principes
retour aux poumons par le truchement des diaque ou l'apoplexie pour conséquence mal- modernes peut également vous rendre de grands
veines, une certaine pression est nécessaire, heureusement probable. Que s'est-il passé? services. En étant assuré auprès de PATRIA
Chaque fois que le cœur bat, cette pression Qu'est-ce donc qui incite ce muscle précieux à pour fr. 10 ooo.— ou moins, vous avez droit
s'élève pour faiblir ensuite jusqu 'au prochain pomper le sang toujours plus impétueusement tous les deux ans à une visite gratuite par votre
battement. C'est pourquoi la tension artérielle à travers nos artères? La réponse est à la fois propre médecin. Détail peut-être tout aussi im-
est indiquée par deux valeurs: la valeur systo- simple et complexe,car ce qui est troublant dans portant: le bon de PATRIA VOUS rappellera
lique (maximum ) et la valeur diastoli que la maladie des managers, c'est que la haute ten- régulièrement l'échéance de cette visite. En
(minimum). La pression normale à l'âge de 40 sion artérielle est en même temps cause et effet: dehors de ces considérations , une assurance
ou 50 ans varie en général entre 130/75 et en accentuant sa pression , le cœur place les vais- sur la vie suffisante vous apporte une tran-
150/90. Nous disons «en général», car elle est seaux sanguins dans un état de surtension per- quillité d'esprit d' une valeur inappréciable dans
sujette à des variations continuelles , même chez manent. Sous la violente pression du sang, ces la lutte contre la maladie des managers. Car les
des êtres en parfaite santé: relativement basse vaisseaux se contractent et finalement se durcis- soucis et les risques des affa ires pa raissent bien
aux premières heures du matin , elle s'élève au- sent, obligeant le cœur à travailler encore plus p lus légers à ceux dont la f amille est à l'abri des
dessus de la moyenne pendant les repas ou lors intensément pour pomper le sang jusque dans incertitudes du sort.

A
.<î B̂laUuHuEiattt

PATRIA SOCIÉTÉ MUTUELLE SUISSE D'ASSURANCES SUR LA VIE , BALE

FONDÉE EN 1878. TOTA L DE L'ACTIF FR. 478T45'000.~. SOMMES ASSURÉES A FIN 1956 FR. l'457'562'000.— '

AGENCES GÉNÉRALES A AARAU , BALE, BERNE , BIENNE , BRUNNEN , COIRE, FRAUENFELD , FRIBOURG , GENÈVE, LANGENTHAL, LAUSANNE , LUGANO, LUCERNE,
NEUCHATEL, RAPPERSWIL, ST-GALL, SION, SOLEURE ET ZURICH

• Notre prochaine annonce paraît à cet endroit le n novembre 1957
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CHAUX-DE-FONDS A DÛ LUTTER

A n ten eu. qui faisait hier sa rentrée, lutte ici avec un arrière adverse. A gauche : ftfauron.
(Press Photo Actualité.)

Pour battre un Lugano très viril

Chaux-de-Fonds - Lugano
2-1 (0-0)

CHAUX-DE-FONDS : Eichmann. Ehr-
bar , Zurcher ; Jaeger , Kernen , Battistel-
la ; Morand , Antenen , Leuenberger , Pot-
tier, Mauron. Entraîneur : Sobotka.

LUGAN O : Tettamanti ; Jelmini, Cle-
rici ; Bassoli , Ranzanici , Frosio ; Stef-
fanina , Meylan , Kauer, Larsen , Pozzi.
Entraîneur : Larsen.

BUTS : Seconde mi-temps : Larsen
(12me), Mauron . (22me), Leuenberger
(30me).

NOTES : Temps froid , mais terrain
favorable ; 5000 spectateurs. Arbitrage
de M. Domeniconi (Genève). Rentrée
d'Antenen et de Zurcher , deux plus-
values d'importance pour les « Meu-
queux ». Jaeger est préféré à Peney
pour son jeu plus dépouillé : il sera
l'un des meilleurs. Le Français Cornuel
est en rodage en réserve, et le fou-
gueux Leuenberger piaffe au centre de
l'attaque , avec succès puisqu 'il assène
le but de la victoire d'un coup de tête
impératif. Regamey a aussi disparu , en
réserve évidemment. Chez Lugano, on a
remplacé Bartesaghi. Mauron et Pottier
toucheront la barre deux fois. Il est à
signaler que les arrières ont sauvé
« sur la ligne de but », à quatre repri-
ses pour Lugano, une fois aussi pour
les « Meuqueux ». Le jeu viril des Tes-
sinois a trouvé son égal dans celui de
Zurcher, sec et correct, et d'Ehrbar,
moins orthodoxe... Il a fallu soigner
en touche Ehrbar et Steffanina (son
antagoniste) , mais tous deux reprirent
de plus belle ! On a même vu M.
Domeniconi aller secouer Steffanina
pour qu 'il cesse une flagrante comédie,
allongé pour la cause ! Clerici s'est vu
admonester pour ses pertes de temps
irritantes alors que Lugano menait par
1 but...

La Chaux-de-Fonds, 27 octobre.

Un fort beau match opposant une
attaque enfin en verve à un verrou
intraitable. Les Chaux-de-Fonniers
ont retrouvé des tireurs, Mauron
et Pottier surtout dont les « bom-
benschuss » répétés méritaient un
succès plus important. Tettamanti
a été alerté constamment, ou peu
s'en faut , et son brio a protégé
longtemps les siens d'une défaite
plus grave. Le vrai bombardement
auquel il fut soumis parfois sans
rép it pendant de longues minutes
a tenu la foule haletante, et ses pru-
dents arrières ont dégagé de la
sciure même des balles déjà ap-
plaudies, et ceci dans des mêlées
des plus opaques ! Dès la 12me
minute, Lugano voulut protéger
cette victoire à la Pyhrus, ne lais-
sant que trois joueurs en avant ; ce
béton-là faillit tenir bon; au grand
dam des « Meuqueux » jouant au-
jourd 'hui presque à la perfection,
mais Mauron tira soudain avec une
rare violence, depuis 20 mètres
peut-être, dans l'angle supérieur, où
aucun gardien n'aurait jeté la main
assez tôt. Dès cette égalisation, le
siège de Lugano fut imposé par les
d Miiis Battistella et Jaeger , fermant
les issues à 25 mètres de Tettamen-
ti ; le trio d'arrières réduisait faci-
lement à néant les contre-attaques
luganaises menées à trois hommes
seulement. Il y eut au moins cinq
coups punitifs contre les visiteurs,
sur la ligne des « seize mètres » :
l'un d'eux, vrai corner rapproché,
proj eta une balle haute que Leuen-
berger frappa en trombe d'un coup

de tête « par dessus la mêlée » ! Ce
but splendide nous consola de tant
d'autres mérités, mais refusés mira-
culeusement par les Tessinois. A
2-1, il restait encore quinze minutes
de jeu , aussi Lugano porta tous ses
efforts dans l'attaque ; c'est alors
que Kernen et Battistella , hommes
de sang-froid , régnèrent en défen-
se, où les plus fougueux fonçaient
souvent... dans le vide ! Il manque
au récit le but des Tessinois : il fut
obtenu , presque par surprise, un
long centre de la gauche lançant
la balle vers Kauer qui la servit à
Larsen dont le tir vicieux trompa
Eichmann, la balle rebondissant de-
vant son plongeon.

Avec ses deux tandems fameux
reconstitués, Mauron-Pottier d'une
part , et Morand-Antenen d'autre
part , avec Battistella-Jaeger en ap-
pui , l'attaque des Chaux-de-Fonniers
a retrouvé sa cadence endiablée ;
Zurcher apporte son intransigeance
en défense , ce qui libère le vif-ar-
gent Leuenberger pour cette fonc-
tion de centre-avant où, décidément,
les « Meuqueux » n 'ont déniché per-
sonne qui s'imposât. Bien qu'on ait
peiné à faire " éclater le béton tessi-
nois , on peut prédire d'autres suc-
cès pour les Chaux-de-Fonniers, ap-
plaudis hier coiume « sans peur et
sans reproche » ! R . Mie.

Un autogoal
prive Yverdon

d'un point
Lucerne - Yverdon 3-2 (1-0)
LUCERNE : Kuts ; Schumacher ,

Glaus ; Vogeli , Wolfisberger , Kuenzle ;
Haider , Blatter , Beerli , Gutendorf , Mar-
bacher. Entraîneur : Gutendorf .

YVERDON : Schwarzentrub ; Page,
Charles ; Kdhly, Vaiber , Bornoz ; Pel-
laton , Gautschi , Châtelain II , Châte-
lain I, Nicola. Entraîneur : Châtelain.

BUTS : Beerli (16mc). Deuxième mi-
temps : Gautschi (7me), Gutendorf
(8me) , Nicola (12me) , Charles, auto-
goal (43me) .

Cette partie , disputée devant 6000
personnes, fut  dirigée par M. Pe-
drazzoli (Bellinzone) . Un résultat
nul aurait mieux reflété le déroule-
ment des opérations. Lucerne do-
mina légèrement en première mi-
temps, mais par la suite , les visi-
teurs réussirent chaque fois à com-
bler leur retard. Et c'est lorsque les
spectateurs quittaient déjà le stade,
déçus de l'exhibition de leurs pou-
lains que Charles fit ce malheureux
autogoal qui privait ses coéquip iers
d'un point mérité. B. L.

Deuxième ligue
Porrentrny II - Etoile 0-1 (0-0)

PORRENTRUY II : Borruat ; Sauer ,
Piguet ; A. Zingg, Sassl , Mockli ; Gia-
notta , R. Zingg, Joly, Zbinden, Zaugg.

ETOILE : Muller ; Bachelin, R. Robert ;
Steudler , Egloff , Brolllet ; A. Robert ,
O'uche . Emmenegger , Graber , Froidevaux.

ARBITRE : M. Berberat , Renens.
BUT : A. Robert.

Reconvilier - Saint-Imier 2-0 (0-0)
RECONVILIER : Charpillod : Hostetter

I, Laeng ; Parod . Spring, Kneuss ; Merlo
II, Merlo I, Cornai, Hostetter II, Béroud.

SAINT-IMIER : Burquard ; Schaffroth,
Rado ; Donzé , Châtelain, Rock ; Arnoud ,
Ballaman , Kruck, Lepori , Wampfler .

ARBITRE : M. Maurice, Genève.
BUTS : Spring, Hostetter II.

Fleurier - le Locle 1-3 (1-2)
FLEURIER : Ploret ; Leuba, Donzé ;

Rognon, Gutmann, Trifoni ; Kieser,
Ulrich, Nesi, Weissbrodt , Niederhauser.

LE LOCLE : Etienne ; Mongrandl , Gi-
gon ; Biehly, Oattin , Gremaud1 ; Purrer
II, Purrer I, Maggiotto , Grimm, Scheu-
rer.

ARBITRE : M. Zurbuchen, Genève.
BUTS : Niederhauser ; Purrer I, Mag-

giotto, Grimm (penalty).
Autres résultats :

Xamax - Aile 0-3 (0-2)
Tramelan - Serrières 1-0 (0-0)

Schaffer, Aeby, Moret, Mandry, Theuril-
lat.

SONVILIER : Houriet ; Neury, Gianoll ;
Tièche, Duccini, Reymond ; Zuccoletto,
Magnlni , Stetner, Fini, Boffelli.

ARBITRE : M. Mader , Boudry.
BUTS : Schaffer, Theurillat : Stelner

(8).
Comète - Noiraigue 6-1 (2-?)

COMETE : Durlni ; Schmocker, Muller ;
Sansonnens, Schlichtig, Jaccoud ; Hurni ,
Duc. Ruetz . Binggel l, Roquler.

NOIRAIGUE : Thiébaud ; Panese, Bac-
cuzzi ; Muller , Stoppa, Jeannet ; Vlel,
Tamburlni , Monnet, Apothéloz Vurte-
.regg .

ARBITRE : M. Bolle, la Chaux-de-
Fonds.

BUTS : Hurnl (3), Roquier (2) ; Ruetz;
Monnet.

Buttes - Couvet 2-5 (1-2)
BUTTES : Dlvernols, Da.ina I, Daina II ;

Goulot , Jeanneret , Percassi ; Muller , Stel-
ner . Barbezat , Trifoni, Leuba.

COUVET : Joly ; Heyer, Comaro ;
Pressello , Ptckard , Antonlottl ; Ruzi ,
Derada , Tosato, Balmelli , Wetzler .

ARBITRE : M. Merlo , Colombier.
BUTS : Jeanneret, Barbezat ; Derada

(2), Tosato. Balmelli , Wetzler .

Etoile II - Saint-Imier II 4-1 (1-1)
ETOILE n : Corsini ; Droxler , Perre-

noud : Guenat, Junod,' Bûnter ; Rossl,
Maretti , Schmutz, Girard , Mossetto.

SAINT-IMIER PI : Moser ; Elcher,
Kneuss ; Racine, Devaux, Vincenz ; Barel,
Naggy, Pass, Passagno, Gustav.

ARBITRE : M. Rognon, Neuchâtel.
BUTS : Droxler (2), Rossl, Bûnter ;

Devaux.

Blue Stars - Béroche 3-3 (1-2)
BLUE STARS : Geiger ; Guenat, Ray ;

Guenat, Arnoux, Volken ; Parta , Melen-
hofer , Wittwen , Duffey, Giroud.

BEROCHE : Payot ; Jeanneret. Ray ;
R. Fehlbaum, G. Fehlbaum, J.-C. Fehl-
baum, Duvoisin , Pitteloud . Gattoliat, Re-
sta. Pointet.

ARBITRE : M. Laederach, Colombier.
BUTS : Ray, Wittwen , Duffey ; Gatto-

liat (2), Pitteloud.

Xamax II - Boudry 1-0 (1-0)
XAMAX H : Locatelll ; Maspoll, Ore.

coli ; Vulllemln, Favre, Weissbaum
Salvi , Moscatelli, Czeferner , Balmer
Peter .

BOUDRY : Valllno ; Bésomi, Salvl
Marti I, Chassot, Burgi ; Marti II, Mom-
belli , Buzzl , Locatelli , Perret-Gentil.

ARBITRE : M. Amstutz, Neuchâtel.
BUT : Vulllemln.

Treisième ligue
Cantonal II - Hauterive 0-10 (0-4)
CANTONAL II : Cachelln ; Schneiter,

Portenier ; Hâuselmann, Paupe, Paris ;
Schtlrch , Vautravers, Linder, Cameronl ,
Schaenzll.

HAUTERIVE : Amarca ; Matthey, Capt ;. .
Valentln , Pétremand , Chappuls ; Gerber,
Gutmann, Monnard , Wehrli , Hegglin .

ARBITRE : M. Sandoz, la Chaux-de-
Fonds.

BUTS : Wehrli (3), Monnard (2), Heg-
glin (2) ,  Chappuls (2),  Gerber .

Le Parc - Le Locle II 1-2 (1-1)
LE PARC : Antenen ; Ponchlni , Claude;

Bolchat , Leschot, Surdez ; Regamonti,
Calame. Colomb. Glrardln, Chédel .

LE LOCLE II : Jan ; Anderegg, Gal-
ley ; Maire . Plffarettl, Dubois ; Joray,
Jacot , Purrer , Comte, Leimgruber.

ARBITRE : M. Michel , la Chaux-de-
Fonds.

BUTS : Bolchat ; Maire, Jacot.
Ticino - Floria 4-3 (3-0)

TTOTNO : Rosenberger ; Humbert-Droz,
Pescla ; Mnrtinelli , Bigler , Dalavanri ;
Santi , Blanc, Pasulo, Cattaneo, Ferrari .

FLORIA : Krenheller ; Comte, Berly ;
Bauer , Giacomini, Pétremand ; Jacot,
Wenger , Frank , Piaget , Tripet .

ARBITRE : M. Chenaux, Neuchâtel.
BUTS : Ferrari (2) ,  Blanc, Santi ;

Berly (2),  Jacot.
Colombier - Auvernier 2-2 (2-0)

COLOMBIER : Dunkel ; Ducommun,
Schmldt ; Nussbaum , Ray , Locatell l ;
Stelnmann , Ritzmann, Dubey , Fontana,
De Lxtca.

AUVERNIER : Perdrizat ; Saam, Bur-
gat ; Kaufmann, Nicod , Galland ; Muller ,
Sandoz , Oesch, Pellet , Voros.

ARBITRE ; M. Haeny, la Chaux-de-
Fonds.

BUTS : Dubey (2) ; Sandoz, Oesch.
Fontainemelon - Sonvilier 2-3 (2-2)

FONTAINEMELON : Phlllot ; Moerllnl,
Soguel ; Auderset , Humbert-Droz, Duruz ;

Pour avoir fait jouer Kocsis

Une procédure disciplinaire
est ouverte

contre Young Fellows
L'assemblée du comité de football de

l'A.S.F.A. des 26 et 27 octobre, à Berne,
était axée en premier lieu sur la prépa-
ration de l'assemblée des délégués pré-
vue en février 1958 à Lausanne, Au
cours de la séance commune de samedi
soir avec les comités des trois sous-
sections , les débats traitèrent des statuts
et de l'observation des règlements ; un
important accord put être enreg istré.

Le terrain du Neufeld a été dési gné
pour accueillir la rencontre mternaliona-
le de la Suisse B contre le Luxembourg,
le 7 mai 1958 (un mercredi , en noctur-
ne). D'autre part, il a été répondu favo-
rablement à une demande de la Fédé-
ration belge qui désirait conclure, pour
cette saison encore, des rencontres op-
posant des équipes d'« espoirs ».

Le F.C. Young Fellows ayant aligné
le joueur hongrois Sandor Kocsis , sus-
pendu, malgré une défense formelle de
la F.I.F.A., le comité de football a dé-
cidé d'ouvrir une procédure disciplinai-
re et de ne délivrer a ce club doréna-
vant aucune autorisation pour des mat-
ches amicaux contre des équipes étran-
gères. Kocsis avait joué avec Young
Fellows lors d'une partie amicale, à
Singen, le 16 octobre.

En quatrième ligue
et chez les juniors

Voici les résultats enregistrés hier
dans notre région :

Quatrième ligue : Saint-Biaise Ib -
Comète Ha 3-6; Colombier II - Ser-
rières II 0-1 ; Boudry II - Gorgier
2-2» Cortaillod la - Auvernier II 3-2 ;
Cressier - le Landeron 2-0; Ecluse la -
Comète Ilb 1-2 ; Dombresson - Cor-
taillod Ib 3-0 forfait;  Couvet II -
Ecluse Ib 4-0 ; Blue-Stars II - Audax
0-6; Môtiers - Areuse 0-2 ; Travers -
Sainit-Suvlpioe 4-2 ; lie Parc II - le Locle
III 5-0; Ticino II - Floria II 2-7 ;
Courtelary II - la Sagne 0-0 ; les Ge-
nevevs-sur-Coffrane - Sonvilier II 7-3 ;
Chaux-de-Fonds II - Etoile III 10-3 ;
Fontainemelon II - Hauterive II 2-4.

Juniors interrégionaux : Cantonal -
Etoile 4-0; Xamax - Sierre 4-1.

Juniors A : Couvet - Fleurier 0-0 ;
Comète - Hauterive 4-3 ; le Landeron -
Buttes 3-3 ; Xamax - Floria 6-1 ; Etoile-
Chaux-de-Fonds 1-5.

Juniors B : Travers - Blue - Stars
1-5 ; Cantonal la - Saint-Biaise 10-4 ;
Cressier - Comète 2-3; Cantonal Ib -
Auvernier 14-0; Xamax - Colombier 0-
9; Cortaillod - Béroche 1-1 ; Floria -
Satnt-Imier 2-2.

Juniors C : Colombier - Couvet,
renvoyé; Comète - Fleurier 1-5 ; Xa-
max - Cantonal Ib 3-0 ; Xamax Ib
0-8 ; Chaux-de-Fonds la - Fontaine-
melon 10-0 ; Saint-Imier - Etoile 0-10;
Floria - le Locle 0-4.

La course neuchâfeloise
d orientation individuelle

Nos crossmen s'étaient donné rendez-vous au Landeron

Cette compétition, organisée
par l'Association neuchâteloise
d'athlétisme léger, était la pre-
mière du genre en Suisse ro-
mande. Elle s'est courue hier
après-midi dans la région boi-
sée au nord de Landeron-Com-
hes, par un temps idéal.

Le départ a été donné simulta-
nément à 33 cadets sur une dis-
tance de 4 km. 500 , à 31 juniors
sur une distance de 6 km. 500 et
à 11 seniors, sur 10 km. Le terrain
était particulièrement propice à une
course de ce genre et les cadets
s'y débrouillèrent parfaitement pour
découvrir les quatre postes de con-
trôle. Les deux premiers firent leur
parcours en un très bon temps :
K. Frei de Boudevilliers et Mancini
de la Chaux-de-Fonds prirent plus
de cinq minutes à leurs suivants.

Chez les juniors, victoire incon-
testable de W. Etter de Morat de-
vant les deux coureurs de la Flè-
che de Coffrane , Schenk et Martin
qui prirent eux-mêmes plus de cinq
minutes au 4me, Pochon du Cer-
neux-Péquignot.

Onze seniors prirent un départ
rapide à la recherche de huit pos-
tes. Malheureusement une erreur
d'interprétation dans la-désignation
des postes provoqua un regroupe-
ment des coureurs dans le terrain
et une arrivée en bloc au point ter-
minus. De ce fait , aucun classement
ne put être établi. Fait regrettable,
sans doute , mais que les onze cou-
reurs ont très sportivement com-
pris et admis. Parmi eux se trou-
vait notamment le champion suisse
de course d'orientation 1956, W.
Ackeret de la Chaux-de-Fonds, qui
s'était classé le matin même, 2me
au championnat bernois.

Tous les concurrents reçurent un
prix souvenir de cette première

journée neuchâteloise. L'interclubs
junior  fut gagné par la Flèche de
Coffrane devant le Ski-Club de Li-
gnières.

A part l'incident signalé , cette
première course individuelle d'0_
rientation est une réussite. Dès 1958
elle prendra place au calendri er
des manifestations de l'Association
neuchâteloise d'athlétisme léger sous
le titre de « Championnat neuchà-
telois de course d'orientation indi-
viduelle ».

' B. G.
Voici les résultats :

CADETS
1. Kurt Frei . C'aballeros, Boudevilliers

39' 08" ; 2. Mancini , la Chaux-de-Fonds '
46' 45" ; 3. Dapples. Eclalreurs . Neuchà^
tel , 51' 12" ; 4. Bedeaux , Caballeros
Boudevilliers, 51' 33" ; 5. Balmer , Ca-balleros, Boudevilliers , 54" 35" ; 6. Mon-nard , S.F.G. Noiraigue . 54' 41" ; 7,Lorimier, la Flèche, Coffrane, 55' '59" •'
8. Debrot , S.F.G. Corcelles, 58' 41"'.
9. Schleppy , la Chaux-de-Fonds, 1 jj f
00' 11" ; 10. Aesehlimann, Saint-Blalse'
1 h. 01' 26".

JUNIORS
1. Etter , S.F.G. Morat , 1 h . 00' 29" j

2. Schenk, la Flèche, Coffrane, 1 h.
05' 13" ; 3. Martin , la Flèche, Coffrane !
1 h. 05' 23" ; 4. Pochon , Cerneux-Péqul-
gnot, 1 h . 10' 30" ; 5. Gauchat, Ski-Club
Llgnières. 1 h. 13' 40" ; 6. Pochon ,
Cerneux-Péquignot, 1 h . 13' 55" ; 7.
Tissot , la Flèche, Coffrane , 1 h . 16' 03" ;'
8. Hcstettler , Dlesse, 1 h. 21' 05" ; 9.
Moser , S-F.G Cornaux , 1 h. 22' 22" ;
10. Fetgnoux , Diesse, 1 h . 26" 25" ; U
Juan, Ski-Club Llgnières, 1 h . 28' 16" ;'
12. Béguin, Neuchâtel , 1 h . 30' 10" ;
13. Buhlmann, Boudevilliers , 1 h . 30' 35",

CHALLENGE INTERCLUB JUNIORS
1. La Flèche, Coffrane ; 2. Ski-Club

Llgnières ; 3. Cerneux-Péquignot ; 4. Ca-
balleroa, Boudevilliers.

ENQUELQUESLIGNESENQUELQUESLIGNES
EN-OJgUpUv̂ Cirvï SANÛ ̂ C^fjStUGg'ES
EN&l̂ uOdyfcghJkiO^iJsBcSES
ENQUELQUESDGNESENQUETQUESLIGNES
ENQUELQUffLfe^fcfcrîifcpftUESLIGNES
ENQUELQUE%lferWS!Nt*E«UESLIGNES
ENQUELQUESLIGNESENQUELQUESLIGNES

£ Matches amicaux de hockey sur
glace : Lausanne - Martlgny 14-6 (6-5,
7-0, lil ) ; U.G.S. renforcé - Grasshop-
pers 6-4 (2-0, 2-3, 2-1) ; C.-P. Lyon -
Servette, 4-8 (3-3 . 1-3, 0-2). Au tournoi
de Mannheim : Zurich a battu Biesersee
6-2 (2-2 , 2-0, 2-0), tandis qu 'il devait
s'incliner devant Mannheim par 5-4
(0-1, 4-1, 1-2).
0 La coupe de Fribourg de hockey
sur glace a donné lieu aux résultats
suivante : Gottéron Fribourg - Montana
6-8 ; Berne - Chamonix 13-3.
9 En athlétisme s'est disputé le Grand
Prix de Granges qui a vu en catégorie
A (7560 m.) la victoire de Hans Frisch-
knecht , Saint-Gall , dans le temps de
24 minutes 20", précédant dans l'ordre
Yves Jeannotat , Anton Schriber , Hans
Rudisuhll , Oskar Leupi et Willy Ummel.

En catégorie B, c'est Alphonse Sldler ,
de Vallorbe , qui a triomphé devant
François Fatton. Delémont .
0 L'équipe nationale suisse des boxeurs
amateurs s'est rendue dimanche à Lon-
dres par un avion de la Swlssatr.
Lundi, elle sera transportée en autocar
à Cardlff , où elle rencontrera mardi
soir la formation du Pays de Galles.
Les dix sélectionnés, Hetnt Glattlt ,
Markus Wldmer , Claude Thévoz . Pierri
Roth , Hans Schnelll , Max Mel-r , Eo-i^ i
Monnier , Hans Buchl , Hans Bau et Ma -;
Bôsiger seront encore opposés, Jeudi , à
Bargod , il un autre team représentatif
du Pays de Galles.

Bellinzone - Bienne 0-2 (0-1 )
BELLINZONE : Pernumian ; Gtlardt ,

Gianoni ; Resentera, Terzagh l, Gatll ;
Sartori , Persich, Capoferri , Bezzola, To-
gnini.

BIENNE : Jucker ; Kehrli , Alleman ;
Auriergon, Fluhman.11, Turin ; Schlenz,
Koller , Hanke, Thalmann , Kohler.

BUTS : Koller (44me). Deuxième mt-
temps : Kohler (42me) .

NOTES : Match disputé sur un ter-
rain en bon état par un temps enso-
leillé. Bellinzone était privé de quatre
titulaires. Mille cinq cents spectateurs.
Arbitrage de M. Schiittel (Ston). A la
35me minute de la première mi-temps,
Tognini et Kehrli se rencontrent vio-
lemment ; les deux joueurs sont blessés
et cèdent leur place à Pedrazzoli et
Vodoz.

X X X
Bellinzone, 27 octobre.

Bienne a obtenu une victoire
méritée. L'équipe, on le sait , ne
bénéficie que de moyens modestes,
mais elle lutta avec beaucoup de
courage et son rendement fut plus
constant que celui de Bellinzone.
Dans l'équipe tessinoise, seuls Sar-
tori et Capoferri ont donné satis-
faction. Les autres éléments furent
faibles, en particulier les arrières.
La première mi-temps fut équili-
brée; ce n'est que peu avant le ter-
me de celle-ci que Koller rompit
cet équilibre en transformant ma-
gistralement un coup franc. A la
reprise , les Tessinois furent vite
résignés à leur triste sort; la vic-
toire des visiteurs sembla assurée
bien avant que Kohler ne la con-
solide par un deuxième but. Cer-
tes, la barre transversale vint deux
fois au secours de Jucker , mais
comme de l'au t re  côté , Schlenz
manqua lamentablement  deux buts
faciles, le résultat reste équitable.

C. A.

Le courage
des Biennois
récompensé O En finale de la coupe de Russie,

à Moscou, Lokomotlv a battu Spartak
1-0.
0 En finale des Jeux Panarabes, à
Beyrouth , la Syrie a battu la Tunisie
3-1 (0-1).
f Championnat d'Italie. Résultats :
Alessandria - Bologna 2-0 ; Florentina -
Napoli 4-1 ; Juventus - Internazionale
3-1 ; Milan - Atalanta 5-0 ; Roma -
Lazio 3-0 ; Sampdoria - Lanerossi 1-1 ;
Spal - Genoa 1-1 ; Verona - Udlnese
3-2 ; Padova - Torino 3-0. Classement :
1. Juventus, IB points ; 2. Napoli , Flo-
rentina et Roma, 11 ; 5. Alessandria,
Padova et Verona, 9.

Avitres résultats comptant pour le
Toto-Oalclo : Messina - Palermo .0-0 ;
Prato - Marzotto 2-1 ; Pro Patrla -
Mestrina 1-0, Sienne - X 3-2.
£ Match éliminatoire de coupe du
monde, à Leipzig : Allemagne de l'Est -
Tchécoslovaquie 1-4 (1-3).

Classement final du groupe Europe
IV : 1. Tchécoslovaquie, 6 points ; 2.
Pays de Galles, 4 ; 3. Allemagne de
l'Est, 2. La Tchécoslovaquie est qualifiée
pour le tour final .
M, Match éliminatoire de coupe du
monde, à Bruxelles : Belgique - France
0-0.

Classement final du groupe Europe
H : 1. France, 7 points ; 2. Belgique ,
5 ; 3. Finlande, 0. La France est qua-
lifiée pour le tour final.
0 En rencontre internationale, à Dijon ,
la France B a battu la Belgique B 3-1
(1-0). 
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Juan°Manuel Fangio
battu à Casablanca

Au cours du Grand Prix du Ma-
roc, disputé à Casablanca, le pilote
français Lucas a été victime d'un
accident.

Ayant capoté au 45me tour , sa voi-
ture, une « Maserati », a percuté
deux automobiles de la suite royale,
garées sur le bas-côté. Lucas, blessé,
se trouve dans un état inquiétant.
Deux policiers et un chauffeur de
la suite ont également été blessés.

Voici le classement de l'épreuve,
courue sur un circuit de 7 km. 608
à couvrir 55 fois, soit une distance
de 418 km. 055 :

/. Jean Behra , France , sur « Masera-
ti », à la moyenne de 180 km. 283 ; 2.
Lewis Evans , Grande-Bretagne , sur
« Vanwall », moyenne 180 km. 268 ; 3.
Maurice Trinti gnant , France , sur « B.
RM . », moyenne 179 km. U1S ; t. Juan
Manuel Fang io, Argentine , sur « Mase-
rati » , moyenne 178 km. 683 ; 5. Harry
Schell , Etats-Unis , sur « Maserati » , à
1 tour ; 6. Francisco Godia , Espagne ,
sur « Maserati », à 2 tours ; 7. Giorgio
Scarlatti , Italie , sur « Maserati », à S
tours.

Le record du tour a été établi par
Fang io et Behra, à la moyenne de
i87 km. 261.

# L'équi pe Koblet - Oscar von Bil-
ren (Suisse)  ù. remporté l'américai-
ne cycliste de 100 km. organisée
hier au Hallenstadion de Zurich.
Van Steenbergen - Kubler (Belgi-
que-Suisse) se sont classés au deu-
xième rang.
# En match amical de hockey sur
glace , Bolzano a battu Davos 5-3
(1-2 , 2-1, 2-0).
0 C'est la France qui a triomp hé ,
au vélodrome de Paris, dan s la ren-
contre en cinq épreuves qui l' oppo-
sait à l'Italie.
# Après deux journées , c'est le
Russe Nowikov qui occupe la pre-
mière place du classement indi-
viduel aux championnats du monde
de pentathlon qui se déroulent à
Stockholm.

Les épreuves de Lahti
Voici comment a été établi le pro-

gramme des champ ionnats du monde ,
pour les discip lines nordiques , qui se
dérouleront à Lahti (Finlande), au
début de mars 1958 :

Samedi 1er mars : cérémonie d'an-
verture. Dimanche 2 : cours e de fond
de 30 km. et saut combiné. Lundi 3 :
course de fond  de 15 km. pour le
combiné nordique: Mardi i : course de
fond  de 15 km. Mercredi 5 : course
féminine de f o n d  de 10 km. Jeudi S :
relais k- Y. 10 km. Vendredi 7 : relaii
féminin 3 >£ 5 km. Samedi 8 : course
de fond de 50 km. Dimanche 9 : saut
spécial.

9 Championnat du monde féminin da
basketball à Rio de Janeiro, poule finale :
Etats-Unis battent Paraguay 60-40
(36-8) ; Hongrie bat ChUi. 65-49 (36-30).
0 En vue des matches Allemagne -
Suisse de basketball (le 16 novembre,
à Heidelberg ) et Suisse - Pologne (la
26 novembre, à Genève), un premier
camp d'entraînement aura lieu à Ge-
nève, le 3 novembre prochain.
% A Grosseto, le champion d'Europe
de boxe des poids weltere, l'Italien Eml-
lio Marconi, a battu le Turc Taky par
k.-o. au 2me round.
0 Mario d'Agata, ancien champion du
monde de boxe des poids coqs, a con-
quis le titre de champion d'Europe
de la catégorie en battant , dimanche à
Cagliari , son compatriote Federico Scar-
poni par k.-o. à la huitième reprise.
0 L'équipe de poids et haltères du
Locle a établi , en totalisant 1G31 points,
un nouveau record suisse par équipes.
9 Dimanche au Hallenstadion de
Zurich-Oerlikon, le coureur cycliste au-
trichien Edwin Simic a battu le record
du monde de l'heure pour amateura
sur piste couverte, détenu par son
compatriote Wîmmer avec 43 km. 337,
en couvrant la distance de 44 km. 296,
soit 939 mét: :s de plus.

Son temps de passage aux 20 kilo-
mètres (27' 05" 2) constitue également!
un nouveau record mondial pour ama-
teurs (jusqu 'ici 27' 34" 6 par Wimmer).

\ MOBILIÈRE SUISSE |

i Assurances
Incendie, vol, eaux , glaces

Agence générale :
Paul Favre, Neuchâtel

* 
» * * ?Mp La grippe %

cP>l règne = danger! &

ÈÉ*P Form»tro1 A
>fb .¦¦! protage ™

— \ j avec efficacité £
.. Uu Dr A. Wander S.A. A
jjfe UVi* r, *•âh Bern e tt

s <"*> vj

8mf
CANTON, Lausanne, «La Maison de
confiance » pour vos fourrures, vous
présente ce CALAYOS à Fr. .1150 -
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LA CHAUX-DE-FONDS ¦ ^̂ ^̂ ¦ ¦ Ĵ» ij* lllll ¦ mm Ê\ .mW *f *~' Location chez Mme Maréchal , tabacs,
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avenue Léopold-Robert 57, la Chaux-de-
fCOMBINÊI ^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^ Fonds, ou au magasin de cigares Pattus,

Mercredi 30 octobre à 20 h. 30 Champion de Suède 1956-1957 ¦ Première division 8a,nt-Honoré 14' NeuchâteL

I A u  

magasin , rue de la Boine 22, immeuble Rialto , !

Con fection à très bon marché I
de la marchandise provenant de la

FAILLIT E de TISSUS ET CONFECTION S. A., ï
à Montreux j

Dès mardi , vente de complets pour hommes 1
Manteaux de pluie pour dames et messieurs : 40 et 50 fr.
Vente de vestons pour hommes, au choix , à 50 fr.

Nous aviserons dans quelques jours de la vente de j
manteaux d'hiver pour dames, costumes pour dames
et comp lets pour messieurs. i i
Ultérieurement , vente de tissus au mètre pour manteaux i \
et vêtements pour dames et messieurs. b JE. Matile. ! j

ÉCHANGEZ VOS VIEUX MEUBLES CONTRE DES NEUFS !
Nous reprenons au plus haut prix du Jour tout meuble ou marchandise,

en échange de meubles neufs

GRANDES ^^iifPuir'QTrÇ JMIITB LIVRAISON
FACILITÉS J^^l "^ ^*t

"̂ Jfy " 
"* FRANCO

Beaux-Arts 4 N E U C H A T E L  CroIx-du-Marché 3
Tél. 5 30 62

Une carte suffit : demandez la visite de M. Loup, qui vous conseillera

AFFRSf A LA MACHINE ^X gowl
PREND UN ASPECT PLUS( «J» ) £ 089û El

COMMERCIAL \&/ ilHELVFnAJPj
La présentation d'une lettre affranchie à *
la machine est toujours soignée; le cliché- .a?
réclame interchangeable fait de la publi- i t
cité gratuite pour votre entreprise et l'af- a
franchissement du courrier s'effectue bien *
plus rapidement qu'en collant des timbres. j
Affranchir avec la machine HASLER, c'est *JB
réaliser une économie et moderniser son / Ŵ^BS - "'J

r?Vj[p.-v vj à^a  ̂ ' ^BtAj X̂ ^Ê/ ^ËSSiwSSSnÊ v •

Représentant général: Rechenmaschlnen-Vertriebs-AG, Lucerne. Agents régionaux: B
Bâle:RupertStofiel-Berne:A.&W.Muggll-Colre:P.Weibel(RUFBuchhaltung AG) I '
Genève: Maison Michelin! Frères - Lugano: Rag. E. Nolla - Lucerne: Ph. Buchmann H i
Neuchâtel: W. Baumgartner (Comptabilité RUF SA) - St-Gall i Markwalder & Cie. fl
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D la nouvelle et étonnante permanente magicienne ?
§ de vos cheveux °
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n C'est un produit « JAMAL » de New-York nn nn n
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Il Cette séduisante coiffure peut s'adapter avec bonheur p
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Appareil à tricoter

Fr. 345.—
sans poids ; pas de mail-
les écoulées ; Incassable,

depuis 18 fr. par mois.
Démonstration sans

engagement à domicile
et au magasin

R. N Â G E L I
Agence Pfaff
NEUOTïATEL

Seyon 24 a - Tél. 5 33 32
Frigo 135 litres

luxe
aauf , compresseur, 800
francs, comptant. Adres-
ser offres écrites à H. P.
4512 au bureau de la
feuille d'avis.

Machine à laver
neuve, seml - automati-
que, 5 kg. de linge, bras-
seur, chauffage 5 kW,
calandre à rouleaux élec-
trique, à vendre 950 fr.
comptant. Adresser offres
écrites à L. T. 4515 au
bureau de la Feuille
d'avis.liHii  ̂ TB

Lv» SHBHKLQJII^^Î HII

Demande*: une démonstration
à domicile avec exposé do nos

facilités de paiement

A. GREZET
Seyon 24 - Neuchâtel

Tél. 5 50 31

f̂  ̂ GRAND CHOIX ^W
^

/ duvets plats \
m Traversins - Oreillers B

I AU CYGNE J
% C BUSER FILS i

^k Faubourg du Lac 1 Jj
^Sw Voy«i nos vitrines -W

TABACS
-papeterie-librairie, Val-
de-Travers à remettre Fr.
7000.— plus stock. Re-
cettes Fr. 26 ,000.— par
an. Possibilité de faire
plus. Loyer Fr. 100.—.
Beau magasin.

Agence Despont , Ku-
chonnet 41, Lausanne.

""V
^ 4 i *>^^ Mieux vaut 

préve-
** j  ̂ Hï 1 ' i x. n'r 1ue ëuérir. Défiez

f  K \ I rhumatismes, l u m b a g o s ,
/ m  | 1 fragilités reinales en vous

vit 1 / protégeant contre le froid
«JE*»' / avec la fameuse ceinture
K?|, f « REINS au CHAUD »
p|' 7 du Docteur GIBAUD
f f I Généra t r ice  d'une chaleur
f  t j  naturelle, élastique, d'une
t I / grande souplesse, en laine
1 I » irrétrécissable, ne comprime
V pas, ne gêne pas.

Pour votre santé de demain portez aujounTM
LA FAMEUSE CEINTURE DE LAINE

REINS ». CHAUD
du Dr GIBAUD
Modèle spécial pour dames avec jarretelles amovibles

En vente dans les pharmacies, drogueries et chez les bandaglslei
Productions SPORFLEX S. A., GENÈVE - Tél. (022) 32 Ai \S

Patins de hockey
No 36, à vendre.

Tél. 5 84 34.

OPOSSUM
belle qualité, raglan, tail-
le 42-44. Tél. 8 12 34.

A vendre un

CINÉMA
« Notlas» 18 mm., avec
fUms. — TéO, 5 38 65,
l'après-mldl.

A vendre une superbe
cuisinière à gaz

modèle récent.
G. Etienne, Moulins 15,

bric-à-brac.

¦"¦¦¦ •̂¦¦"¦¦¦ ""TllWirT irT

Cœurs nerveux - nerfs surexcités
Un cœur nerveux et des nerfs surexcités sont rapi-
dement calmés si l'on prend les pilules Helvesan-5!
M I  p pilules végétales — Fr. 3.65, chez
H6IV8S3I1"0 votre pharmacien et droguiste.

efficace - calme rapidement !
ÉTAT DE FRIBOURG

Emission d'un emprunt

4 V2 °/° de 1957 de Fr. 15000 000.-
; destiné à la consolidation de la dette flottante.

Conditions de l'emprunt :
Durée : 12 ans, avec faculté pour le canton

de rembourser tout ou partie de j
' l'emprunt après 10 ans.

Coupures : titres au porteur de Fr. 1000.—.
Cotation i aux bourses de Bâle, Bern e, Genève,

Lausanne et Zurich.

Prix d'émission :

OO «Afil O/Q plus 0,60 % timbre fédéral
j j  ̂J >^T\p' / sur les obligations.

Souscription : du 29 octobre au 6 novembre 1957,
> à midi.

Libération j du 15 novembre au 14 décembre \
1957.

Les prospectus et bulletins de souscription sont
à la disposition des intéressés auprès des banques.

28 octobre 1957.

Banque de l'Etat de Fribourg
Union des Banques Cantonales Suisses

Cartel de Banques Suisses

Frigo 225 litres
luxe, n e u f , allemand,
compresseur , 950 francs,
comptant. Adresser offres
écrites à J. B. 4513 au
bureau de la Feuille
d'avis.

i v̂
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Pénétrant à travers la peau
jusqu'aux voies respiratoires enflammées

les huiles essentielles curatlves du baume En cas de refroidissement,
Llbéro l débarrassent efficacement les d'inflammation des voies
bronches des muscosités opiniâtres, respiratoires, de grippe,
calment les douleurs et désinfectent. le baume Libérol soulage
Peu après l'application, le malade éprouve rapidement et sûrement:
u"e chaleur bienfaisante et ressent frictionnergénéreusement
l'effet calmant et libérateur du baume. la poitrine, le dos et le front
Durant la nuit, l'inflammation se dissipe — et couvrir chaudement.
et le matin , cela va déjà beaucoup mieux. 

^
rr. 2.60 et 4.15 dans les pharmacies et À$ft\ 5 ffvîk

Un produit de la fabrique Galactina et Biomalt à Belp

DOCTEUR

Robert Muller
Seyon 2, Neuchâtel

ABSENT
du 28 au 4 novembre

f

Une seule maison 2 adresses M
CENTRE-VILLE 

^ f̂*^ûj t̂AJ ST-ROCH 22
NEUCHATEL ^^̂  ̂

YVERDON 
]

RÉPARE ET TRANSFORME ;

RÉPARATION... DE TOUS VÊTEMENTS USAGÉS ¦
REMISE... à votre taille de vêtements échus par héritage

iTTCUTinui I RETOURNAGE...] Costumes 75.— + 5.— »A T T E N T I O N !  ' ¦ 
Manteaux 68— + 5— »

Ni pet confondre, I MADAME... pour Fr. 88.—. faites recouper un complet I i
Il y i doux tailleurs I de votre mari, qui vous fera un magnifique costume ! ,

_̂ | VÊTEMENTS| SUR MESURE | Envois postaux | JG&3

A vendre voiture

« Renault »
en bon état. Prix : Fr.
1000.—. Tél. 7 71 94.

AUTO
On cherche à acheter

auto de 4 à 7 OV, en
bon état de marche.

Tél. 8 16 96. '

SIMCA ARONDE
à vendre, état impecca-
ble. Prix avantageux.

Tél. (039) a 67 97.
fï*5nl 

notre habituel arrivage

1 RÉVEILS
%?j iï Qualité garantie

ÉÉi depuis . Fr. 9.80

Bijouterie FAVRE
Place du Marché

— « Ah ! ces meubles
Meyer , M'ame Martin ,
quel chic , quel con-
fort... et pas chers du
tout ! »

I 

P A P E T E R I E  RUE DU SEYO N

LIQUIDATION TOTALE
Autorisée par le Département de police

i Encore 2000 volumes à partir de 50 et.
[;„ -*! Rabais de 15 à 50% sur tous les articles de papeterie

Hâtez-vous de faire vos cadeaux de Noël

Je vends ma

« Landrover »
10 CV.

1953, faute d'mplol. Prix
h discuter.

Adresser offres écrites
à Z. L. 4642 au bureau
de la Feuille d'avis.

« D.K.W. » 1954
commerciale, comme neu-
ve. Prix intéressant. —
Garage du Stand S. A., le
Locle. Tél. (039) 3 29 41.

Ecriteaux
Baux à loyer

BN V E N T E
AU BUREAU
DU JOURNAL

A remettre dans loca-
lité du Vignoble,

magasin
d'épicerie-
primeurs

Adresser offres écrites
à U. G. 4637 au bureau
de la Feuille d'avis.

BORGWARD-ISABELLE
1955. 29.000 km., bleus, comme neuve.

J.-L Segessemann, garage du Littoral
NEUCHATEL ,- Pierre-à-Maiel 51 - Agence Peugeot
Début nouvelle route des PaJaisas ' Tél. 5 26 38



Mécontent
de votre radio !

Téléphonez au 5 54 93

Faubourg du Lac 4
(Seulement

la réparation )

/  ^  ̂
La fondue bourguignonne 

^^ ^
k

f j f â  est vraiment hlen servie ij |
I ^  ̂ à la Cave neuchâteloise '*"' S

GUILLOD
1895 - 1D57

(62 ans d'expérience)
achète et vend tous gen-
res de meubles anciens
et modernes Expertises

Fleury 10, Neuchâtel
Tel S 43 90

PRÊTS
de 300 à 2000 fr. sont
rapidement accordés
à fonctionnaires et
employés à salaire
fixe. Discrétion ga-
ran tie. — Service de
prêts 8. A., Luclnge 16
(Rumine),  Lausanne,
tél. (021) 22 52 77.

tsmÊsmsssssmsasKsssssesssssMwssBlsssssMS

MARIAGE
Demoiselle de 33 ans,

distinguée, mince, 1ns-
trolte, bonne ménagère,
déstre connaître monsieur
ayant bonne situation,
protestant.

Ecrire à case postale
662, Neuchâtel 1.

¦̂ wêèjà

fgjFJS  ̂ , M

Cadeaux de Noël
Nouveau cours d'émalllage et de décoration
des faïences brutes pour enfants de tous âges

Tous les mercredis ; 10 fr. par mois - Tél. 8 18 03

Sur lt̂ a i > r:B$^|| mon matelas 
^

Hr . y. Ŵ ^wM
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d°ux H a = i -M j oyeux  éveil

Eprouvez vous-même le confort d'un
matelas DEA, chez votre ensemblier,
marchand de meubles ou tapissier. Vous
pouvez également obtenir tous rensei-
gnements en vous adressant directe-
ment aux Usines Embru, Ruti ZH

Î̂K * a . . * * à-;. ...

Avec grande satisfaction L'avantage pour vous,
Mr. John O. Englerth , délégué de la maison Philip Morris en en tant que fumeur suisse, est que vous pouvez maintenant
Suisse, examina il y a quelques semaines les tabacs qui lui acheter pour Fr. 1.30 exactement la même Marlboro qui coû-
parvenaient d'Amérique. Il s'agissait du premier mélange pour tait auparavant Fr. 2.20, ceci dans le pratique emballage de luxe
la Marlboro , soigneusement effectué par les spécialistes de de renommée déjà internationale. Cette différence de prix est
Philip Morris à Richmond, Virginia. • due à la taxe d'entrée et aux frais de transport qui ont pu être
Entretemps, ces magnifiques tabacs se sont transformés, dans sensiblement réduits.
une entreprise entièrement climatisée, en quelques millions de si vous ne connaissez pas encore la Marlboro. ne manquez pas
cigarettes avec filtre Marlboro; naturellement à l' aide de ma- de la goûter aujourd'hui même. Son mélange unique en son
chines fournies par Philip Morris et au moyen du même pa- genre, son flavor nuancé, son filtre hygiénique et, enfin , son
pier et des mêmes filtres employés par Philip Morris aux Etats- élégant emballage Flip-Top Box font de la Marlboro une ciga-
Unis. Ainsi pour la première fois, une authentique cigarette rette d' une harmonie parfaite dont vous serez certainemenl
américaine fut fabriquée hors des USA, à savoir la cigarette enchanté.
avec filtre ayant obtenu jusqu 'à présent le plus grand succès
de vente dans le monde entier, la Marlboro.
C'est avec une cur ios i té  bien compréhensible  que tous les ini-  \\\\#vllP-̂ ^
liés a t t e n d a i e n t  cette cigarette.  Depuis qu 'elle est en vente , ,,v4\\ ||| I §|§||% \̂ ^^
elle est dégustée et comparée avec intérêt par les experts , les l̂Év

*' 
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fumeurs  de la Marlboro jus qu 'alors importée et par les nom- iv̂ ^̂ -̂ ^Z!Sg**t^̂ ^̂ p^*gt'Ç}

breux amis  de cigarettes de goût américain. /*̂ ^S\̂ Ŝ lÉ|î̂ vJ^5S|̂ B f̂t M

Le Renient est u n a n i m e !  / ^^Ê^^S ŴÊËflW
La Marlboro fabriquée en Suisse est sous ions les rapports iden- I " **** iJf rZff iSÊ j i M
tique à celle produ ite dans les usines de Philip Morris à Richmond. IÈÈÈÈÈÊi>v'' 
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. COUPE A JJTGR ISt:
HARDY - ŷ *^
chez FRÂNÇOISiolIîeui de Parts
2, rue Saint-Maurice, Neuchâtel , tél. 5 18 73

Dépôt des produits Victor
j pour l'homme élégant

R ~ 2)11 B Par 'our - C' est le prix tt?£i

3m *^^f  d'Abonnement-Télévision m
[tij m pour le fameux SCHAUB-LORENZ grand wK
•'•£§¦ écran-image 972 cm KK

¦fa Radia iàâîri£?g^ H\V5SM ŝ ŝr%v&w& Ç-jst-JzU Ep
¦MS -̂ ^^™~ Ht
F$ .̂ Lausanne , Valentin 25 Tél . (021) 22 57 33 Jf?.

Un hôlel moderne avec tout confort e) à des
prix avantageux

La maison
pour le commerçant-voyageur

Garage Tél. (051) 46 77 77
Schaffhauserstrasse 335 H. Wù ger

" 'im—" iniiwnnmiiMiii imii imim^smssaam ^assssasssssssssssss.ss^s ^

POUR LES PIEDS SOUFFRANTS \
Granit soulagement ¦ .

instantané I I  a
avec nos chauisisuii-es faites / t la £
spéeia.l'eme.n.t pour vos pieds / w. S

j J. Stoyanovlîch % \̂ 1
bottier diplômé ^

J? / If
Neuchâtel - Temple-Neuf 4 f  f  j M

I 

Médaille d'or à l'Exposition â Cgfe,internationale de Londres «k ^**K
en 1949 ŝoté&wi [
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SOCIÉTÉ
DANTE ALIGHIERI

Mercredi 30 octobre

**ŒmBSr all ]\lusée des Beaux-Arts

Conférence en français
avec films sonores,

par M. ATTLLIO G AUDIO, de Paris, \
i; explorateur, sur

Le Sahara des exp lorateurs \
et celui des techniciens

Conférence gratuite 1
I Invitation cordiale à tous i

IIOMOEOPATHIA
Société poj ir le développement

de l'homoeopathle

Conférence publique
sur

LES MALADIES DU FOIE
par le Dr médecin FMH Ad. VOEGELI

mercj -edi 30 octobre, 20 h. 15
Aula de l'Université, Neuchâtel

Entrée : Fr. 1.50

' sMWlt* Vcms y Couverez ||
&7ZA le Plus grand choix des u\
<i!£k Cave i |

H V̂-4. . i vins de 1Neuchâteloise -. i
m NEUCHATEL J
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Vous aussi
faites nettoyer vos vêtements chez

le teinturier RB||T#f2 P Êf f̂eÉlà la mode jaJB.l j ̂  4 hTBjSÉll
Neuchâtel usine : tél. (038) 5 31 83

Magasin : sous l'Hôtel du Lac
Rue du Trésor 2 : Blanchisserie Liégeois

Portes-Rouges 149 : H. Knutti , coiffeur
Parcs 56 : R. Wicky, coiffeur

Evole 5 : Dl Paolo et Mêler , tailleurs
Serrtères : Société de consommation

f Les HALLES ignorent^
l la volaille congelée j

Soucis d'argent ?
SI vous Jouissez

d'une bonne réputa-
tion ,

Si vous avez une
place stable,

Nous vous accor-
derons un '

PRÊT
aux meilleures con-
ditions 1

Ecrivez en toute
confiance à case pos-
tale 561, Neuchâtel.
Discrétion absolue.

I. f>~.'
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Malinovski remplace Joukov
( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Aussitôt après 1 arrivée du marc-

hai à Moscou , une impor tan te  reu-
. se serait tenue au Kremlin , au

m
ur s de laquelle son remplacement

C°été apparemment  décidé. En effet,
8 

15 heures , tous les diplomates
• Jloscou ont été avertis que la re-

lation qui devait  avoir lieu à 16

heures à l'ambassade d'Iran était re-

i rdée «à  la demande des autorités
oviétiques ». Remise une deuxième

fois la réception a f inalement  com-

mencé à 19 heures , mais MM. Nikita
Khrou chtchev , Nicolas Boulganine et
Anastase Mikoyan y sont arrivés avec

res d'une heure de retard.

Souriants et détendus
Les diplomates moscovites relèvent

,,nenA»n't que l'es trois diirigeainit-s so-
viétiques étaient d'excellfemte humeur,
soBriajn'tis et détendus .

Par coTiitire , aucu n membre du haut
commandement n 'était présent à la ré-

AuoiMie allus ion n'a. été faite à l'af-
faire Joukov par les diirigean.ts présents.
Le commuin.iqué officiel n 'a été diffusé
nu'à 21 h. 30. Dans le journal pairie de
ta radio de Moscou, cette nouvelle, ré-
digée en tremtie-deux mots, nie consti-
tuait d'ailleurs que la quinzième infor-
mation. Da ms la presse, ce matin, elle
fiwre , sans aucun comm<enita.ire, à la
place habitu elle des annonces officielles,
ju bas de la dernière page.

Pas de dissension
Cependant , les m.iilieux bien infoi-més

ie Moscou refuisenit d'admettre l'éven-
tualité d'ume dissension enibre « K » et

Unie nouvelle « cr ise du patois » au
Kremlin leur paraît d'autant moiius
vraisemblable que, dams dix jours, les
Soviétiques font célébrer le quarantième
anniversaire de la Révolution d'Octo-
bre, qui sera placé sous le signe de
.l'aflliance du pairti et de l'Etait et de
runiou étroite de toutes les forces pro-
gressistes du monde ».

Les milieux poilitiques soviétiques se
refusent pour le moment à tout com-
mentaire. Mais on indique dans ces mi-
lieux que le maréchal Joukov « pourrait
être pressemiti pour d'autres fonctions,
phis imiportamtes encoTC » .

Les faits selon les diplomates
de Moscou

MOSCOU, 27 (A.F.P.). — Le rempla-
cement du maréchal Georges Joukov
par le mairéchail Rodion Malimovski au
posite de ministre de la défense de
l'U.R.S.S. a surpris les milieux diploma-
tiques de Moscou qui échafaudiemit plu-
sieurs hypothèsies aussi contradictoires
que valables. Les diplomates occiden-
taux, faute d'informations complémen-
taires, s* refusent à tout commentaire
et se contentent de rappeler les faits.
Or, les faits , disent-ils, se résument
ainsi :

Joukov reste maréchal

0 Jusqu 'à la preuve du contraire —
que rien ne laisse prévoir — Joukov
conserve la dignité de maréchal et reste
membre du Praesidium du comité cen-
tral, poste hiérarchique le plus élevé
dans le parti, auquel il a accédé après
l'affaire de Malenkov, Molotov, Kagano-
vitch en juin dernier.

Carrière ascendante

0 On note également que dès avant
le vingtième congrès, qui a réhabilité
nombre de chefs militaires discrédités
ou laissés dans l'ombre par Staline, la
carrière du maréchal Joukov a_ suivi une
courbe ascendante, qu 'aucun événement
n'est venu troubler jusqu 'à présent.

« Dissensions » entre le parti
et l'armée ?

0 Au sujet des bruits qui circulent
à l'Occident sur les « dissensions » en-
tre le parti et l'armée, on souligne dans
les milieux diplomatiques que le ma-
réchal Joukov, depuis sa nomination
comme ministre de la défense, lors de
la formation du gouvernement Boulga-
nine en février 1955, a constamment
cherché à établir une cohésion étroite
entre le commandement militaire, avec
toutes ses prérogatives, et la direction
politique. On estime qu 'il a réussi dans
cette tâche. A ce propos, les diplomates
rappellent que, lors de la purge du
• groupe antiparti » en juin dernier, le
parti a agi de concert avec l'armée et
même en s'appuyant sur celle-ci.

Le voyage en Yougoslavie
# Enf in , c'est simultanément en qua-

lité de ministre de la défense et de
porte-parole autorisé du parti que le
maréchal Joukov s'est rendu en Yougo-
slavie et en Albanie, d'où il n 'est ren-
tré que quelques heures avant sa dé-
mission.

Nécessités de l'heure

# Ainsi, il y a tout lieu de penser,
dit-on dans les milieux diplomatiques,
que ce remaniement a été dicté plutôt
par des nécessités de l'heure que par
des luttes de tendances ou de personnes
au sein de divers organes du parti, du
gouvernement et de l'armée.

La chasse au chevreuil
(c) Depuis l'ouverture de la chasse gé;
nêrale ju squ'à samedi 26 courant, 75
chevreuils et chevrettes ont été tués
dan s les forêts du Val-de-Travers et
déclarés aux postes de police. Depuis
bien des années en arrière, un aussi
beau tableau de chasse n 'avait été réa-
lisé en quatre semaines dans notre dis-
trict.

LES VERRIÈRES

L'école secondai re à l'honneur
(c) L'école secondaire a participé au
concours national d'enregistrement so-
nore en soumettant aux experts suisses
une bande intitulée : c Les Verrières,
mon village » . Ce travail obtint le pre-
mier prix et fu t  sélectionné pour le
concours international du meilleur en-
registrement sonore (CIMES) catégorie
scolaire à Bruxelles

Les experts qui viennent de siéger
dans la capitale belge ont attribué le
premier prix à notre école secondaire
qui détiendra le challenge pour un an.

Ce résultat a été accueilli avec en-
thousiasme par les élèves qui voient
que le travail qu'ils ont accompli eux-
mêmes sous le contrôle attentif  de
leurs maîtres est apprécié.

Notons enfin que , l'an dernier, le
premier prix du CIMES avait été attri-
bué à' la Nouvelle-Zélande.

BOVERESSE
Un caution se retourne

(sp) Samedi soir, vers 18 h. 15, au-
dessus du passage à niveau de la sta-
tion C.F.F. de Boveresse, un camion
vaudois de l'entreprise F. J. de l'Au-
berson, chargé de billes de bois, s'est
retourné en descendant la route canto-
nale.

Les freins du véhicule ayant cédé,
son conducteur avait tenté de le diri-
ger dans un chemin de traverse au
moment ou se produisit l'accident.

On signale des dégâts matériels au
véhicule. Le chargement a dû être
transbordé pour pouvoir être conduit
à destination.

FLEURIER
Derniers honneurs

(c) Samedi après-midi, entourant la fa-
mille, une imposante suite d'amis et de
membres de sociétés dont il faisait
Partie ont rendu les derniers honneurs
a M. Paul Montandon , imprimeur, dé-
cédé à l'âge de 85 ans, et dont nous
ayons relaté la carrière professionnelle
ainsi que son attachement à la chose
Publique dans un précédent numéro.

CORTÉBERT

Violente collision
Un mort, trois blessées

(c) Dimanche matin , à 2 h. 35, une
voiture qui descendait le vallon de
Salnt-Imier s'était arrêtée à gauche de
la route entre la place d'aviation de
Courtelary et Cortébert. Au moment où
son conducteur allait en ressortir, une
deuxième voiture qui roulait en sens
Inverse vint tamponner violemment de
front la voiture en stationnement. La
*j olture tamponneuse fu t  complètement
démolie. Ses quatre occupants furent
Brièvement blessés. Le conducteur, M.
Nicolas Comi, manœuvre, habitant à
'Uleret , est décédé pendant son trans-
port à l'hôpital de Saint-Imier. Sa
femme , qui avait pris place à son côté,Porte des blessures multiples qui met-
tent sa vie en danger. Ses deux belles-
sœurs souffrent de fractures de jam -

69 ,e' l'une a en outre une claviculecassée. Quant au conducteur de l'autrevéhicule , il a subi des blessures aux
Kenoux .
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LA CHAUX-DE-FOÏMBS

Une automobile dévale la rue
(c) Samedi après-midi, une automobile
qui stationnait  à la rue du Bocher et
dont les freins n'étaient pas serrés,
s'est mise subitement à dévaler la rue.
Le véhicule a renversé sur son passage
une fillette, puis un vélo avant de ve-
nir s'écraser contre une maison. La
fillette a été légèrement blessée.

Commencement d'incendie
(c) Dimanche matin, un commencement
d'incendie s'est déclaré dans un appar-
tement de la rue Jardinière 73. Un
poêle surchauffé a communiqué le feu
à la chambre. Les premiers secours
sont intervenus. Après une heure de
travail, tout danger a été écarté. La
pièce a subi des dégâts.

Deux motocyclistes blessés
(c) Dimanche à 14 h. 30, un accident
de la circulation s'est produit à la
Corbatière. Un automobiliste bernois,
manquant le tournant de la route, a
été projeté hors de la chaussée. Au
même moment une motocyclette arriva
et une collision se produisit. Le conduc-
teur de la moto, âgé de 25 ans et le
passager, âgé de 39 ans , domiciliés à
Tavannes, ont été blessés. Ils ont été
transportés à l'hôpital de la Chaux-de-
Fonds, souffrant notamment, l'un d'un
bras fracturé et l'autre d'une fissure à
une jambe.

Une fillette blessée
'c) Dimanche, à 15 h. 40, un accident
s'est produit à l'intersection des rues
de la Balance et du Collège. Un auto-
mobiliste bernois en n'observant pas
le « stop • est entré en collision avec
une voiture de la ville. Une fi l let te
qui avait pris place dans le véhicule
chaux-de-fonnier, a été blessée au vi-
sage.

CIïKZVRI>-SAIi\T-M,VRTI.\

Un curieux accident

(c) Depuis une semaine, d'importants
travaux de réfection sont en cours
d'exécution sur le toit de l'asile des
vieillards de Saint-Martin. Une entre-
prise de couverture a installé un treuil
pour la montée des tuiles. Il traverse
la route devant l'asile à quelques mè-
tres du sol. Chaque soir le treuil est
déten du et le câble est fixé à un ar-
bre voisin , peut-être un peu trop bas.

Samedi matin vers 7 heures, une
déménageuse utilisait le tournant de-
vant l'asile pour remonter à Chézard.
Le chauffeur ne remarqua pas le câbl e
du treuil et personne n'était là pour
le lui signaler. Le haut de la démé-
nageuse accrocha le câble qui l'en-
dommagea et par contre coup le treuil
fut arraché de sa place et tomba sur
un habitant du village, M. Julien Hoff -
mann. Atteint à la tête, M. Hoffmann
fut  conduit à son domicile pour rece-
voir les soins que nécessitait son état.
Il souffre de nombreuses blessures
et contusions, notamment au front et
sur le visage.

LU POLOGNE DEÇUE
( SUITE  DE LA PREMI È RE P A G E )

Des exemples
Les Polonais en cite n t plusieurs

exemples. Pour que les usines et les
organes administratifs fonctionnent
sans acc rocs, il faut  que le person-
nel dirigeant et subalterne ait une
préparat ion professionn elle parfa i te,
soit plein de bonne volonté et s'in-
téresse sincèrement à son travail.
Or, aux temps du gouvernement sta-
liniste de Varsovie, seul le facteur
politique détei-minait le choix des
candidats aux postes de responsa-
bilité. Ainsi, dans une institution
culturelle à renommée mondiale , il
y avait un huissier dont la tâche
se limitait à surveiller le vestiaire
et batt re les tapis. Il était commu-
niste actif.  Au ssi un jour lui enjoi-
gnit-on de s'inscr ire à un «e cours
préparatoire de six mois ». Immé-
diatement après , il se vit conf ier,
dans la même institution, une char-
ge de grande importance. Tout le
monde affi rme aujourd'hui qu'il tra-
va illa de son mieux. Ce « mieux »
pourtant était loin d'être « bon » !

De même un ouvrier des chan-
tiers navals, jeune et énergique, tou-
chant déj à 2200 zlotys par mois,
reçut, en 1947, l'ordre du parti de
suivre un « cours réduit de juris-
prudence ». Il n 'avait comme pré-
paration préa lable que l'école élé-
mentaire. Néanmoins, après six
mois d'études de droit (sic !) on en
fi t  un juge de première instance.
C'était, certes, un avancement so-
cial, mais il lui assurait à peine
800 zlotys par mois et il n'en était
nullement satisfait. Plein de zèle,
il fit pourtant carrière et occupe
à l'heure présente une position re-
lativement élevée dans la magistra-
ture, sans que ses appointements
aient toutefo is dépassé 2500 zlotys
mensuellement. Matériellement donc,
il ne gagna, lui-même, rien. Par con-
tre l'Etat et la société y perdent
gros, vu que le manque d'études
sérieuses rend son travail à peine
acceptable.

Comment résoudre ce problème

Des cas analogues se comptent
par centaines, ' sinon par milliers.
Cela rend extrêmement difficile
l'amélioration du fonctionnement de
l'administration et le développe-
ment de l'économie nationale. Mais
comment résoudre ce problème ? Il
est virtuellement impossible de de-
mander à un huissier, transformé
en directeur, de redevenir, après
plusieurs années, huissier à nou-
veau. Ou à l'ouvrier qui — contre
son gré — quitta ses machines, de
cesser d'être ju ge et de reprendre
ses out ils de mécanicien. Ils étaient
de bjpns travailleurs manuels, 1<&,
marxisme eïi fit de mauvais fonc-
tionnaires. Cependant , obligé de te-
nir compte des années de sei*vice,
le gouvernement ne peut les licen-
cier du jour au lendemain.  Il ne
dispose d'ailleurs pas d'équipe de
rechange.

On cherche donc à compléter la
formation professionnelle de ceux
qui obt inrent leurs postes unique-
ment pour des raisons d'ordre po-
litique. On organise pour eux des
cours spéciaux , on leur fait passer
des examens. Mais tout cela de-
mande du temps et , en attendant,
les rouages de la grosse machine
de l'Etat marxiste — qui domine

tous les secteurs de la vie — con-
t inuent à grincer.

D'au tan t  plus que les dispositions
des fonctionnaires et des travail-
leurs vis-à-vis de leur tâche lais-
sent beaucoup à désirer. Pendant
des années , le gouvernement stali-
niste de Varsovie a agi au profit
de l'U.R.S.S. et d'une poignée de
dignitaires locaux du parti. Les
fonctionnaires gouvernementaux —
et dans un Etat marxiste virtuel-
lement toute la populat ion active
appartient à cette catégorie —
étaient soit exagérément priviligiés,
soit plongés dans une semi-misère
dégradante. Après l'avènement du
régime d'octobre , les premiers,
voyant qu'ils perdaient du terrain,
sabotèrent — et souvent continuent
à saboter les efforts des gomul-
kistes. Les seconds, toujours dans
la gêne et la disette , ne cherchent
même pas à être efficaces.

Curieux système
Les fonct ions exercées par l'Etat

d'une manière stable et rémunérées
par lui, portent aujourd'hui en Po-
logne le nom d'« occupation » (zaie-
cie ) , tandis que le travail (praca )
c'est ce que l'on fait hors de ce
cad re init ial, occasionnellement , tou-
tefois pour un prix plus avanta-
geux. L'« occupation » rapporte très
peu d'argent, mais donne droit à
l'assurance sociale, aux vacances
payées et demeure indispensable
comme façade. C'est pour tant le
« travail » qui nourrit et qui permet
de vivre. On lui consacre donc le
maximum de forces, négligeant le
reste.

La même situation se répète dans
les usines, toutes étatisées. L'Etat
paie mal. En échange, l'ouvrier
travaille mal aussi. D'ailleurs il est
souvent découragé par le manque
d'équipement moderne, les retards
dans l'arrivée des matières pre-
mières et la désorganisation qui
s'ensuit. La quant i té  des produits
est donc insuff isante.  Leur qualité
plus encore. On tourne dans un
cercle vicieux, ou, plus exactement,

dans toute une série de cercles vi-
cieux.

En effet , pour redresser la si-
tuation économique du pays et de
la population, il faudrait, avant
tout , accroître le volume de la pro-
duction et élever la qualité. Cet
objectif ne saurait être atteint sans
que l'attitude de tous les travail-
leurs à l'égard de leur tâche ne
soit modifiée. Le moyen en est
théoriquement simple : augmenter
les salaires, en maintenant les prix
au même niveau. Cependant, aug-
menter les salaires, cela demande
des fonds. Ces fonds seraient faci-
lement obtenables si l'Etat — pro-
priétaire de toutes les usines, mi-
nes, terrains , etc. — arrivait à élar-
gir ses revenus... en augmentant la
production. Ici le cercle vicieux
se referme.

On pourrait peut-être aussi re-
monter le moral des ouvriers et ac-
croître ainsi leur rendement, donc
la production, en baissant le coût
de la vie. Ce n'est toutefois pos-
sible que par un aff lux très inten-
sifié sur le marché des biens et
de consommation civile. Aff lux qui
dépend... du volume de la produc-
tion. Voilà un second cercle vi-
cieux.

Un équipement industriel mo-
derne, des arrivages multipliés de
matières premières permettraient
également d'atteindre le même but.
Mais pour s'en procurer il faut
des devises fortes. Ce sont les ex-
portations qui les assurent. Or,
pour exporter davantage, il faut
produire plus et mieux. C'est un
aut re cercle vicieux.

Seuls de larges crédits étrangers
pourraient permettre  à la Pologne
d'en sortir. Toutefois, l'Occident
craint d'en accorder à un pays
communiste, estimant que celui-ci
n 'avance point sur la route de la
démocratisation. Aussi la situation
économique ne fait qu'empirer en
Pologne, de même que la déception
de ses habitants.

(A suivre.)
M. I. CORT.

M. MacMillan
opposé à une conférence
au sommet avec l'U.R.S.S.

GRANDE-BRETAGNE

LONDRES, 27 (Reu te r ) .  — Le pre-
mier minis t re  Harold MacMil lan  a re-
gagné Londres d imanche  m a t i n  par
avion. A l'aéroport il déclara aux
journalistes qu 'il n'était pas favorable
à une conféi-ence au sommet avec
l 'Union soviéti que, pour le moment
tout au moins, car le succès d'une
telle conférence lui paraîtrait invrai-
semblable.

« J'ai assisté a Genève à deux de ces
conférences. Nous y étions allés pleins
d'espoir et Je dois (lire que quand la
situation n'est pas bonne et qu 'il n 'exis-
te aucun espoir d'une entente véritable,
l'éclieo d'une telle conférence serait pire
pour le monde que n'Importe quoi d'au-
tre. »

L'opinion de M. Bevan
NEW-YORK, 27 (A.F.P.). — M. Aneu-

rin Bevan , porte-parole du parti tra-
vai l l i s te  b r i t a n n i que sur les a f fa i res
étrangères à la Chambre des commu-
nes, est arrivé à New-York dimanche
série de conférences aux Etats-Unis.

Un journaliste lui ayant demandé
quelle solution il proposerait pour amé-
liorer la s i tua t ion  internationale, M.
Bevan répondit  : «Je  voudrais que l'on
commence à se rendre compte que la
Russie est m a i n te n a n t  au Moyen-
Orient et qu'il serait de l ' intérêt de
tous qu 'un accord soit conclu entre la
Grande-Bretagne, les Etats-Unis  et
l'U.R.S.S. étant  donné la si tuation
dangereuse qui existe au Moyen-
Orient. »

Puis M. Bevan ajouta qu 'à son avis
un moyen de se rapprocher de la paix
serait de reconnaître que la Russie
est une puissance intéressée au règle-
ment des problèmes du Moyen-Orient.

Le discours de M. Gomulka
( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Situation économique
Passant à la partie économique de

son exposé, M. Gomulka a critiqué
«la  politique erronée suivie de 1950
à 1955, dont les résultats ont « large-
»ment désappointé » nombre de Polo-
nais >. «Si , a-t-il ajouté, nous avons
\déclaré lors du 8me Plénum que ,la
1 situation économique était tendue, â*u-
;. 'jourd 'hui, nous disons qu 'elle ne s'est
:; pas améliorée. Pour main ten i r  l'équi-

libre du marché national  le gouverne-
ment et la direction du PC doivent
reviser le plan d ' investissement, dimi-
nuer les importations, mais par contre
accroître nos exportations. »

Le premier secrétaire du parti com-
muniste a ensuite précisé que pour
arriver à expoi-ter 15 mi l l ions  de ton-
nes de charbon en 1958, il faudrai t
« fair e appel au travail volontaire des
mineurs, 6 dimanches de l'année ».

« Indisc ipline »

M. Gomulka a d'au tre part déclaré
que « malgré les relèvements de salai-
res les mineurs n'ont pas augmenté la

production de charbon », et il a déplo-
ré l'indiscipline « dans de nombreuses
branches de l'économie nationale ».
Il a ensuite évoqué la crise du loge-
ment précisant que « ni aujourd'hui,
ni demain, ni même dans cinq ans,
le gouvernement ne sera en mesure de
pourvoir aux besoins des milliers de
familles ' sans logements, et qui habi-
tent dan s des baraques et des ca-
ves ».

Initiative privée
Enfin, dans le domaine de l'initia-

tive et du commerce privés, M. Go-
mulka a déclaré que le gouvernement
et le parti désiraient « créer des con-
ditions favorables à leur dével oppe-
ment » mais qu 'une lutte « sévère et
sans merci sei-ait menée contre les
spéculateurs et les falsificateurs de
tout genre ».

Vers une vaste épuration
VARSOVIE, 27 (Reuter). — Le parti

communiste polonais s'apprête à une
vaste épuration. Le comité central a
voté samedi une résolution sur « l'exa-
men » de l'activité des membres du
parti. Des commissions recommanderont
soit de maintenir les membres dans
leur appartenance au part i , soit de les
exclure si leur activité n 'a pas été « sa-
tisfaisante ».

Cette épuration sera probablement la
plus important» depuis plusieurs années
en Europe orientale. M. Gomulka avait
déclaré jeudi que le parti communiste
polonais pourrait s» contenter de la
moitié de son effectif actuel (1,3 mil-
lion de membres). Le prochain congrès
du parti se tiendra en 1958. Les obser-
vateurs occidentaux estiment que l'épu-
ration s'étendra sur six à neuf mois.

Premiers résultats
des élections législatives

TUR QUIE

ISTANBOUL, 28 (Reuter). — Les
premiers résul ta ts  off iciels  des élec-
tions parlementaires turques indi quent
une  avance des démocrates (gouverne-
men taux)  sur les républ icains  (oppo-
s i t ion) .  Les démocrates l'emportent
dans  17 circonscri ptions avec 171 siè-
ges, contre 5 circonscriptions avec 49
sièges aux républicains. Ceux-ci pré-
tendent toutefois qu'ils sont vain-
queurs dans tout le pays et qu 'ils
ont déjà enlev é des sièges aux démo-
c.ratpç

Assassinat
Stadelmann

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

L'homme qui était grand, paraissait
être âgé de 40 à 45 ans, et avait cette
physionomie particulière que les fi lms
donnent à cette catégorie d'individus
qui n'aiment pas beaucoup le travail
régulier ; la femme avait 20 ans de
moins, des cheveux « Titien », un pull-
over rouge brun et des pantalons. Le
couple parlait patois et son accoutre-
ment donnait à penser qu'il était venu
à moto.

Lorsque Maurice N. quitta les lieux,
vers 19 heures, l'homme et la femme
étaient déjà partis, de même qu'avait
disparu une vieille voiture noire à cof-
fre carré qu 'il avait remarquée en arri-
vant. Une demi-heure plus tard , aux
dires de la sommelière , devait arriver
un autre inconnu, rouquin celui-là, et
qui parlait le « hochdeutsch », en com-
pagnie de Stadelmann...

Comme le signalement donné par le
Jeune bûcheron neuchâtelois correspond
exactement à celui de l ' inconnue vue
peu de temps auparavant en compa-
gnie du disparu , à Baden , aucun doute
ne subsiste : Peter Stadelmann est
tombé dans un guet-apens tendu par
trois complices, deux hommes et une
femme, dont le signalement précis est
maintenant aux mains de la police.

L.

Boulganine
remplacé par Joukov

BELGRADE, 27 (A.F.P.). —
Selon les rumeurs circulant
dans les milieux proches de
l'ambassade soviétique à Bel-
grade le maréchal Joukov pour-
rait être nommé prochaine-
ment chef du gouvernement en
remplacement du maréchal
Boulganine, qui prendrait à son
tour la présidence du Praesi-
dium du Soviet suprême, à la
place du maréchal Clément
Vorochilov, qui ferait valoir
ses droits à la retraite.
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ARCADES A1T£M
ROMAMCE INACHEVÉE

(The Glenn Miller Story)
ENFANTS ADMIS DÈS 10 ANS

Ce soir à 20 h. 30

LES 3 FONT LA PAIRE
Moins de 18 ans non admis

Location ouverte dès 13 h. 30l J
pour bien régaler , carburez au "MAS FARRË.
MAS IT/AMIE le bon vin rouge de tous les jours

Des attaques
contre Séoud
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

C'est la première fois que la presse
égyptienne se déchaîne avec . violence
cambre le roi Séoud. Malgré la froideur
existenit emttrie le Caire et Ryad depuis
la visite de Séoud à Bagdad en mail der-
nier, on avait toujours fait preuve, du
côté égyptien, die réserve vis-à-vis de la
personne du roi , qui continue à jou ir
d'un grand prestige dans bout le monde
arabe et islamique.

L'ARABIE S É O V D I T E
MAINTIENT SOIS OFERE

»E WÉDIATIOiV
RYAD, 27 (A.F.P.). — Le rai Séoud

maintient son offre de médiation entre
la Turquie et la Syrie, en conformité
avec le désir exprimé par ces dieu x pays
d'oeuvrer en fav eur du ma intien de la
paix, annonce un communiqué officiel
publié à Ityad dimanche soir après le
retour du souverain d'un voyage dans
l'est de l'Arabie séoudiite.

CO/VFÉDÉRATIO/V

Des pourparlers
germano-suisses

pour rendre le Haut-Rhin
navigable

FRIBOURG-EN-BRISGAU (D.P.A.). —
Pour la première fois, après un arrêt
de 18 ans, des repi'ésentants des auto-
rités suisses et allemandes ont repris
à Fribourg-en-Brisgau les pourparlers
techniques pour rendre le Haut-Rhin
navigable entre Râle et le lac de Cons-
tance. La conférence est dirigée par
M. Arthur Schneider, président de la
direction de Fribourg des eaux et de la
navigation. Il a précisé que les pour-
parlers de Fribourg n'entraînaient  pas
d'obligations pour d'ultérieures négo-
ciations germano-suisses.

On a discuté surtout des plans
actuel s d'installations de navigat ion
sur le Haut-Rhin. Puis on a examiné
les lignes directrices dressées en 1939,
qui devraient être adaptées aux nou-
velles conditions de la navigation in-
térieure.

Le Conseil fédéral
verse 40,000 francs

en faveur de la population
de Valence

BERNE. — Le Conseil fédéral a dé-
cidé de verser à la Croix-Rouge suisse
une somme de 40.000 francs pour venir
en aide à la population de Valence,
victime des récentes inondations. La
Croix-Rouge suisse, qui a reçu un
appel de la ligue des sociétés de la
Croix-Rouge en vue d'une action inter-
nationale de secours, utilisera ce mon-
tant pour l'envoi immédiat de lait,
de couvertures et de draps de lit.

GEJVÈVE

Une mofo et un scooter
entrent en collision

Deux morts, un blessé
GENÈVE, 27. — Un scooter et une

motocyclette sont entrés, dimanche, en
collision à Carouge. Les deux conduc-
teurs ont été tués sur le coup. Il s'agit
de MM. Henri Vuignier, 42 ans , de Troi-
nex, et Jules-Henri Levet, 43 ans , de
Genève. Un passager du scooter, griè-
vement blessé, a été conduit à l'hôpital
cantonal.

FRIBOI/RG

Un motocycliste tué
BULLE, 27. — Dimanche après-midi,

deux motos sont entrées en collision à
la descente du village de Broc. Le con-
ducteur de l'une des machines, M. Mar-
cel Bapst , âgé de 44 ans, maçon à
Treyvaux , fut tflé sur le coup. Les oc-
cupants de l'autre véhicule sont blessés
et se trouvent à l'hôpital.

SAIt*VT-GAIX

Election complémentaire
au Conseil d'Etat

SAINT-GALL, 27. — Les électeurs du
canton de Saint-Gall ont élu, lors de
l'élection complémentaire au Conseil
d'Etat, par 37,483 voix, le candidat ra-
dical-démocratique, M. Hans Schneider.
La candidature du conseiller d'Etat nou-
vellement élu était soutenue par les
partis socialiste et chrétien-social.

Pour le reste de son mandat , 1957-
1960, le Conseil d'Etat saint-gallois sera
de nouveau composé de 3 radicaux,
3 conservateurs et un socialiste.

lit ' LA % t y .
N A T I O N A L E

M ROTONDE
!̂&SêW Ce soir et demain mardi
*"*¦ à 20 h. 30

Oh!...voilà Paris!
Revue à grand spectacle

Location Agence Strûbin, librairie
Reymondv, tél. B 44 66, et à l'entrée

Perdu samedi à Neuchâtel

bouchon de réservoir
« Simca » 'Jaune. Téléphoner au No 5 76 31.

Boulangerie G. Fahrni
Saint-Biaise

Fermée mardi dès 12 h.
pour cause de deuil
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Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâte l. — 26 oc-

tobre . Température : Moyenne : 5,1 ;
min. : 2 ,3 ; max . : 9,3. Baromètre :
Moyenne : 723 ,8. Vent dominant : Direc-
tion : est ; force : calme à faible . Etat
du ciel : Brouillard Jusqu 'à 14 h . 15,
clair ensuite.

27 octobre . Température : Moyenne :
7,7 ; min. : 4 ,0 ; max. : 11,1. Baromètre :
Moyenne : 722 ,6. Vent dominant : Direc-
tion : ouest ; force : faible dès 19 heu-
res. Etat du ciel : Couvert par brouil -
lard élevé se dissipant vers 14 heures ,
clair puis nuageux dès 18 heures.

(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)
Hauteur du baromètre réduite à zéro

I Wiveau du lac, 26 octobre , 6 h . 30: 429 ,07
Niveau du lac , 27 octobre : 429 ,07

-
Prévisions du temps. — Nord des Al-

pes : Ciel nuageux , mais temps en par-
tie ensoleillé. Sur le plateau , quelques
brouillards matinaux . En plaine, tempé-
rature voisine de zéro degré le matin ,
comprise entre 8 et 12 degrés dans
î'après-mldi . Vent du sud-ouest à ouest ,
faible en plaine , modéré en montagne.

Valais, Tessin et Grisons : Tout d'a-
bord ciel serein , plus tard nuageux, nuit
froide , Journée douce. Vent Irrégulier ,
fem montagne plutôt vent du sud-ouest
à ouest , faible à modéré.

Assemblée générale de la ligue suisse
des femmes abstinentes

C'est la première lois que ces im-
portantes assises se t iennent en notre
ville , ce qu 'a souligné avec satisfac-
tion la présidente de la section neu-
châteloise , Mme Porret.

La présidente centrale , Mme Leuba ,
de Genève , qui succède à Mlle N aef ,
souhaita la bienvenue , le 26 octobre
au matin , à une centaine de délé-
guées ; ces femmes représentaient les
sections genevoises , vaudoises , juras-
siennes , bernoises , zurieoises, neuchà-
teloises, bàloises , schaffhousoises , thur-
goviennes, soleuroises, appenzelloises
et glaronnaises. Cette riche nomencla-
ture montre bien l' u t i le  synchroni-
sation du travail accomp li dans les
deux parties les plus importantes de
notre pays.

La Ligue suisse est affil iée au Ru-
ban blanc , l'union mondiale chrétienne
des femmes abstinentes , et fait en ou-
tre partie de l'Alliance des sociétés
féminines  suisses.

Au début de l'assemblée Mines Hou-
riet et de Marval , p ianistes , jouèrent
quelques pages de Bach , donnan t  ainsi
un début musical fort apprécié à une
séance chargée de nombreux sujets
importants.

v v̂ Ŝ v /̂

Après les rapports d'activité et de
gestion que tout e association présente
en de semblables réunions , et une
belle méditation sur le sujet de l'appel ,
faite en français , puis en allemand ,
l'on entendit le dynami que abs t inent
qu 'est M. Odermatt , parler avec perti-
nence , documentation et généreuse vi-
gueur , du problème de 1 absinthe, de
celui de ses imitat ions tolérées , souli-
gnant qu 'en 1958 l'on pourra fêter
le cinquantenaire de la suppression de
ce breuvage dans notre pays. Disons
en Suisse française , car la Suisse alle-
mande , en ce temps-là, ne connaissait
guère que par l'odeu r cette « verte »,
cette «b lanche » typ iquement neuchâ-
teloise. L'orateur souhaite que l'on
arrive à l'interd i ction , loyale et légale
des imitat ions de l'absinthe, boissons
qu 'aujourd'hui quel que quatre-vingts
maisons préparent pour notre consom-
mation.

Le sujet le p lus important  de ces
discussions, sujet effleuré seulement ,
vu ses nombreux aspects , est la parti-
ci pation de la Ligue à la Saffa , en
1958. Sera-ce dans la division de l'édu-
cation scolaire et fami l i a l e , dans la te-
nue d'un bar ou dans l'a l imentat ion ,
que les femmes abstinentes s'emploie-
ront et se dévoueront ? L'on n 'en sait
rien encore. Nous pensons que leur ac-
tion est indispensable clans cette expo-
sit ion , vu que , de nos jours, la jeune
génération est tournée presque uni que-
ment vers les boissons non alcoolisées ,
les jus de f ru i t s , les « frappés », etc.,
tous li quides que les femmes suisses,
surtout les femmes abstinentes se doi-
vent de présenter, recommander, con-
fectionner avec à la fois l'enthousiasme
partisan et la sci ence féminine d'agréa-
bles désaltérants à propager et à faire
aimer.

<*̂  /"ta* V^V

Le déjeuner réunit, à la grande salle
du bâtiment de la gare, diverses per-
sonnalités , qui vinrent apporter aux
congressistes saints , fé l ic i ta t ions  et en-
couragements.  M. André Sandoz , pré-
sident du gouvernement  neuchâtelois ,
M. Humbert-Droz , conseiller commu-
nal , M. A. Junod , pasteur , délégué des
Eglises et de la Croix-Bleue, plusieurs
représentants des sociétés d'abstinen ce,
tant  masculines que féminines , de la
Société des maîtres abst inents  de l'en-
seignement primaire , de la presse, etc.

Au cours de ce repas bien servi, le
conseililoT d'Etat apport a lo saint do

la Républi que et canton. C'est un can-
ton riche en vi gnobles ; mais l'on sait
l'usage qui se répand toujours davan-
tage, des jus de raisin , la consomma-
tion toujours plus grande que l'on en
fai t  et non certes seulement dans les
rangs de la jeunesse. M. Sandoz loue
de leur persévérance les femmes absti-
nentes qui lu t ten t  fermement contre
l' abus et les m-j faits de l'alcool sous
toutes ses formes.

Ensui te  M. Humbert-Di-oz , chef du
dicastère de la police , souligna l'im-
portance croissante de la propagande
antialcooli que , bien placé qu 'il est pour
dép lorer presque journellement l'in-
temp érance imprudente des conducteurs
d'autos et les drames parfois  sanglants
qui en résultent.  M. Junod , pasteur ,
loua l' esprit de persévérance, le cou-
rage aussi et la foi dont sont animées
les femmes abst inentes dans leurs ef-
for ts  pour abattre l'ennemi No 1 —
sauf erreu r — de la société et de la
vie de famil le .

Mlle Naef , ancienne présidente cen-
trale, prononça quel ques paroles cor-
diales s'adressant en français  et en al-
lemand al ternat ivement  à ses audi-
trices , se louant de l'union qui existe
entre femmes de Suisse a l lemande  et
de Suisse française , œuvrant dans une
grande œuvre commune. Après quoi
Mme Blunschi, présidente de l'associa-
tion des femmes catholi ques , appoi-t a
le salut de cette grande ligue et Mlle
K. Roulet , présidente des associ at ions
fémin ines  de Neuchâtel , enfin , assura
l'assistance de la sympathie, de l'appui
que peuvent trouver toutes les femmes
abst inentes  auprès de leurs concitoyen-
nes et confédérées de notre canton.

Quelques films bien choisis firent
passer d'agréables derniers moments de
réunion à toutes nos visiteuses d'un
jour.

M. J.-O.

Mme de Staël et le général de Montesquieu
CHEZ LES ÉCRIVAINS NEUCHATELOIS

par Mme Dorette Berthoud

Samedi , à la Bibliothèque de la ville ,
Mme Dorette Berthoud a fai t  une cau-
serie sur Mme ' de Staël et le général
de Montesquieu.  Du nouveau sur Mme
de Staël ? Oui et non , car si les let-
tres du général de Montesquieu à la
baronne  de Montolieu sont encore
inédites , les réflexions qu 'elles con-
tiennent sur Mme de Staël ne semblent
mien apporter die i-évrxlutio>ninaiire. Elites
confi rment  même assez exactement
le jugement que l'on porte en général
sur cette femme aussi remarquable
par la force de son esprit que par les
faiblesses de son caractère.

Ces deux cents lettres courent sur
les années 1792 à 1795. Fastueux sei-
gneur du royaume de France , Mon-
tesquieu avait été élu en 1784 membre
de l 'Académie française. Ensuite , ayant
passé au Tiers-Etat , il fut nommé
chef de l'armée des Al pes et s'en
virft inves t i r  Genève. Là il fit une,,
faute  : il négocia sous sa propre res-i
ponsabilité. Accusé d'avoir compromis
la digni té  nationale , il fut destitué.
Heureusement , à la veille d'être ar-
rêté , il fut  averti et passa le pont de
l'Arve : il était sauvé. Leurs Excellen-
ces de Berne qui ne tenaient pas à le
voir s'établir trop près de la fron-
tière française , lui assignèrent Brem-
garten comme lieu de résidence.

Cela ne l'empêcha pas de voyager.
Il venait à Bussigny chez son amie
Mme de Montolieu et eut l'occasion
de revoir Mime de Staël avec les pa-
rents de laquelle il avait été lié. Mal
lui en prit car lorsqu 'on a aimé et
respecté les parents , on s'attend à re-
trouver les mêmes qualités et les mê-
mes vertus chez les enfan ts , et comme
ces derniers forcément di f fèrent , on est
déçu et l'on blâme. Aussi la p lupar t
des remarques du général sur Mme
de Staël portent-elles la marque d'une

certaine aigreur : « Dommage, dit-il ,
qu 'une femme si aimable soit aussi
folle ! »

En 1794, il cite pour la première
fois le nom de Benjamin Constant , et
à ce propos raconte l'é pisode de la
montre brisée. Mme de Staël lui ayant
défendu de rester chez elle après mi-
nuit , un soir Benjamin Constant saisit
sa montre , et constatant  que l'heure
fatidique était  dé passée, de colère
contre l' accusatrice , il la je t te  par ter-
re où elle se brise. Ce geste d'a i l l eurs ,
semble lui avoir assez bien réussi au-
près de son amie , puisqu 'il pouvait
écrire quelque temps après : «Je n'ai
pas racheté de montre , je n'en ai
plus besoin . » Si le général ne nous
apprend rien de nouveau , son récit
a le méri te  de conf i rmer  la véracité
de l'anecdote.

Rentrée à Paris , Mme de Staël s'oc-
cupe du rappel du général de Mon-
tesquieu , mais ce dernier ne veut pas
de « grâce ». Enf in , satisfait , il part
et revoit Mme de Staël , qui , di t- i l ,
reçoit tous les députés , même les
plus sots et les plus lourdauds , jus-
qu 'à la canai l le .  Elle fa i t  trop de brui t ,
cela lui déplaî t .  Cela dépla î t  aussi au
Directoire , qui l'exile. Elle part , puis
bientôt revient près de Par is , chez
Benjamin Constant , fort  ennuyé. Ap-
prenant qu 'elle est grosse , le général
déclare : « Elle est féconde dans tous
les genres ! C'est vraiment  une fem-
me qui ne ressemble à aucune autre. »

Après cette intéressante conférence,
M. Pierre Bovet présenta quel ques let-
tre relatives à Mme de Staël et à Neu-
châtel. Elles sont d'un jeune Pettavel ,
qui était  pl ein d'enthousiasme pour
cette grande dame et allait la voir de
temps en temps à son château de
Coppet.

P. L. B.

HAUTERIVE

Samedi à 19 heures, un scooter
qui descendait le village a, sous le
passage du Brel , accroché la bicyclette
que son propriétaire tenait  à la main.
Les deux véhicules ont subi des dégâts.

Accrochage

AUVERNIER

Une auto vaudoise
fond sur fond

Les cinq occupants
l'échappent belle

(c) Dimanche matin , à 4 h . 30, une
voiture, venant de la ville et pilotée
par un habitant de Bullet , près de
Sainte-Croix , a fait une telle embar-
dée à l'entrée est du village qu 'elle se
renversa fond sur fond , heurta avec
l'arrière un arbre , puis fut  lancée sur
le toit sur une distance d'environ 30
mètres , pour finir  sa course devant la
station d'essence Schindler. La voiture
prit feu , mais heureusement que des
personnes alertées par le bruit  purent
maîtriser les flammes avec un extinc-
teur.

Les cinq occupants de la voiture fu-
rent sortis de leur inconfortable posi-
tion. Quatre étaient légèrement contu-
sionnés et ont reçu des soins sur place
avant de regagner leur domicile. Un
cinquième, nommé C. R., qui se plai-
gnait de douleurs au thorax , a été
transporté à l'hôpital des Cadolles pour
y être radiographié.

La voiture est naturellement hors
d'usage.

PESEUX
Moto contre auto

Hier soir, à 19 h. 15, à la rue de
Corcelles , à la frontière intei -commu-
nale, un accrochage s'est produit entre
une moto et une auto. Dégâts maté-
riels seulement.

La Chaux-de-Fonds rend hommage à Le Corbusier
Evénement artistique dans les Montagnes neuchâteloise

Une exposition illustrant l'œuvre de l'artiste ,
du théoricien et de l'architecte a été inaugurée samedi
au Musée des beaux-arts de la métropole horlogère

Les invités d'honneur au vernissage de l'exposition de la Chaux-dc-Fonds
étaient la mère de Le Corbusier, âgée de 95 ans, et le frère du célèbre

architecte. (Press Photo Actualité)

Charles-Edouard Jeanneret est né le
6 octobre 1887. Pour son 70niie anniver-
saire, la Chaux-de-Fondis , sa ville na-
tale, a décerné à celui qui , établi à Pa-
ris , est devenu Le Corbusier lie titre de
citoyen d'honneur et , dès ce samedi , lui
rend hommage par urne exposition fort
originale. Le Corbusier a conçu lui-
même le plam de cette exposition au
Musée des beaux-artis et , comme il l'a
écrit au président die la ville, les « ob-
jets » groupés dan s les salles le repré-
sentent € loyalement » . En fait , l'archi-
tecte, pour advenir diauis sa cité natale,
s'est dérobé volontairement, et c'est
d'abord l'artiste, lie tapissier, le peintre,
l'écrivain, le théoricien die l'urbanisme
et l'apologiste du bonheur qui est pré-
sent dams les sallles.

Mais avant die relater l'inauguration
die l'exposition , il convient die conter
comment les 'représentants de la presse
ont eu le privilège die découvrir dans la
métropole hortogère les jouîmes années
de Chamlies-Edoiuaii-d Jeammeret. Nous
avon s vu sa maison natale à la rue de
la Senne 38 ; nous nous sommes arrêtés
dievant la pne.miène maison qu'il a conis-
ti-uite, Pouiiliarel No 1, en 1906, devan t
les villas Pouilterel 6, 8, 12, cette der-
nière bâtie pour les parerais du jeune
architecte ; nous sommes entrés dams
la « villa turque », .à la rue du Doubs ;
nous avons paisse à côté de l'ancien
hôpital , qui abrita les Ateliers d'art
réunis où le futur Le Corbusier ruait
dams les brancards die l'officialité com-
munale.

Jeanmereit quitta la Chaux-de-Fonds
en 1917. Il y a quarante ans. Il devait
faire son chemin. La métropole horto-
gère s'est rappelée au souvenir de son
fils et celui-ci a dit : « Présent. »

C'est ains i que samedi après-midi
l'exposition Le Corbusier a été inaugu-
rée au Musée des beaux-airts. Elle oc-
cupe quatre salles : deux salles abriten t
la totalité des tapisseries de l'artiste, ce
qu'il appelle le « muinal du nomade »,
soit la toile tissée aux dimensions de
l'habitat et que son propriétaire roule
et emporte avec lui quand il change
d'appartement ; deux salles où sont pré-
sentés plairas, agramdiissements photogra-
phiques de cah iers de onoquis , livres de
et sur Le Corbusier. On voit même sa
première œuvre : une montre gravée
pair lui pour son père. Notre chroni-
queur artistique décrira mieux que nou s
me saurions le faire cette bellle et fort
irat éressant e exposition.

Le vernissage die l'exposition avait
attiré beaucou.p de monde et , ouvrant
les feux aratoires, M. Charles Boirel ,
présiidienf des Âmes des art.s , salua plu-
sieurs pensoranaiites et s'inclina devant
la mène et le frêne de Le Corbuisier,
présents à la manifestation inaugurale.
Il caractérisa en quelques mots le sens
de cett e exposition qui présente notaim-
merat le plus important euisemhle jamais
iréuimi dies 'tapissemies de l'artiste. Puis
M. Guillaume Nu ssié, président du grou-
pement des Amis die Le Corbusier, parla
die l'homme et du créateur qui, placé
devant le dilemme : pneradire des idées
ou dio'raner dies idées, a choisi d'en don-
ner. Ensuite, M. Paul Seyla z, comserva-
tieur du musée, évoqua les influences
jurassiennes de l'artiste et de l'archi-
tecte. M. Amidiré Sandoz , président du
Conseil! d'Etat , associa le gouvernemen t
cantonal à l'hommage rendu au maître.
Et enfin , M. Gaston Schelling, président
de la vill e, dit pauii-cruoi Le Corbusier
m 'était pas à la Chaux-de-Fonds en ce
jour, lisant urne lettre de lui reçue la
vei lie :

Je n'assiste généralement pas à l'inau-
quration de. mes expositions. Aujour-

d'hui , des circonstances cruelles qui
nous connaissez (Réd.  — La mort de
sa f e m m e )  me tiendront loin de votre
cérémonie. Les amis qui auraient aimé
me voir m'excuseront et me pardo nne-
ront. Diles-leur , je  vous prie , mes re-
grets sincères. Dites-leur mon amitié ,remerciez-les de leur sympathie. Dit e»
encore merci de ma pa rt aux organisa-
teurs : que ceux-ci ne se sentent pas
lésés à 100 %. L' exposition et les oi-
je ts  sont là pour me représenter loya-
lement...

La Chaux-de-Fonds vit présentement
son mois Le Coirbusier. Au cin éma, le
court métrage de Pierre Kasit fait xmt
synthèse excellente die l'œuvme du théo-
ricien et du réalisateur de la « cité ra-
dieuse », de celui pour qui lia maison de
l'homme doit être autre chose que la
pnisoin sans air et sans lumière. L'expo-
sition du Musée des beaux-arts fera
connaître le créateur complet. Nul doute
qu'elle ne remporte un plein succès.

D. Bo.

BIENNE
Un chevreuil tué par le train

(c) Au mi l ieu  de la nuit  de samedi ,
un chevreuil a été at teint  par la loco-
motive d'un train de marchandises en-
tre Mâche et Perles et tué sur le coup.

Scooter contre auto
(c) Dimanche soir, à 21 h. 30, une col-
lision s'est produite entre une auto et
un scooter à l ' intersection des rues Du-
four ' et, du Faucon. Le motocycliste , M.
Eric Hirt , domicilié à Beuchenette , a
été blessé à un bra s et a dû être
transporté à l 'hôpital de district.

YVERDON
Renversé par une auto

(c) Samedi après-midi , vers 14 heures ,
un automobiliste qui t tan t  son station-
nement à la rue du Collège , a accroché
un cyclisite qui passait. Celui-ci a été
projeté au sol ; au cours de sa chute,
il s'est ouvert l'arcade soucilière droi-
te. Il a reçu dans une clinique voi-
sine les soins que nécessitait son état.
Les véhicules n 'ont pas subi de dégâts.

Collision
(c) Dimanche après-midi , vers 16 heu-
res, sur la route du bas Yverdon -
Yvonand , une voiture qui en dépassait
une deuxième , est entrée en collision
avec une troisième venant en sens in-
verse. Les deux machines ont passable-
ment souffert de l'aventure .

# Etant donné l'abondance
des nouvelles, voir également
notre chronlaue régionale en
page I I .

(

Aujourd'hui

SOLEILlever 7.06
coucher 17.20

LUNE lever 12.19
coucher 21.54

ATT JOUR LE JOUR

On parle beaucoup, ces jours , du
château de Métiers  que ses p roprié-
taires, en un geste aimable et g éné-
reux, ont décidé de donner à l 'Etat
de Neuchâtel .

Mais combien de X euchâtelois
connaissent-ils ce bâtiment histori-
que , qu'on appelle , à Métiers , le
« Vieux château » ? I l  est vrai qu 'il
ne reste pas grand chose de l'an-
cien éd i f i ce , et que le château ne
se trouve pas au bord de la route.
On aperçoit , cependant , f o r t  bien
sa tour , de la route qui relie Mé-
tiers à Fleurier , au sortir de M é-
tiers, ou des fenê tres  du « Rég io-
nal du Val-de-Travers ». Témoin
d' un lointain passé , la tour émer-
ge des feui l lages  et c'est un attrait
de p lus du noble chef- l ieu du dis-
trict du Val-de-Travers .

Le « Vieux château », autrefois ,
était , à vingt minutes du village , le
but de la course d'école de la clas-
se enfantine de Métiers !

On va p lus loin aujourd 'hui , mais
on ne cannait p lus son propre-  pags
et les environs de sa ville ou de
son village.

NEMO.

« C'est un vieux château... »

L'Observatoire de Neuchâtel a reçu
de nombreux téléphones , à la fin de
la semaine dernière , de personnes qui
avaient observé le passage du « Spout-
nik ». Il s'agit en réalité de la fusée-
guide du satellite qui peut être vue ces
jours au crépuscule ; elle fut  parfaite-
ment visible vendredi et samedi après
le coucher du soleil , alors que notre ré-
gion était déjà dans la pénombre et
que l'engin était encore éclairé par le
soleil . Passant à une alt i tude de 400
kilomètres environ , la fusée est apparue
au sud-ouest et a traversé le ciel en
direction du nord-est en deux à trois
minutes . Son aspect était celui d' une
étoile jaune blanchâtre aussi brillante
que les étoiles les plus fortes.

Les passages de la fusée pouvant  être
prévus par le calcul , des observations
ont été faites au Mail de nouveau di-
manche en fin d'après-midi. Malgré un
ciel nuageux , la fusée a pu être vue
de l'observatoire entre les nuages pen-
dant quelques secondes vers 17 h. 50.
Elle a été observée d'ailleurs de plu-
sieurs endroits en Suisse.

La fusée passera de nouveau sur la
Suisse aujourd'hui , en direction sud-
nord. Mais de jour en jour , les condi-
tions d'observation seront moins favo-
rables, car l'apparition de l'engin se
fera pendant les heures claires.

Un de nos lecteurs neuchâtelois , en
séjour sur la Côte d'Azur , nous signa-
le qu 'il a vu la fusée vendredi soir
à 18 h. 30 depuis le port de Saint-Tro-
pez. La fusée a émergé de l'horizon
du côté de Marseille pour disparaître
au sud-est , sa trajectoire étant parcou-
rue en une quinzaine de secondes.

La fusée-guide du «Spoutnik»
traverse notre ciel

LE MENU DU JOUR
. .. ¦ Potage à la semoule

Foie de veau et risotto
Salade

Ananas crème Chantilly... et la manière de le préparer
Foie de veau et risotto . — Couper

du foie de veau en morceaux , les
saler et poivrer , les cuire rapide-
ment dans du beurre chaud avec
quelques échalotes hachées et les
disposer dans une couronne de ri-
sotto cuit à point . Couvrir d'une
fine sauce blanche , parsemer de
fromage râpé et glisser quelques
minutes au four.

SERRIKRES
Toujours le « stop » du Dauphin
(c) Samedi , vers 11 heures, une nou-
velle collision a eu lieu au « stop »
de l'hôtel du Daup hin , une voiture
venant de la rue Martenet avait mar-
qué l'arrêt et laissa encore passer une
auto circulant  en direction de la vil-
le. Au moment où elle quittait  le
« stop », arr ivai t  de Neuchâtel  une voi-
ture soleuroise et ce fut  le tampon-
nement. Au cours de ce dernier , une
passagère des voitures entrées en col-
lision , a été éjectée de son véhicule
et projetée sur la chaussée , heureuse-
ment sans se blesser trop grièvement.
Elle se plaint  de douleurs à la tête
et aux jambes. Elle a pu regagner
son domicile. Quant aux dégâts ma-
tériels ils sont assez importants.

>Soto contre auto
Samedi , à 14 h. 50, sur le quai

Suchard , alors qu 'une voiture roulant
vers la ville bifurquai t  à gauche vers
une station-service , un motocycliste
qui n 'avai t  pas vu la flèche , est venu
heurter la portière gauche de l'auto.
Pas de blessé, mais quelques petits
dégâts.

Monsieur et Madame
Eric MATTHEY et leur fils Gilbert
ont la Joie de faire part de la
naissance de leur fille

Eliane
26 octobre 1957

Clinique du Crêt Les Pervenches
Neuchâtel Cressier

Monsieur et Madame
Albert RUEGG-VUILLIOMENET ont
la grande joie d'annoncer la naissance
de leur petit

Cédric
27 octobre 1957

Maternité
Neuchâtel Cressier

Monsieur et Madame
Paul-Henri FELLRATH-BRAZZOLA et
leurs enfants Michel , Mario, Elisabeth
et Alexandre ont le plaisir d'annon-
cer la naissance de leur petite

Catherine
25 octobre 1967

Maternité Cortaillod

Cet heureux événement
vous tiendrez à le porter

\ la connaissance de vos parents
et de vos amis en leur adressant

les billets de naissance
que l 'Imprimerie Centrale

1, rue du Temple-Neuf , a, Neuchâtel
exécutera avec goût

et dans le plus bref délai

LE MAGNIFICAT DE BACH
ET LES VÊPRES SOLENNELLES DE MOZART

Dimanche après-midi au Temple du Bas

Par une noire malchance, ce concert
qui aurait pu être magni f i que étant
données la valeur des œuvres inscri-
tes au programme, la quali té des so-
listes et l' excellente préparation des
chœurs se t ransforma part iel lement en
déroute. Tout cela par la faute d' un
orgue désesp érément faux et trop bas
d'un bon quart de ton, qui rendait

tout accord impossible avec l'orchestre
et semait la pani que chez les cho-
ristes. Le Magnificat  de Bach en a
particulièrement souffert .  Dans Mo-
zart , par contre, le rôle de l'orgue est
uni quement de soutenir les chœurs et
l'on décida de s'en passer tout à fait.
Les choristes n'en ont eu que plus de
mérite à chanter comme ils l'on fait ,
« à découvert », et pourtant juste.

Faute de pouvoir rendre compte
valablement d'un concert donné dans
d'aussi mauvaises condit ions , je parle-
rai donc uni quement  de celui qui fut
donné la vei l le  au soir à la Chaux-de-
Fonds , dans la toute moderne Salle
de musi que et qui obtint un très vif
succès. Là, les voix jeunes et enthou-
siastes des Gymnas iens  et des Nor-
maliens ont su exprimer toute la gran-
deur qui émane de ces deux par t i t ions ,
tout le souffle qui les anime, et cela
dès la prodigieuse ouverture du Ma-
gnificat.  Notons l'heureux équilibre
de ces voix , leur justesse , leur rythme,
le beau timbre des basses. Begrettons
tout au p lus chez les voix féminines
une certaine mollesse d'accentuation
et, en mouvement rapide, l'absence
d'un « détaché » précis qui aurait con-
tribué à rendre  plu s claire la pol ypho-
nie si complexe de Bach.

Quelle différence entre ce Magnificat
et les Vêpres solennelles de Mozart.
Bach , à son habitude , suit de très
près , à la lettre pourrait-on dire, le
texte sacré et sait trouver parfois  pour
un seul mot de saisissantes images
sonores , comme dans cet « omnes ge-
nerationes » où l ' impression de foule ,
de mul t i tude , est donnée par une mar-
che ascendante grandiose et par les
entrées successives des voix. Chez Mo-
zart par contre , à part le « laudate
pueri » écrit dans un style sévère et
rigoureusement polyphoni que , la mu-
si que pure reprend ses droits , c'est le
style symphoni que qui domine et l'in-
dépendance de l'orchestre et des chœurs
est frappante.

Relevons les qualités d'un excellent
quatuor de solistes. D'abord Mme Re-
née Defrai teur , dont la voix pure et
exceptionnellement soup le convenait
fort bien à deux airs de Bach , mais
surtout  à l' admirable cant i lène du
«lauda te  dominum » de Mozai-t. une
de ces envolées poéti ques dont le Maî-
tre de Salzbourg a le secret. L' air
pour ténor de Bach « deposuit poten-
tes » fut  rendu avec toute la fougue
qu 'il requiert par M. Louis Devos.
Si ces deux solistes sont bien connus
chez nous , il n 'en est pas de même de
M. Werner Ernst de Zurich que nous
entendions pour la première fois. Par
son style sobre , sa voix chaude et éga-
lement puissante dans tous les regis-
tres, il se révél a une basse en tous
points excellente.

Quant à Mlle Béatrice Marchand , elle
fut hier visiblement in t imidée  et sa
voix a paru un peu mince. A la Chaux-
de-Fonds, par contre, non seulement
elle se montra à la hauteur de ses
brillants partenaires , mais encoi-e elle
sut faire de son air pour alto (le plus
beau peut-être du Magni f ica t ) ,  un des
moments  les plus émouvan ts  du con-
cert. Je tiens à l'en féliciter.

Citons encore l'Orchestre de cham-
bre de Lausanne et no tamment  ses
trompettes qui jouèrent avec brio leur
di f f ic i le  pa r t i t i on , l'organiste André
Luy (nous sommes toujours  à la
Chaux-de-Fonds !) dont le jeu si clair
et précis soutint  admirablement  or-
chesti-e et chœurs et surtout le pr in-
ci pal art isan de ce succès. M. G.-L.
P a n t i l l n n , qui sut , avec le dynamisme
qu 'on lui  connaît , obtenir le maximum
de ses jeunes chori stes et mettre au
point un programme de cette enver-
gure. «•

Il faut  espérer que l'on songera
désormais à Neuchâtel à accorder les
orgues avant un concert et que des
incidents comme celu i d'hier ne se
produiront plus.

L. de Mv.

•***B-m********î -****«***«-**ra «-ami «- i ¦*¦•*•¦¦

Monsieur et Madame Paul Mouchet et
leur fils Jean-Pierre , à Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Edmond Farine,
leurs enfants  et petits-enfants , à Cour-
roux ;

Madame Angeline Bodej-, ses enfants
et peti ts-enfants , à Neuchâtel "
Payerne ;

Madame Joséphine Schluep et sa fille,
à Genève ;

Monsieur et Madame Henri Farine et
leurs enfants , à Courroux ,

ont la douleur de faire part du décès
de leur chère maman, grand-maman,
sœur, tante et grand-tante,

Madame

Marie-AIvina MOSER
née FARINE

que Dieu a rappelée à Lui , le 26 octo-
bre 1957, à l'âge de 71 ans.

Neuchâtel , le 26 octobre 1957.
(Les Chavannes 21)

Et maintenant l'Eternel mon
Dieu m'a donné le repos.

I Rois 5 : i.

L'incinération , sans suite, aura lie"
lundi 28 octobre.

Culte au crématoire à 14 heures.
Domicile mortuaii -e : hôpital des

Cadolles,
Cet avis tient lieu de lettre de faire P^

L'Eternel sera pour toi une lu-
mière éternelle , et ton Dieu sera
ta gloire. Es. 60 : 19.

Mademoiselle Bertha Huber, à Cres-
sier;

Monsieur  et Madame Jean Huber,
la Chapelle sur Carouge;

Madame L. Perregaux-Diel f, au Lan-
deron ,

ainsi que les familles parentes,
ont la douleur de faire part du

décès de

Mademoiselle Louisa HUBER
qui s'est éteinte dans sa 81me an-
née, le 27 octobre.

L'ensevelissement aura lieu, à Neu-
châtel , le 29 octobre 1957, à 11 heures,

Culte pour la famille, à Cressier,
à 10 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

L'Eternel garde tous ceux qui
l'aiment. Ps. 145 :20.

Madame Louis Coquerel - Girard, à
Hauterive;

Madame veuve Edouard Cuche - Co-
querel et sa fille , à Saint-Biaise ;

Madame et Monsieur Maurice Wen-
ger - Coquerel et leurs enfants, à Hau-
terive ;

Madame et Monsieur Gottfried
Fahrni-Coquerel et leurs enfants, à
Saint-Biaise;

Mademoiselle Simone Coquerel , à
Hauterive;

Madame et Monsieur Hervé Gug-
gisberg, à Serrières;

Monsieur et Madame Jacques Cu-
che, à Saint-Biaise;

les enfants et petits-enfants de feu
Séraphin Coquerel , au Havre; les en-
fants et petits-enfants de feu Numa
Girard ;

ont la douleur de faire part du décès
de leur cher époux , père, beau-père,
grand-père, oncle et cousin

Monsieur Louis COQUEREL
enlevé à leur tendre affection après
une longue maladie dans sa 77me
année.

Hauterive, le 26 octobre 1957.
Ses souffrances sont passées.
Il est au ciel et dans nos cœurs.

L'ensevelissement aura lieu mardi
29 octobre, à 14 heures.

Culte pour la famille, à 13 h. 30.
Les honneurs seront rendus au cimetière
Cet avis tient Heu ne lettre de faire part
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